
Des négociations très serrées
Conférence de l'OPEP à Vienne

La conférence de l'OPEP à Vienne est entrée dans une phase cruciale, esti-
ment les observateurs, les ministres des 13 pays membres ont engagé hier en
fin d'après-midi des négociations serrées sur un plan pétrolier «anti-crise».
Les négociations se poursuivront aujourd'hui après une interruption hier
soir qui a permis aux participants de chercher d'aplanir les difficultés

existantes par le biais de contacts privés.

«Nous surnagerons ou nous coulerons
ensemble», a déclaré un membre d'une
délégation pour illustrer les difficultés de
l'OPEP face au marasme de la demande
sur le marché mondial du pétrole.

Deux jours de contacts informels dans
les suites d'un hôtel luxueux de Vienne
ont permis de mettre au jour et de clari-

fier de profondes divergences, notam-
ment entre l'Arabie séoudite et plusieurs
pays, dont l'Iran, sur les moyens de stop-
per la dégradation de la situation.

L'Iran, l'Indonésie, le Nigeria et le Ve-
nezuela, arguant des besoins de leurs im-
portantes populations, souhaitent obte-
nir une plus grande part de la produc-

Tête à tête entre les ministres koweïtien (à gauche) et irakien du pétrole. (Bélino AP)

tion dont l'OPEP veut arrêter le plafond
pour 1983.

L'Arabie séoudite, de son côté, est in-
vitée à céder encore un peu plus de ter-
rain en acceptant une réduction de son
allocation par rapport au quota fixé en
mars dernier.

LE PRINCIPAL OBJECTIF
Pour inciter au compromis les parties

en présence, le président de la confé-
rence, le Nigérian Yahaya Dikko, a cité
l'article essentiel des statuts de l'OPEP:
«Le principal objectif de l'organisation
est la coordination et l'unification des
politiques pétrolières des pays membres
et la détermination des meilleurs moyens
de sauvegarder leurs intérêts individuel-
lement et collectivement».

«Puis-je respectueusement vous de-
mander, a poursuivi le ministre nigérian,
d'étudier si vos actions des deux derniè-
res années ont été en accord avec cet ob-
jectif».

POLÉMIQUE IRAKO-IRANIENNE
Les différends politiques sont égale-

ment entrés en jeu, hier, avec une polé-
mique irano-irakienne à propos de la
succession au poste de secrétaire général,
dont le titulaire actuel est le Gabonais
Marc Saturnin N'Guema. L'Iran estime
que le poste de secrétaire général, attri-
bué jusque-là à tour de rôle aux pays
membres, lui revient de droit, mais l'Irak
a fait savoir qu'elle présenterait égale-
ment un candidat.
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Le président pakistanais Zia

ul-Haq en Inde, aux Etats-Unis,
au Canada.

Décidément, voilà un général
qui a la bougeotte. Voilà aussi un
général qui monte à l'échelle des
valeurs mondiales.

A première vue, le personnage
n'est pas des plus sympathiques.
Il a f ait assassiner, à la f açon na-
poléonienne, son prédécesseur,
M. Bbutto. H s'est comporté à
l'égard de la veuve de ce dernier
comme le pire des hussards.

Mais, parmi les leaders du tiers
monde, l'observation mène à
convenir que le général Zia a
beaucoup hérité de cette boue
dans un bas de soie, qui a f a i t
l'éclat de Tailleyrand et de ce ma-
chiavélisme bon enf ant qui a ap-
porté la gloire à tant de leaders
occidentaux ou communistes.

Bref monté sur le f a î t e, M. Zia
aspire à grimper plus haut en-
core. Soutenu par les ailes des ar-
changes de l'islam intégriste, il
sait se servir de cette doctrine
sans en abuser et sans en f aire un
article d'exportation. Grâce à
quoi, il enchante l'ayatollah Kho-
meiny, auquel, entre deux louan-
ges et trois sourates bien senties,
il vend du blé, des armes et de
l'héroïne, car les mollahs ne vi-
vent pas des versets du Coran
seulement!

Au demeurant, le général Zia
voit dans le f ondamentalisme des
saints hommes iraniens un excel-
lent rempart contre l'expansion-
nisme soviétique, au sujet duquel
il ne nourrit aucune illusion. Au-
rait-il d'ailleurs été aveugle que
l'invasion de l'Af ghanistan eût
dessillé ses yeuxt

Pour lutter contre cet hégémo-
nisme, M. Zia s'est rapproché de
l'Inde et — ce qu'on sait moins —
est en train de construire une so-
lide alliance avec les p a y s  du
golf e Persique, la Jordanie et
l'Arabie séoudite.

A cet eff et , il a envoyé, avec
une discrétion très louable, plu-
sieurs milliers de militaires aider
à la déf ense de ces Etats. En
compensation, il a reçu des espè-
ces sonnantes et trébuchantes,
qui ont contribué à soutenir l'éco-
nomie du Pakistan et à soulager
la misère des réf ugiés af ghans.

Cela lui vaut un prestige gran-
dissant dans le monde musulman
et la bienveillance des Chinois.

Jusqu'à présent, Washington,
seul, avait eu du mal à compren-
dre ces combinaisons subtiles.

Le voyage aux Etats-Unis con-
tribuera-t-il à pallier cette la-
cune? Le général Zia possède
bien l'anglais. Il y  a pu déf endre
ses thèses. Mais la troupe à Rea-
gan, anglais ou non, n'est-elle pas
f ormée de ces gens qui ont des
oreilles, mais n'entendent pas.

WiUyBRANDT

L'ascension
de M. Zia
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Portugal: situation politique confuse
La démission du premier ministre, M. Francisco Pinto Balsemao, annoncée
dans la nuit de samedi a plongé le Portugal dans une situation politique
confuse dont l'issue, encore imprévisible, pourrait revêtir diverses formes:
replâtrage de la coalition gouvernementale de centre-droit, élections
générales anticipées, retour au pouvoir du leader socialiste Mario Soares, ou

même gouvernement d'Union nationale.

M. Francisco Balsemao (Bélino AP)

M. Balsemao, président du parti so-
cial-démocrate, le principal parti de
l'«Alliance démocratique» au pouvoir,
était à la tête du gouvernement depuis le
9 janvier 81, une période exceptionnelle-
ment longue pour la jeune démocratie
portugaise. Il a démissionné à l'issue
d'une réunion extraordinaire du Conseil
national du PSD en déclarant aux jour-
nalistes qu'il était victime de «beaucoup
d'opposition, beaucoup d'incompréhen-
sion, et même quelques trahisons».

Pour beaucoup d'observateurs, l'échec
partiel enregistré par l'Alliance démocra-
tique aux élections municpales du di-
manche précédent a été plutôt l'occasion
que la cause de sa chute. Le premier mi-
nistre a succombé surtout à ses propres
faiblesses, dont la principale est d'avoir
dû son poste à l'accident d'avion qui a
coûté la vie le 4 décembre 1980 à son pré-
décesseur, M. Sa Carneiro. A cet égard,
la situation de M. Balsemao n'a pas été
facilitée par ceux qui, il y a quelques se-
maines, ont ressuscité la thèse de l'atten-
tat.

M. Balsemao gardera à son palmarès
la révision constitutionnelle de novem-
bre, qui a mis fin aux rôle exceptionnel
joué par les militaires dans la vie politi-
que portugaise depuis la «Révolution des
œillets» en avril 1974. L'entrée en vi-
gueur de la nouvelle Constitution, avait
annoncé M. Balsemao, allait enfin per-
mettre de procéder aux réformes, d'ins-
piration libérale, qui devaient permettre
au Portugal de s'attaquer à la crise éco-
nomique et de préparer sa difficile inser-
tion dans le Marché commun.

En fait, l'événement a surtout donné
le départ d'une sorte de guérilla entre le
premier ministre et le président de la Ré-
publique, le général Antonio Ramalho
Eanes, élu avec les voix de la gauche en
juillet 1976, et qui voyait lui aussi ses
pouvoirs amoindris par la nouvelle Cons-
titution.

LE COUP DE GRÂCE
Finalement le coup de grâce a été

porté à M. Balsemao par les élections
municipales du 12 décembre, les socialis-
tes gagnant quatre points que perdait
l'Alliance démocratique: un résultat que
les observateurs ne jugent pas au fond
tellement désastreux pour un gouverne-
ment au pouvoir en des temps aussi diffi-
ciles.
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Importante concession d'Israël
Retrait des forces étrangères du Liban

Israël a renoncé hier à exiger que les négociations sur
le retrait des forces étrangères au Liban se déroulent à
Jérusalem, levant ainsi le principal obstacle à l'ouver-
ture des pourparlers, a annoncé un porte-parole du gou-
vernement israélien.

Selon des sources gouvernementales, les concessions
israéliennes ont été rendues possibles grâce à un accord
sur la normalisation des relations avec le Liban conclu la
semaine dernière par le ministre de la Défense, M. Ariel
Sharon.

M. Sharon a déclaré qu'il avait rencontré les responsa-
bles libanais agissant avec l'approbation du président
Aminé Gemayel. Ce qu'a ensuite démenti un porte-parole
libanais.

M. Sharon a présenté au Conseil des ministres un docu-
ment de trois pages, non-signé, proposant un pacte de
non-belligérance entre Israël et le Liban, indique-t-on de
source gouvernementale.

Il prévoit également l'ouverture des frontières et l'éta-
blissement de relations commerciales entre les deux

pays, ainsi qu'un dispositif spécial de sécurité dans une
zone de 45 kilomètres de large au nord de la frontière in-
ternationale.

Israël exigeait jusqu'alors que les négociations se dé-
roulent en partie à Jérusalem, ce que refusait le Liban,
pour ne pas donner l'impression qu'il reconnaissait la
ville comme la capitale israélienne.

Cette décision a été bien accueillie à Beyrouth, où un
porte-parole gouvernemental a déclaré qu'elle présageait
de la possibilité «d'entamer des négociations sur les ré-
centes propositions américaines pour mettre fin à la
crise libanaise».

En revanche, il a réaffirmé qu'il n'y avait eu aucun
contact la semaine dernière entre M. Sharon et les res-
ponsables libanais lors de son séjour à Beyrouth, et que
le ministre s'était limité à visiter la zone portuaire.

Hier également, l'envoyé spécial américain Philip
Habib a rencontré M. Begin et M. Sharon pour discuter
de la décision du gouvernement. M. Habib doit commen-
cer une navette entre Jérusalem, Damas et Beyrouth
pour mettre au point les détails du retrait, (ats, reuter)

m
Nord des Alpes, Valais, nord et centre

des Grisons: ce matin la limite de la
neige s'élèvera progressivement jusqu'à
plus de 1500 m. L'après-midi il pourrait
même pleuvoir momentanément jusqu'à
près de 2000 m. Vents faibles au début
puis forts demain d'ouest.

Sud des Alpes et Engadine: matinée
partiellement ensoleillée, puis augmenta-
tion de la nébulosité.

Evolution probable pour mardi et
mercredi: alternance de brèves périodes
de soleil et de giboulées. Baisse de la
température, neige à nouveau jusqu'en
plaine.

Lundi 20 décembre 1982.
51e semaine, 354e jour.
Fêtes à souhaiter: Ursanne.

Lundi Mardi
Lever du soleil 8 h. 14 8 h. 14
Coucher du soleil 16 h. 44 16 h. 45

météo

mmm
HOCKEY SUR GLACE: victoire
et remis pour l'équipe de Suisse.
Le HC La Chaux-de-Fonds sans
problème. Important succès fleu-
risan en première ligue.
SKI ALPIN: une «première»
pour Cathomen.
SKI NORDIQUE: les Scandina-
ves au pouvoir à Davos. Sumi
brillant à Cortina.
FOOTBALL: quatre candidatu-
res pour le Mundial 86. Inter et la
«Juve» dos-à-dos.

Lire en pages 9, 11, 13 et 14
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Dans le land de Hambourg

Les sociaux-démocrates ont remporté hier à Hambourg une nette victoire
aux élections régionales aux dépens des deux partis de la coalition gouverne-
mentale à Bonn, les chrétiens-démocrates et les libéraux.

En effet, le parti de l'ancien chancelier Helmut Schmidt obtient, selon les
résultats officiels, la majorité absolue des voix, soit 51,3% des voix, ce qui lui
assure de gouverner seul à la Diète de Hambourg.

Les chrétiens-démocrates du chance-
lier Helmut Kohi essuient une sévère dé-
faite en n'obtenant que 38,6% des voix
tandis que les libéraux du ministres des
Affaires étrangères, M. Hans Dietrich
Genscher, sont crédités de 2,6% des voix,
score insuffisant pour entrer au Parle-
ment régional où il faut obtenir 5% des
voix pour être réprésentés.

Enfin , les écologistes (verts) sont en lé-
gère perte de vitesse et obtiennent 6,8%
des voix.

M. Klaus von Dohnanyi, ancien minis-
tre social-démocrate et maire de Ham-
bourg, a estimé que le résultat des élec-
tions «est une défaite personnelle pour le
chancelier Helmut Kohi qui voit ainsi sa
politique anti-sociale justement sanc-
tionnée par les électeurs».

Par rapport aux élections du 6 juin,
date à laquelle un gouvernement social-
libéral était au pouvoir à Bonn, les so-
ciaux-démocrates améliorent leur score
de 8 à 9%, tandis que les chrétiens-démo-

crates perdent 5% des voix et les libé-
raux entre 2 et 2,5% des voix.

SÉVÈRE AVERTISSEMENT
Selon les observateurs, ce premier test

électoral depuis la mise en œuvre du pro-
gramme gouvernemental de M. Kohi en
octobre dernier est un sévère avertisse-
ment pour le chef de gouvernement chré-
tien-démocrate.

M. Kohi, en provoquant les élections
législatives anticipées du 6 mars pro-
chain espérait en effet de Hambourg une
«percée» pour son parti qui préfigurerait
les résultats sur l'ensemble du pays en
mars prochain.

Le partenaire libéral, en pleine crise
interne depuis le renversement des al-
liances à Bonn en octobre dernier, se de-
mande maintenant s'il lui reste une
chance sérieuse de franchir en mars pro-
chain la barre des 5%.

Enfin les écologistes sont en légère
perte de vitesse, mais maintiennent leurs
positions de troisième force politique à
l'heure actuelle en RFA.

(ats, afp)

Surprenante victoire socialiste

Cure miracle?

B
Rien ne vaut une bonne cure

d'opposition pour requinquer un
parti gouvernemental miné par
l'usure du pouvoir.

Une cure qui peut durer plus ou
moins longtemps, selon les cir-
constances et le degré atteint par
le mal. Les socialistes f rançais en
savent quelque chose, eux qui ont
dû attendre près d'un quart de
siècle avant de reprendre les rê-
nes de l'Etat

A ussi, le surprenant triomphe
enregistré hier à Hambourg par
les sociaux-démocrates allemands
tient-il presque du miracle médi-
cal. Même si pour l'instant on ne
peut encore parler de guérison to-
tale, mais de simple amélioration
que le patient devra conf irmer
dans les semaines à venir.

Il y  a en eff et à peine deux mois
que le SPD a été chassé de la
chancellerie par la trahison de ses
alliés libéraux. Trahison qui en
f ait n'était que l'aboutissement de
la progressive érosion de la coali-
tion socialo-libérale. Et cela tant
sur le plan de l'eff icacité gouver-
nementale que dans les sondages
d'opinion.

En octobre donc, M. Helmut
Schmidt était mis en minorité au
Bundestag. L'heure de la démo-
cratie-chrétienne avait sonné.
Pour elle, la cure semblait termi-
née.
C'est alors que l'homme f ort de la
CDU, M Helmut Kohi, tenta un
pari dangereux.

En laissant alors M. Schmidt
expédier les aff aires courantes
jusqu'à la tenue rapide d'élections
anticipées , H était certain de voir
son parti, allié à la CSUde Franz--
Josef Strauss remporter une
conf ortable majorité. Du même
coup pourtant, il risquait de deve-
nir l'otage du taureau de Bavière.
D'où son idée d'alliance avec les
libéraux et sa décision de f ormer
immédiatement un gouverne-
ment. Les élections étant repor-
tées au mois de mars prochain:
une manœuvre destinée à aff ai-
blir habilement le poids des chré-
tiens-sociaux.

L'ennui, dans l'aff aire, c'est
qu'en entrant dans la chancelle-
rie, il y  trouvait du même coup
une économie allemande en perte
de vitesse avec le cortège de deux
millions de chômeurs qui l'accom-
pagne. Des maux qu'il était désor-
mais chargé lui de soigner. Et qui
plus est avec pour obligation
d'obtenir ne serait-ce qu'un sem-
blant d'amélioration dans les
mois précédents les élections.

Une mission donc extrêmement
diff icile , et cela d'autant plus que
durant ce temps, les socialistes,
enf in débarrassés du lourd et pa -
ralysant f ardeau de l'Etat pou-
vaient à nouveau donner libre
cours à leur lyrisme en matière de
progrès social, voire de pacif isme
bon teint

Ce qui explique probablement
leur spectaculaire remontée lors
du scrutin de Hambourg qui par
ailleurs je t te  une nouvelle pelle-
tée de terre sur le cercueil des li-
béraux.

Une déroute qui, s'ajoutant au
mauvais résultat enregistré par la
CDU, constitue indéniablement
un sérieux avertissement pour M.
Kohi. Son pari n'est peut-être pas
encore perdu. Il lui f audra toute-
f ois jouer très serré d'ici mars
prochain s'il ne veut pas perdre
en quelques semaines les atouts
patiemment accumulés par son
parti durant près de 16 ans d'op-
position.- Roland GRAF

Loi martiale suspendue le 31 décembre
En Pologne comme prévu

Comme prévu, la loi martiale sera sus-
pendue en Pologne le 31 décembre, a an-
noncé hier soir le chef de l'Etat polonais
M. Jablonski.

M. Jablonski a invoqué l'adoption par
le Parlement, samedi, des deux projets
de loi présentés par le gouvernement
pour permettre cette suspension de la loi
martiale, annoncée le 12 décembre par le
général Wojcich Jaruzelski.

Ces deux lois prévoient que les mesu-
res les plus strictes de la loi martiale
pourront être réintroduites sans préavis
par le gouvernement s'il l'estime néces-
saire.

La décision officielle de suspendre la
loi martiale a été prise par le Conseil

d'Etat, dirigé par M. Jablonski, à la de-
mande du Conseil des ministres, dirigé
par le général Jaruzelski, a précisé
l'agence de presse polonaise PAP.

L'agence a annoncé ainsi la décision
du Conseil d'Etat: «La loi martiale sera
suspendue à partir du 31 décembre dans
l'ensemble de la République populaire de
Pologne. La loi martiale avait été intro-
duite pour des raisons de sécurité par
une résolution du Conseil d'Etat le 12
décembre 1981».

Par ailleurs, l'Episcopat polonais a dé-
noncé «l'arbitraire» de la «terreur psy-
chique» que les lois sur la «suspension de
l'état de siège», soumises samedi aux dé-
putés, vont introduire, dans la législa-
tion polonaise, (ats, afp, ap)

L'Albanie prend la défense de la Suisse
Un pays au-dessus de tout soupçon

L'Albanie a pris hier la défense de la Suisse contre la Yougoslavie,
l'ennemi numéro un de Tirana, à propos d'une manifestation récente d'émi-
grés yougoslaves d'origine albanaise à Genève.

La presse et les autorités de Belgrade avaient déclaré que cette manifesta-
tion, organisée le 10 décembre dernier, était anti-yougoslave et aurait dû être
interdite.

Ces commentaires sont dénoncés par le quotidien du Parti communiste
albanais Zeri i Popullit, qui déclare que la manifestation a été calme et pacifi-
que.

H demande la fin des discriminations dont sont objets les Albanais en
Yougoslavie, la libération des prisonniers arrêtés après les émeutes de
l'année dernière, et la création d'une République albanaise à l'intérieur de la
Fédération yougoslave.

«On comprend mal les raisons de ces plaintes que la Yougoslavie multiplie
contre la Suisse neutre et démocratique», écrit Zeri i Poppulit

«Lé monde entier sait que la Suisse est un pays libre et démocratique, qui
a donné un abri et du travail aux personnes persécutées par le fascisme et les
autres régimes réactionnaires, un Etat qui ne s'est jamais mêlé des querelles
internationales et n'a jamais favorisé un pays au détriment d'un autre»,
ajoute-t-il. (ats, reuter)

Attentat contre une centrale nucléaire
En Afrique du Sud

La première centrale nucléaire sud-
africaine, à Keoberg à 15 km. du Cap, a
été l'objet d'un sabotage de la part du
Mouvement nationaliste noir ' ANC

(Congrès national africain), qui a reven-
diqué hier quatre explosions.

A Paris, un responsable de la société
Framatone, l'une"des àpciétés françaises
qui participent à la construction de la
centrale, a précisé que deux des explo-
sions s'étaient produites près de câbles
électriques et que les deux autres avaient
eu lieu non loin de l'un des deux réac-
teurs.

Selon lui, «la centrale a subi des dé-
gâts», mais, a-t-il ajouté, «comme elle
n'était pas en service, il n'y a aucune
possibilité de fuites». Un autre responsa-
ble français a affirmé que l'un des réac-
teurs était «chargé», mais qu'il n'était
pas connecté.

La centrale devait commencer à fonc-
tionner en mai ou juin prochain.

Les équipements énergétiques sud-
africains ont été plusieurs fois la cible de
l'ANC; c'est l'action la plus spectacu-
laire du Mouvement nationaliste noir
depuis le 1er juin 1980, date à laquelle il
s'était attaqué à une usine de carburants
synthétiques, (ap)

Portugal: situation politique confuse
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convenu vendredi en recevant un groupe
de journalistes étrangers. Il n'avait nul-
lement l'intention de se saisir de l'occa-
sion pour provoquer la chute de M. Bal-
semao ou pour dissoudre l'Assemblée.
C'est de ses amis que M. Balsemao a été
victime.

Il était contesté presque ouvertement
ces dernières semaines par le deuxième
parti de la coalition gouvernementale, le
Centre démocratique et social, dont le
président, M. Freitas Do Amaral, est
vice-premier ministre.

Le Conseil national du PSD s'est réuni
à nouveau hier pour étudier la situation.
Les deux personnages les plus en vue du
parti pour recueillir la succession de M.
Balsemao sont les ministres des Finan-
ces, M. Joao Salgueiro, et Mota Pinto,
un juriste de Coimbra. Toutefois l'un et
l'autre auraient demandé quinze jours
pour réfléchir.

Constitutionnellement, c'est d'ailleurs
au président Eanes qu'il appartient d'ac-
cepter ou de refuser la démission de M.
Balsemao, et de désigner son successeur,
ou de dissoudre rAssemblée.

Une possibilité, encore lointaine, est
qu'une nouvelle coalition voit le jour, le
PSD et M. Balsemao faisant alliance
avec le parti socialiste de M. Soares, qui
retrouverait ainsi le poste de premier mi-
nistre occupé par lui de juillet 1976 à
janvier 1978.

La situation est encore compliquée par
les objectifs personnels de M. Eanes, qui
envisage de constituer son propre parti à
l'issue de son mandat, en 1985, ce qui le
met en position de rivalité avec M. Soa-
res. (ats, afp)

Pèlerinage à La Mecque rouge
Dirigeants communistes afghans

Le président afghan Babrak Karma], le premier ministre Sultan Ali Kisht-
mand et les principaux membres du Gouvernement afghan ont quitté Kaboul
hier pour l'URSS où ils feront une visite qui n'avait pas été annoncée, a
déclaré hier Radio Kaboul captée à Islamabad.

La radio, qui indique qu'ils participeront aux cérémonies du soixantième
anniversaire de la fondation de l'URSS, souligne que c'est la première fois
qu'autant de membres du gouvernement partent ensemble pour l'Union
soviétique et que cette visite pourrait être le prélude à d'importantes déci-
sions sur l'Afghanistan.

Le ministre afghan des Affaires étrangères, Shah Mohammed Dost, et
Mme Anahita Ratebzad, membre du gouvernement et numéro deux de la hié-
rarchie officieuse du régime, font partie de la délégation, indique Radio
Kaboul.

Elle ajoute que le président Karmal a été salué à l'aéroport de Kaboul par
le ministre de la Défense, le général Abdul Qadir, et l'ambassadeur de l'URSS
à Kaboul.

La radio ne précise pas combien de temps la délégation restera à Moscou.
De sources afghanes à Islamabad, on souligne que le voyage des princi-

paux dirigeants afghans à Moscou, sans précédent depuis trois ans, pourrait
laisser prévoir des «changements importants» au sein de la direction
afghane», (ats, afp)

Tragique incendie au Venezuela

Nonante-cinq personnes sont
mortes et cent quarante-trois ont
été blessées dans l'incendie de la
centrale électrique de Tacoa, a in-
diqué dimanche soir une station
de Caracas, citant le bilan de la
police établi à 20 heures locales
(une heure du matin en Suisse).

L'incendie s'est déclaré à l'aube
près de la centrale thermique qui

appartient a «L'Electricité de Ca-
racas».

Un réservoir de 40.000 tonnes de
combustible a pris feu et explosé.
Peu après, l'explosion d'un deu-
xième réservoir surprenait les
pompiers, ainsi que des journalis-
tes et des témoins. Des flammes
de 60 mètres ont tout dévoré à 500
mètres à la ronde, (ats, afp) _ ¦

95 morts et 143 blessés

A Constance

Douze personnes soupçonnées d'avoir
participé à l'enlèvement de Mme Van
der Valk, une Hollandaise, ont été ap-
préhendées ce week-end à Constance. Six
d'entre-elles ont déjà été relâchées. A
Bruxelles trois Italiens complices présu-
més ont été également appréhendés.
Mme Van der Valk a été libérée dans la
nuit de vendredi à samedi, contre le ver-
sement d'une forte rançon. Elle avait été
enlevée à son domicile le 27 novembre.

Hier le procureur général de Cons-
tance et la Police criminelle du land de
Bade-Wurtemberg indiquent que les ra-
visseurs avaient exigé une rançon de 6
millions de florins, trois millions de DM
et 2 millions de francs suisses au cours de
plusieurs communications téléphoniques
dont l'une au moins a eu lieu à partir de
l'aéroport de Zurich-Kloten. Mme Van
der Valk a été libérée aux Pays-Bas dans
la nuit de vendredi à samedi.

Un Italien de 35 ans et une Italienne
de 30 ans, tous les deux domiciliés à
Constance sont parmi les six personnes
contre lesquelles le procureur général a
délivré un mandat d'arrêt. Quatre autres
complices sont également retenus dont
l'amie allemande du ressortissant italien.

(ats)

Arrestations
après un rapt

onuation toujours inquiétante aans
l'Est, montée de la Seine et de la Marne
près de Paris, décrue momentanée dans
la Dordogne, nombreuses routes coupées
dans les Charentes: telle était la situa-
tion sur le front des crues hier.

La situation demeurait préoccupante
en raison de la perturbation atmosphéri-
que qui traversait hier la France du
nord-ouest vers le sud-ouest. Selon la
météo, ce front nuageux qui s'accompa-
gnera d'un adoucissement des tempéra-
tures, va provoquer des pluies modérées
qui risquent de gonfler les cours d'eau
déjà gros.

Dans l'est de la France, le plan Orsec
demeurait en vigueur dans la région de
Vesoul où les routes nationales 57 et 83
sont coupées. D'autres perturbations du
réseau routier étaient signalées à Join-
ville sur la RN 67 en Haute-Marne, à
Sens sur la RN.60, à Navilly sur la
RN 73 entre Dole et Chalon-sur-Saône.
En outre, de nombreuses routes secon-
daires étaient coupées dans les départe-
ments de Savoie, du Loiret et de l'Indre.

(ap)

Inondations en France

Dans la capitale française

Venu faire ses courses de Noël à Paris,
Raymond Gérome, 55 ans, prend le mé-
tro samedi après-midi pour rentrer chez
lui: un ivrogne le pousse sous les roues
du train qui entre dans la station. Il est
tué sur le coup et son agresseur, un ou-
vrier portugais, est sauvé par la police de
la foule qui voulait le lyncher. C'est la

. troisième agression du même type eh un
mois et la psychose s'est installée dans le
sous-sol de Paris. «Sans mobiles appa-
rents» ces meurtres relancent la polémi-
que sur la sécurité dans le métro.

(ats, afp)

Meurtre dans le métro
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Par ailleurs, avant d'engager leurs né-

gociations au fond sur les problèmes pé-
troliers, les ministres avaient décidé que
la prochaine conférence semestrielle or-
dinaire se tiendrait à Libreville (Gabon)
le 18 juillet.

TEMPS DIFFICILES
Les ministres ont également examiné

le budget de l'OPEP et, d'après des sour-
ces informées, ont formulé des observa-
tions sur les frais de fonctionnement du
secrétariat général: signe révélateur, es-
timent les observateurs, des temps diffi-
ciles vécus par l'organisation des pays
exportateurs de pétrole dont les 13 pays
(Algérie, Equateur, Gabon, Indonésie,
Iran, Irak, Koweït, Libye, Nigeria, Qa-
tar, Arabie séoudite, -Emirats arabes
unis, Venezuela) accuseront globalement
un déficit de 10 à 15 milliards de dollars
en 1982, selon les banquiers occidentaux.

(ats, afp)

Des négociations
très serrées

A Pontarlier

Une adolescente de 14 ans, de nationa-
lité portugaise, s'est réfugiée mercredi
soir chez un de ses professeurs à Pontar-
lier (Doubs) parce qu'elle était maltrai-
tée par ses tuteurs.

Ceux-ci, son oncle et sa tante, l'avaient
recueillie chez eux il y a deux ans à la
suite de la mort de ses parents.

Le couple, âgé de moins de trente ans,
voulait donner à la jeune fille une éduca-
tion «énergique» et la frappait et la mor-
dait fréquemment. (ap)

Adolescente maltraitéeEn Allemagne de l'Ouest

365.000 DM de pots-de-vin auraient
été versés au ministre ouest-allemand de
l'Economie de 1972 à 1977, M. Hans
Friederichs, actuellement président de la
deuxième banque d'affaires de RFA, la
Dresdner Bank. Selon le «Spiegel», M.
Friederichs aurait reçu ces pots-de-vin
en échange d'une exonération fiscale de
450 millions de DM accordée en 1976 au
groupe industriel Flick. (ats, afp)

Pots-de-vin



M. Defferre ne veut pas présenter d'excuses
Après un excès de zèle d'un douanier français

L'affaire de la pendule de l'ex-président du Conseil des Etats Pierre Dreyer
ne semble pas sur le point de connaître son épilogue définitif. Les autorités
françaises ne sont en tous cas pas disposées à présenter des excuses au
principal intéressé, tant qu'une enquête sur l'affaire ne sera pas achevée.
C'est en substance ce qu'a répondu jeudi le ministre de l'Intérieur français
Gaston Defferre à un sénateur de l'opposition de Haute-Savoie, M. Salvi

(centriste).

«L'affaire de la pendule» remonte a
octobre dernier. Une délégation de parle-
mentaires suisses, conduite par M.
Dreyer se rend en France à l'invitation
du groupe d'amitié franco-suisse du Sé-
nat. Le président fribourgeois a emporté
dans ses bagages une pendule — suisse
bien sûr - qu'il destine au président de la
petite Chambre française, M. Alain Po-

her. Au moment de franchir la frontière
franco-suisse, un douanier français fait
payer à M. Dreyer une taxe de 55 francs,
après avoir fait défaire le précieux pa-
quet. Le trop zélé douanier ne s'en tient

pas là. Après avoir demandé à son
épouse la date et l'heure de son retour, il
arrête à nouveau le président helvétique
pour lui annoncer que la taxe s'élevait en
fait à 550 francs et que M. Dreyer doit
donc paxer la différence. Celui-ci s'exé-
cute.

Cette affaire avait indigné les milieux
politiques et diplomatiques suisses qui
attendaient des excuses. Certains parle-
mentaires français ont eux aussi mani-
festé leur colère, à l'exemple des parle-
mentaires savoyards Claude Birraux
(UDF) et Michel Salvi (centriste). Jeudi,
le ministre de l'Intérieur Gaston Def-
ferre a répondu à ce dernier à la tribune
du Sénat. «Il n'y aura pas d'excuses tant
que l'enquête ne sera pas achevée», a dé-
claré le maire de Marseille qui a précisé
encore qu'une enquête plus complète sur
la question de la circulation des person-
nes sera entreprise à l'occasion de cette
interpellation parlementaire. «Il faut
éviter que de faux touristes, de faux visi-
teurs restent en France pour travailler
au noir», a conclu le ministre français.

Même si M. Defferre est d'accord pour
penser que M. Dreyer n'est pas un de ces
«faux touristes», il n'y aura donc pas
d'excuses officielles avant le terme de
l'enquête. Ce raisonnement ne plaît pas
du tout à M. Salvi qui dit ne pas com-
prendre la réaction du gouvernement. Il
estime que la France peut et doit présen-
ter des excuses sans attendre le résultat
de l'enquête. «Une telle attitude signifie
que l'on met en doute le récit de M.
Dreyer», regrette-t-il. (ats)

Dame aux cochons : pari tenu
La dame aux cochons, alias Mme De-

nise Grandjean a tenu son pari. Comme
elle l'annonçait depuis plusieurs semai-
nes, elle est venue récemment devant le
Palais fédéral présenter ses doléances.
Accompagnée de deux jeunes porcelets
affublés des couleurs valaisannes — rouge
et blanc — et montheysanne - vert et
blanc, celle qui se veut la «représentante
des petits producteurs» a remis, à M. Lu-
cien Erard, adjoint scientifique au Dé-
partement fédéral des affaires étrangè-
res, une lettre et un dossier dans lesquels
sont décrites les conditions faites aux pe-
tits producteurs de viande et des reven-
dications pour améliorer leur sort.

Pourtant munie d'un laissez-passer, la
«dame aux cochons» aura dû arrêter sa
«marche de protestation sur Berne» aux
portes du Palais fédéral, qu'elle n'a pas
pu franchir.

Déçue par une première entrevue avec
le chef de l'Office fédéral de l'agriculture,
Jean-Claude Piot, Mme Grandjean s'est
adressée cette fois — par l'intermédiaire
de sa femme - au conseiller fédéral et fu-
tur président de la Confédération Pierre
Aubert. «Parce qu'il a une bonne tête et
qu'il est Romand», a expliqué la «dame
aux cochons».

(ats)

Projet scolaire suisse au Nicaragua
Grâce à l'appui apporté par les œuvres d'entraide suisses, de grands

progrès sont intervenus au Nicaragua dans le domaine scolaire. Cet appui
s'est concrétisé ces jours derniers encore avec l'ouverture de l'école «Gaspar
Garcia Laviana» à Ostiona dans le sud du pays, une réalisation rendue
possible grâce à deux organisations helvétiques: Swissaid et Action Carême.
Le district de San Juan del Sur devient ainsi la première circonscription
administrative du Nicaragua où le problème de constructions scolaires est
complètement réalisé.

Les fonds destinés à ce projet scolaire, mené à bien par le groupe
autonome d'aide au développement Sofonias, ont été mis à disposition, dans
leur presque totalité, par les deux œuvres suisses d'entraide. L'école
d'Ostiona est le dernier d'une série de 19 bâtiments scolaires construits ou
rénovés par le groupe Sofonias. (ats, apia)A la sortie de Genève

Un grave accident s'est produit samedi vers 16 h. à la sortie de
Genève, sur la route de Lausanne. Deux voitures sont entrées en colli-
sion et deux morts sont à déplorer.

Une voiture, immatriculée à Genève, avec deux auto-stoppeurs à
son bord, roulait à vive allure en direction de Lausanne. Le conducteur
a perdu la maîtrise de son véhicule à la hauteur du 236, route de Lau-
sanne, et mordu la double ligne de sécurité. C'est alors qu'il a percuté
une auto, venant de Versoix, à plaques genevoises également, conduite
par sa détentrice accompagnée de son père. Deux morts sont à déplo-
rer: le conducteur de la première voiture, M. Heinz Hensler, 42 ans, et
l'un des auto-stoppeurs, de nationalité allemande, de passage à Genève.
H s'agit de M. Christian Furstenwald, 22 ans.

L'autre auto-stoppeur, un habitant de Lausanne, n'est pas griève-
ment blessé. La conductrice de la seconde voiture est, elle, grièvement
blessée de même que son père qui l'est moins gravement cependant.

YVERDON: À CAUSE
D'UNE BOUGIE

Samedi soir, dans un appartement
d'une tour locative, à Yverdon, une
bougie imprudemment allumée a
bouté le feu à un appareil de télévi-
sion, puis aux guirlandes de la déco-
ration de Noël. Le logement a été ra-
vagé par les flammes et les domma-
ges se chiffrent par dizaines de mil-
liers de francs. L'intervention des
pompiers a empêché que le sinistre
fasse des victimes.

BONNEFONTAINE (FR):
UN ARMAILLI PÉRIT
DANS UN INCENDIE

Un incendie a complètement
détruit dans la nuit de samedi à
dimanche un chalet d'alpage situé
sur la commune de Bonnefon-
taine (FR). L'armailli, Félix
Riedo, 58 ans, célibataire, a péri
dans les flammes de même que
ses deux chiens et l'ensemble du
bétail soit 20 génisses et une va-
che.

L'incendie s'est déclaré aux en-
virons de quatre heures du matin.
Les pompiers de Bonnefontaine et
de Saint-Silvestre sont interve-
nus en début de matinée, mais les
flammes avaient déjà complète-
ment anéanti le bâtiment, pro-
priété d'un habitant de Saint-An-
toine.

NOYADE DANS LE LAC
DE THOUNE

Une femme de 30 ans s'est noyée
samedi après-midi dans le lac de

Thoune après qu'elle eut perdu la
maîtrise de sa voiture qui est tombée
dans le lac. Un homme, témoin de
l'accident, s'est précipité dans l'eau
glacée pour tenter de sauver la mal-
heureuse. Il réussit à la dégager de sa
voiture et à la ramener jusqu'à la
rive. Elle fut alors transportée à l'hô-
pital où l'on ne put que constater son
décès.

ACCIDENT MORTEL
PRÈS DE VEVEY

Une collision entre une voiture
française et une voiture suisse a
fait un mort, vendredi en fin
d'après-midi, à l'entrée de Vevey,
sur la route Lausanne-Montreux.
La police vaudoise a diffusé hier
l'identité de la victime. Il s'agit du
conducteur de l'automobile fran-
çaise, M Thierry David, 20 ans,
domicilié à Colombier, près de
Vesoul (Haute-Saône) ; sa sœur et
un ami nord-africain ont été hos-
pitalisés, dans un état grave, à
Vevey et à Lausanne.

PAYERNE:
CYCLOMOTORISTE TUÉ

Un accident mortel est survenu à
Payerne, vendredi soir, peu avant mi-
nuit. Une automobile neuchâteloise
roulant sur un tronçon rectiligne a
heurté par l'arrière un cyclomoto-
riste, M. Roger Brasey, 44 ans, domi-
cilié à Cugy (Fribourg). Celui-ci, pro-
jeté à une vingtaine de mètres dans
un champ, a été tué sur le coup.
L'automobiliste n'a été que légère-
ment blessé, (ats)

Terrible collision

Argovie : un cambiste courageux
Le propriétaire d'un bureau de change à Zurich qui portait une

importante somme d'argent sur lui a été attaqué vendredi soir à son
domicile argovien d'Unterendingen où il venait d'arriver, accompagné
par son amie. Le cambiste, âgé de 41 ans n'a pas hésité à dégainer son
revolver pour faire face à ses trois agresseurs armés, tuant l'un d'eux
et blessant un deuxième.

Dans la déclaration qu'il a faite à la police, l'agent de change affirme
avoir été surpris par l'un des bandits alors qu'il était en train de mettre
350.000 francs ainsi que 170 millions de lires dans un safe. Sa première
réaction fut de fuir, a-t-il déclaré. Toutefois, son agresseur tira un pre-
mier coup de feu. En même temps deux autres individus surgirent de la
salle de bains. L'agent de change saisit alors son propre revolver et fit
feu, tuant le premier bandit et blessant un deuxième de plusieurs balles
à la jambe. Ce dernier, avec l'aide du troisième comparse pu s'enfuir. Il
devait toutefois être retrouvé dans la nuit à la clinique universitaire de
Zurich où il a été conduit par une personne inconnue, recherchée par la
police.

Dans un conférence de presse donnée samedi matin, la police a indi-
qué que l'homme qui est tombé sous les balles de l'agent de change de
même que son complice hospitalisé à Zurich sont des ressortissants
yougoslaves. Le troisième homme, recherché, est vraisemblablement
un compatriote. Il a probablement pris la fuite à bord d'une Ford
Taunus 1600, de couleur brune, portant le numéro 15.573.

Les femmes dans la défense

C'est une indiscrétion qui a permis à la
«Basler Zeitung» de publier l'essentiel
du rapport sur la «Participation des fem-
mes dans la défense», élaboré par un
groupe d'étude de l'Office central de la
défense (OCD). Lundi dernier, le Conseil
fédéral avait décidé de ne publier ce rap-
port que le 21 janvier prochain. L'OCD
n'a pas été ravjï d'en, voir paraître les¦ bonnes feuilles dans le quotidien bâlois,
tout eh reconnaissant qu'il s'agit là d'un
«bon résumé». De son côté, le ministère
public de la Confédération n'entendait
pas mercredi soir prendre position sur
cette nouvelle affaire d'indiscrétion.

Ainsi que M. Hans-Rudolf Schad, di-
recteur-adjoint de l'OCD, l'a dit à l'ATS,
ce rapport de 38 pages entend faire le
point sur la question du service féminin
et mettre en discussion une éventuelle
obligation de servir. Il présente huit pos-
sibilités différentes de service militaire
pour les femmes. Jusqu'à fin 1983, il sera
soumis en consultation auprès des partis,
cantons, organisations féminines. A l'is-
sue de cette procédure, un rapport final
sera remis au Conseil fédéral. Il incom-
bera ensuite au gouvernement de faire
préparer une loi, à son tour soumise à
consultation. L'objet ne devrait pas par-
venir aux Chambres fédérales avant
1987. (ats)

Indiscrétions

A l'initiative de la commission fé-
dérale des maladies rhumatismales,
Mme O. Edwards a analysé dans une
thèse de l'Université de Genève le
coût du rhumatisme en Suisse, coût
total qui serait de 2,3 milliards de
francs.

La thèse parvient aux conclusions
suivantes: traitements ambulatoires
146 millions, hospitalisations 193 mil-
lions, rentes d'invalidité 300 millions,
soit un total d'environ 600 millions
de frais directs. S'y ajoutent les coûts
indirects (pertes de production): 622
millions pour les absences de travail
et 1,054 milliard pour l'invalidité, soit
un total de 2,3 milliards par an.

Rapportés à la population suisse
de 6,4 millions d'habitants, ces 2,3
milliards représentent un coût de 360
francs par an et par personne
(homme, femme et enfant). De plus,
le vieillissement démographique va
aggraver le poids économique des
rhumatismes.

La thèse conclut au fait que des re-
cherches accrues sont nécessaires
sur ces maladies fréquentes et pour-
tant si mal connues, (ats)

Le rhumatisme
un mal coûteux

• Les opposants à la construction
de la place d'armes de Rothenturm
ont manifesté samedi soir leur hosti-
lité aux intentions du DMF d'exproprier
les terrains de la corporation d'Oberae-
geri en allumant un grand feu symboli-
que. Ils ont annoncé leur intention de re-
nouveler ce type d'action l'année pro-
chaine à Morgarten et à Berne et ont réi-
téré leurs doléances contre l'attitude
«peu démocratique» du chef du DMF.
• Quelque 200 représentants des

organisations de travailleurs immi-
grés réunis pour un congrès de trois
jours à Lugano ont exprimé leurs crain-
tes devant la «monttée des égoïsmes na-
tionaux» qui mettent en péril la situa-
tion des 12 millions de travailleurs immi-
grés que comptent les pays d'Europe oc-
cidentale.
• La plus grande exposition mis-

sionnaire jamais présentée en Eu-
rope s'ouvrira le 28 décembre au Pa-
lais de Beaulieu, à Lausanne. Elle est
organisée dans le cadre de «Mission 83»,
troisième congrès missionnaire pour la
jeunesse européenne. 650 exposants (so-
ciétés de mission ou d evangelisation) ac-
cueilleront plus de 7000 jeunes protes-
tants de toute l'Europe dans 250 stands
couvrant 8000 mètres carrés. L'exposi-
tion sera également ouverte au public,
jusqu'au 2 janvier.
• Les «Manufactures valaisannes

de tabac SA» à Sion vont devoir fer-
mer leurs portes. La nouvelle a été
confirmée vendredi à midi par la direc-
tion générale. L'entreprise cessera son
activité en Valais à fin mai prochain. Le
personnel vient d'être informé de cette
décision. Vingt-cinq personnes, notam-
ment des femmes, sont occupées actuel-
lement dans cette manufacture.
• Réunis en assemblée générale

extraordinaire à Bex, les actionnai-
res de la Société vaudoise des mines
et salines de Bex SA ont accepté que
leur société contracte un emprunt de 1,5
million de francs pour divers investisse-
ments. Ils ont par ailleurs nommé au
Conseil d'administration M. Paulus Che-
valley, jusqu'ici directeur de la société
depuis 1949. Ce dernier prendra la place
de M. Robert Pièce qui quittera le
Conseil d'administration pour se charger
de la direction de la société.

• Dans la commune grisonne de
Rodeî , une place de détente sur le
parcours de l'autoroute N13 — entre
Reichenau et Thusis - devrait être
achevée en 1983. Dans une deuxième
étape, elle devrait être équipée d'un res-
tauroute et d'un poste de distribution
d'essence. Or, ce second projet suscite
toujours plus d'opposition dans la popu-
lation.
• C'est maintenant décidé: 330

employés du groupe électro-techni-
que Landis et Gyr SA Zoug, 39e en-
treprise de Suisse quant au chiffre
d'affaires, se retrouveront au chô-
mage partiel dès le 3 janvier. Les ate-
liers de Zoug et Einsiedeln seront les pre-
miers touchés. D'autres employés pour-
raient encore avoir à pâtir d'une limita-
tion du temps de travail dans le courant
du mois de février.
• Le Conseil municipal (exécutif)

de la ville de Berne s'est prononcé
contre les essais de radios locales.
Cependant, si une autorisation devait
être accordée pour l'une des 14 deman-
des émanant de l'agglomération bernoise
et adressées au Département fédéral des
transports, des communications et de
l'énergie, le Conseil municipal soutiendra
avant tout le «modèle bernois». Ce «mo-
dèle» prévoit en effet une étroite collabo-
ration avec la SSR.
• Le Conseil exécutif du canton de

Soleure a décidé d'acheter à Granges
une parcelle de terrain industriel de
256,5' ares appartenant à la société
horlogère Oméga, Bienne, pour un
prix total de 1,4 million de francs, soit 55
francs le m2. Cet achat entre dans le ca-
dre des mesures de développement éco-
nomique régional, le terrain acquis étant
en effet destiné aux entreprises désirant
s'implanter.
• Jugeant alarmante la nouvelle

poussée du chômage en Suisse,
l'Union syndicale presse le Conseil
fédéral et la Banque nationale de
«donner enfin la priorité à la garan-
tie de l'emploi». Après avoir déjà fait
parvenir à l'exécutif des propositions, la
centrale syndicale va, dans un nouveau
mémoire aux «7 sages», «insister encore
sur la nécessité d'une politique de l'em-
ploi conduite selon ses propositions».

EN QUELQUES LIGNES

Fausses factures de l'Hôpital
de Genève

A la suite de l'affaire des fausses factu-
res de l'Hôpital cantonal de Genève, le
Service de santé de l'Etat yougoslave —
responsable des assurances-maladie dans
le pays - présentera une demande d'in-
demnisation aux autorités suisses pour
les factures falsifiées qui avaient été fai-
tes pour le traitement de citoyens you-
goslaves en Suisse, a indiqué le journal
de Belgrade «Politika».

La découverte d'un certain nombre de
fausses factures ou de factures gonflées
établies au nom de patients yougoslaves
traités à l'Hôpital cantonal de Genève, a
abouti, à la fin du mois d'octobre der-
nier, à l'arrestation de cinq personnes:
un Suisse et quatre Yougoslaves, dont le
Dr Medenica, médecin yougoslave tra-
vaillant à l'Hôpital cantonal. Le Service
de santé de l'Etat yougoslave, qui a réglé
le montant de ces factures, s'est donc
trouvé gravement lésé dans cette affaire.

La demande d'indemnisation sera
transmise aux autorités helvétiques par
l'ambassade de Yougoslavie à Berne,
ajoute «Politika». (ats, Tanjug)

Demande yougoslave
d'indemnisation

A Lausanne

Une dizaine de marginaux âgés de 17
à 23 ans occupent illégalement un an-
cien dépôt des Transports lausannois, à
Lausanne, et ont été, il y a plusieurs se-
maines, priés par la municipalité (la
ville étant propriétaire des lieux) de
l'évacuer dans les plus brefs délais. Jus-
qu'ici, la police n'est pas intervenue.

Ils ont exposé leurs problèmes à la
presse. D'une part ils entendent rester
sur place et demandent à l'autorité de
rétablir l'eau et l'électricité; de l'autre,
ils sont appuyés par une association lau-
sannoise, «Droits des enfants et des j eu-
nes» (qui a une permanence d accueil).
Elle a envoyé à la municipalité un dos-
sier analysant les problèmes qui se po-
sent à certains jeunes, rejetés par leur
famille et qui ne savent où aller. Le pre -
mier de ces problèmes est celui du loge-
ment, dans une ville où sévit la pénurie,
particulièrement de logements à loyer
abordable pour des gens dont le salaire
mensuel ne dépasse pas 1000 francs.

Les occupants de l'ancien dépôt veu-
lent montrer, par leur action, l'acuité de
ce problème. Ils affirment que l'autorité
n'a pas répondu à leur désir de dialogue.
Du dépôt, ils ont l'intention de faire un
bar et des appartements, lieu de réunion
et foyer. Ils sont en effet refusés dans
plusieurs établissements publics, (ats)

Problèmes cfe
marginaux

• Le comité central de la FOBB a
rejeté les dernières propositions fai-
tes par les entrepreneurs du bois et
du bâtiment pour la réadaptation des
salaires. La FOBB déclare s'en remettre
désormais à l'Office de conciliation, tou-
tes les possibilités de négociations direc-
tes étant épuisées.
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Von Gunten
optique, horlogerie
la technique et le progrès
au service de la vue

Dans ce magasin hautement spécialisé de-
puis 53 ans sur les questions optiques, une
petite merveille vient d'arriver. Son nom: le
PH0T0CENTR0N. C'est un appareil qui
permet de prendre un cliché instantané des
yeux et de la monture choisie pour pouvoir
ensuite positionner le centre optique des
verres et le faire coïncider rigoureusement
avec l'axe de vision. Exprimé ainsi, c'est un
peu technique, mais dans le travail quoti-
dien de l'opticien, c'est une aide précieuse
qui renforce encore la qualité de son service
et assure au client un soin optimal pour ses
problèmes de vue.

En se rendant chez l'opticien, pour faire
exécuter une paire de lunettes, pour essayer
des verres de contacts ou encore contrôler
et changer des verres, on ne se doute guère
de tout le travail effectué en arrière-bouti-
que. Chez Von Gunten, il y a un laboratoire
optique qui tient presque de la cabine du
cosmonaute; l'ordinateur y est présent en
particulier pour une mesure infiniment pré-
cise de la puissance des verres; des appa-
reils automatiques et électroniques servent
à la confection et à la préparation des lunet-
tes et d'autres équipements ultra perfec-
tionnés laissent voir qu'on est là à la pointe
du progrès en matière optique.

Pour vaquer à l'aise dans ce lieu, il faut un
personnel hautement qualifié et l'équipe au
travail peut aligner quelques titres et forma-
tions qui impressionnent par leur spécialisa-

tion. Toute la famille Von Gunten est à
l'œuvre, avec M. Charles Von Gunten père,
ingénieur ETS et opticien, M. Charles-An-
dré Von Gunten fils, maître opticien di-
plômé fédéral et détenteur d'un certificat fé-
déral d'adaptation des lentilles de contact,
Mme Claudine Nagel-Von Gunten, ingé-
nieur ETS prête la main à tout. En plus 3
opticiens, 2 apprentis laboristes en optique
et une horlogère complète ce team, fort
jeune de moyenne d'âge.
Ils sont non seulement qualifiés, mais veu-
lent aussi soigner l'accueil, sourire et ser-
viabilité à la clef. Dame, on ne vend pas
des lunettes comme n'importe quelle autre
marchandise et ils savent bien que la vue,
c'est aussi la vie !
Mais, on ne saurait quitter ce magasin sans
évoquer les autres articles proposés, en par-
ticulier le secteur horlogerie, avec un choix
de pendules neuchâteloises et autres et des
montres d'une gamme très large. Des noms
et des exclusivités: pour les pendules Zénith
et Le Castel, pour les montres Zodiac, Fa-
vre-Leuba et Valgine. Au sixième étage, une
belle exposition de morbiers attend les ama-
teurs. Des instruments optiques encore,
avec un choix époustouflant de jumelles,
etc.
Et bien sûr, tout ce qui se fait, du plus clas-
sique au plus moderne en lunetterie. C'est
vraiment le coin du spécialiste !
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Stérilité masculine: une origine biochimique ?
Pour la première fois, on a trouvé

une cause biochimique à la stérilité
chez les hommes. La carence d'un
enzyme empêche en effet certains
hommes de produire des spermato-
zoïdes mobiles.

On n'a jamais vraiment pu expli-
quer la majeure partie des cas de sté-
rilité masculine. Or, le fonctionne-
ment des spermatozoïdes détermine
dans une grande mesure l'aptitude
de l'homme à se reproduire; mais les
processus biochimiques qui régis-
sent ce fonctionnement sont mal
connus.

L'une des principales caractéristi-
ques du sperme est la motilité. Le
spermatozoïde doit en effet nager
vers l'ovule qu'il va féconder. Ce
mouvement en quelque sorte déter-
miné demeure l'un des mystères de
la vie. Certains sujets présentent des
anomalies structurelles des sperma-
tozoïdes qui provoquent l'absence de
mobilité, mais la plupart des hom-
mes stériles ont des spermatozoïdes
apparemment normaux.

Selon des études récentes, un en-
zyme, la méthylase de protéinocar-
boxyle (MPC) aurait pour fonction
de contrôler les mouvements des
bactéries et de certains globules
blancs. Cet enzyme se trouve en
grande quantité dans les testicules,
qui produisent les spermatozoïdes, et
tous les composants de l'activité de
la MPC sont également présents
dans le flagelle du spermatozoïde
adulte. Cette constatation a donné
naissance à la théorie selon laquelle
cet enzyme joue un rôle dans la mo-
bilité du spermatozoïde.

Afin de vérifier le bien-fondé de
cette hypothèse, des savants ont ob-
servé la concentration de cet enzyme
dans le sperme de 3 groupes d'hom-
me o: 22 hommes normalement fé-
conds, 10 hommes ayant subi une va-
sectomie et 9 cas de stérilité due à
une absence de mobilité du sperma-
tozoïde.

Ces chercheurs ont constaté que,
chez les hommes stériles, l'activité
du MPC correspondait à 25 % seule-
ment de celle des hommes féconds et
était analogue à celle du sperme des
hommes ayant subi une vasectomie,
dans la mesure où celui-ci ne
contient plus de spermatozoïdes. On
peut en conclure que cet enzyme dé-
termine la mobilité du spermato-
zoïde dans lequel il se trouve concen-

tré. Diverses expériences ont par ail-
leurs montré que les substances inhi-
bitrices de l'activité du MPC affec-
tent également la mobilité du sper-
matozoïde. Un examen au micro-
scope électronique complété par des
essais biochimique a permis à ces
chercheurs d'exclure la possibilité
qu'une fuite au niveau de la mem-
brane du spermatozoïde ait provo-
qué la carence de cet enzyme.

Ils ont fait observer que d'autres
substances jouent aussi un rôle dans
la mobilité des spermatozoïdes; il
semble en effet qu'une série de réac-
tions biochimiques la régissent.
Aussi s'efforce-t-on de trouver d'au-
tres éléments biochimiques à l'ori-
gine de la stérilité masculine. (spDS)

Transports par câbles: leur sécurité est aussi électronique
I ! ¦¦¦ -»«¦ . I ¦ — I ¦¦ I I .- «I l  I I I .  ¦ ____ ^̂ _^̂ ^̂ ^ _

Skieurs et touristes peuvent «s'envoyer en l'air» tranquilles !

Quand on prend un des moyens de transport par câbles qui se multiplient
dans notre pays, on ne pense généralement à leur sécurité qu'en termes mé-
caniques. Ce qui intéresse le voyageur, c'est la résistance des câbles, la soli-
dité des attaches de cabines et de pylônes. , ** **De ce côté, pas de souci à se faire. La Suisse est l'un des pays du monde
les plus prudents, dans ce domaine aussi. Les règlements de sécurité des télé-
phériques, télécabines et autres télésièges sont parmi les plus rigoureux.
Ainsi, la marge de sécurité imposée aux câbles porteurs est-elle de... trois fois
et demi la plus grande contrainte à laquelle ils pourraient être exposés, tan-
dis que pour les câbles tracteurs, c'est un facteur cinq qui est imposé. Pour
toute la construction et l'exploitation des transports à câble, on pose des exi-
gences d'une semblable sévérité.

Mais aujourd'hui , les transports â câble de la nouvelle génération ont
aussi recours à l'électronique pour assurer leur sécurité. Pas seulement leur
sécurité, d'ailleurs: le confort des passagers et l'économie d'énergie sont deux
autres domaines où l'électroni que a permis de gros progrès.

Le rôle de l'électronique dans ce do-
maine comme dans d'autres commence
au stade de la recherche et de la concep-
tion. Des simulations en laboratoire per-
mettent par exemple de créer des situa-
tions limites et d'en tirer les enseigne-
ments, d'optimaliser la construction des
composants d'installations, etc.

Sur les installations elles-mêmes, un
système électronique, mis au point par la
firme Brown Boveri, se charge d'accom-
plir un essai de sécurité en une fraction
de seconde avant chaque départ. C'est-

à-dire qu'avant chaque mise en mouve-
ment de la cabine ou des cabines de l'ins-
tallation, toutes les pièces importantes
(connexions, interrupteurs, contacts de
relais, signaux) font l'objet d'une vérifi-
cation automatique par le système lui-
même. Ce n'est que lorsque tout a été
constaté en bon état de fonctionnement
que le départ est donné. Ce système per-
met aussi de détecter rapidement des
pannes éventuelles.

En cours de fonctionnement, l'électro-
nique permet de commander et de con-

L'installation de télécabines du glacier
du Vorab a été la première à être dotée
du nouveau système électronique norma-
lisé de sécurité utilisé jusque-là unique-

ment pour les téléphériques

trôler de manière optimale la vitesse et
le freinage des cabines. La vitesse des
installations de transport par câbles
s'accroît. Les plus récentes installations
atteignent 4,5 m. par seconde, et on étu-
die une nouvelle génération qui aura une
vitesse de marche de 6 m/s. Mais les vi-
tesses élevées posent de nouvelles exigen-
ces de conception, de construction et
d'exploitation. Par exemple, s'agissant

Câbles... électrivores !
¦Les sports d'hiver, aussi impor-

tants pour les loisirs des Suisses
que pour l'économie, demandent
également leur prix d'énergie. Les
quelque 1150 télésièges, 430 télé-
phériques et 65 funiculaires
transportent plus de 100 millions
de passagers chaque année et
sont presque exclusivement en-
traînés par courant électrique. Un
télésiège moyen consomme envi-
ron 50.000 kWh par an, un téléca-
bine moyen à peu près dix fois
plus. Pour un seul dimanche d'hi-
ver ensoleillé, la consommation
de toutes ces installations en
Suisse est de l'ordre de trois mil-
lions de kWli. C'est 600 fois plus
que la consommation annuelle
d'un ménage suisse moyen. Et â la
consommation des téléphériques
et des télésièges s'ajoute celle de
toute l'infrastructure, (sp)

de télécabines, au niveau de l'entrée et
de la sortie des cabines, de leur transport
en station. Là encore, l'électronique a
son $le;à jouer. La régulation électroni-
que du freinage est un élément capital,
non seulement pour le confort , mais pour
la sécurité, et d'autant plus que vitesse
et poids augmentent. Grâce aux systè-
mes actuels, on a pu faire des essais de
rupture de câble tracteur (cas très hypo-
thétique, on l'a vu) qui, s'ils étaient pro-
duits dans des conditions de fonctionne-
ment normale, n'auraient même pas in-
fligé aux passagers d'un téléphérique un
balancement de la cabine. En effet, entre
la séparation du câble et de la cabine et
le plein effet de freinage de secours de
celle-ci, il s'écoule 26 centièmes de se-
conde, le train de roulement de la cabine
s'arrête après avoir parcouru 2,4 cm.
(temps de réaction) et 4 cm. (temps de
freinage) et encore pendant ce «par-
cours» le freinage de secours a-t-il été
dosé électroniquement pour ne pas pro-
voquer par sa brutalité l'oscillation de la
cabine.

Un dispositif de surveillance électroni-
que BBC pour transports à câbles. A
chaque commande de marche, le système
procède en 100 millisecondes environ à
un contrôle préalable de bon fonctionne-

ment des principaux composants,
(photos BBC)

En outre, les transports à câble de la
nouvelle génération sont aussi nettement
plus économiques en courant électrique,
grâce à l'élctronique. Ainsi, par exemple,
le nouveau télécabine Zermatt-Furi, avec
sa capacité de transport de 2000 person-
nes à l'heure, consomme-t-il deux fois
moins d'énergie par passager transporté
que le téléphérique de 1954 qu'il rem-
place, (sp/lînp)

Machine à vapeur pour le Musée des transports

Les machines à vapeur figurent au
nombre des ensembles mécaniques qui
ont fasciné des générations. Désormais,
elles ont le statut de «monuments histo-
riques», du moins sous les formes où elles
ont acquis leurs lettres de noblesse.

Celle-ci, d'un poids de 25 tonnes et
d'une puissance nominale de 380 CV, a
propulsé pendant plus de septante ans
(de 1894 à 1966) le «Pilate» un de ces
fiers représentants des typiques bateaux
des lacs suisses, qui a parcouru près de 2
millions de km sur le lac des Quatre-
Cantons.

Accompagnée d'une roue à aube, cette
machine a fait récemment un voyage re-

marqué, convoyé par 1 armée, de Winter-
thur à Lucerne. Elle a été en effet com-
plètement et très soigneusement rénovée
par la firme Sulzer qui l'avait construite
au siècle passé. Cette restauration a été
prise en charge gratuitement et l'impres-
sionnant objet a été offert au Musée
suisse des transports de Lucerne.

La machine à vapeur passera donc sa
retraite sur les rives qu'elle a empana-
chées, en vue de la montagne, dont elle
porte le nom. Mais les visiteurs devront
attendre 1984 pour pouvoir l'admirer: la
nouvelle halle attribuée aux bateaux est
actuellement en construction. . .T .(sp/Imp).

«Patte blanche»
version moderne

«Montrer patte blanche» retrouve
une signification contemporaine avec
ce nouveau système de sécurité con-
trôlant l'accès à des lieux réservés à
certains ayants droit. L'appareil ne
livre passage qu'après avoir identifié
la personne qui se présente à l'en-
trée... en reconnaissant sa main !
Pour obtenir l'ouverture d'une porte,
par exemple, le «demandeur» doit
poser sa main à l'endroit prévu de
l'appareil, sous l'éclairage d'une
lampe et sur des «canaux lumineux»
grâce auxquels le système va, au
moyen d'une série de photodiodes, in-
terpréter l'ombre des doigts et la
comparer aux caractéristiques des
personnes autorisées, préalablement
stockées dans la mémoire de son ordi-
nateur.

Ce système «biométrique», selon
les cas, se complète d'un contrôle
complémentaire par lecture d'une
carte codée voire par un contrôle
vidéo permettant à un fonctionnaire
de comparer la physionomie de l'arri-
vant avec la photo d'identité de
l'ayant droit, mémorisée et appelée
par l'appareil sur un moniteur.

Le «Sésame ouvre-toi» se compli-
que... (photo Siemens)

Eclairage et gaspillage ?

Même de fête (ici la Bahnhof-
strasse à Zurich), l'éclairage public
demeure un relativement faible
consommateur, en regard d'avanta-
ges certains.

(Photo Bild + News/UCS)
Chaque année à pareille époque,

en tout cas depuis que les problèmes
énergétiques sont devenus «sensi-
bles», le retour des décorations lumi-
neuses de fêtes suscite des interroga-
tions volontiers agacées. N'est-ce pas
là un énorme gaspillage d'énergie
électrique, dont on pourrait se pas-
ser ?

Il est certain que la notion de gas-
pillage est assez relative. On peut
toujours discuter de l'utilité de ces dé-
corations. Tout dépend de l'idée
qu'on se fait des fê tes  de f in  d'année,
du point de vue où l'on se place, bref

de son propre système de valeurs et
de références. Ce n'est pas le lieu
d'entrer sur ce terrain de nature phi-
losophique.

Mais techniquement, ce qu'il faut
savoir, c'est que l'éclairage en géné-
ral, et l'éclairage publique en parti-
culier, est sans doute la section de
consommation d'énergie dont on peut
dire qu'il offre le plus de pres tations
utiles en rapport à ses «appétits». En
1971, la part de l'éclairage public à
la consommation totale d'électricité
en Suisse n'était que de 1,1%. En
1981, cette part atteignait 1,3% seule-
ment. Dans cette part, l'«air de fête»
des décorations lumineuses de Noël
n'entre que pour une proportion mi-
nime. Alors que d'un autre côté,
l'éclairage public, c'est statistique-
ment démontre, est un facteur non
négligeable de sécurité. Les spécialis-
tes des techniques de circulation sa-
vent qu'un éclairage judicieux des
rues et des carrefours réduit considé-
rablement les risques d'accidents
nocturnes. On sait aussi qu'en pleine
lumière, les agressions nocturnes
sont moins fréquentes. A ce propos,
on doit constater que la gestion et
l'entretien de l'éclairage public pèse
plus dans les budgets que la consom-
mation elle-même, ne serait-ce que
pour faire face au vandalisme...

Mais les nouveaux typ es de réver-
bères apportent dans ce domaine des
solutions de plus en plus satisfaisan-
tes, tout comme les nouveaux types de
lampes en ce qui concerne l'efficacité
d'éclairage, la durée de vie et la
consommation de courant. (sp/Imp)

Plusieurs organisations mettent
des livres en gros caractères à la dis-
position des personnes qui ont la vue
basse. Pro Senectute prête gratuite-
ment de tels livres, dont elle a une
collection de 440 exemplaires.
Adresse: Pro Senectute Schweiz, La-
vaterstr. 60, 8027 Zurich.

Pour les mal-voyants:
des livres en gros caractères

Gros progrès...

Au terme de deux ans d'essais clini-
ques un procédé de destruction des cal-
culs rénaux par ondes de choc peut dé-
sormais entrer dans sa phase d'applica-
tion pratique. Un centre de traitement
vient pour cela d'entrer en service au
grand centre hospitalier de Grosshadem
à Munich.

Dans ce nouveau procédé, les calculs
rénaux sont soumis, par des ondes de
choc transmises à travers l'organisme, à
une pression si forte qu'ils se décompo-
sent en partiules pas plus grosses que des
grains de sable. L'évacuation par les
voies naurelles se fait alors sans problè-
mes. Pendant le traitement le patient est
allongé dans une baignoire remplie

d eau. Les calculs sont localisés par ra-
dioscopie et les ondes de choc sont ajus-
tées avec une grande précision.

Le développement et l'expérimenta-
tion du procéeé ont coûté la somme de 9
millions de marks au ministère fédéral
allemand de la Recherche et de la Tech-
nologie. L'appareil de traitement doit
être bientôt fabriqué en série. Des
commandes ont déjà été passées, en Alle-
magne et à l'étranger.

Les avantages de cette méthode peu
éprouvante pour le patient sont essen-
tiellement que l'intervention chirurgicale
peut être évitée. La durée du séjour à
l'hôpital, généralement de deux semaines
dans le traitement des calculs rénaux,
peut être réduite de moitié. Dans la
phase d'expérimentation clinique on a
traité 200 patients avec le prototype
d'appareil à ondes de choc. Les résultats
sont très bons: 90% des personnes ainsi
traitées ont pu quitter le centre hospita-
lier complètement débarrassées de leurs
calculs et de leurs insoutenables dou-
leurs, (dad) .

Les calculs rénaux détruits aux ondes de choc



Le Noël du vénérable cordonnier
C'est dans un vieux quartier de la

ville que travaille le père Théophile, le
vénérable cordonnier, derrière une
façade noircie par le temps et les
fumées. Chaque matin, alors que tout
dort encore, on peut le voir sortir de
chez lui, tête nue, bras découverts, vêtu
de son inséparable tablier bleu. Oh ! il
n'a pas un long chemin à parcourir
pour se rendre à son échoppe: traverser
la rue, six mètres, pas davantage. Et
pourtant, il ne lui faut pas moins de
cinq minutes pour effectuer ce trajet.
En effet, ce n'est qu'après avoir longue-
ment scruté le coin de ciel au-dessus de
lui qu'il se décide à faire un premier
pas. Et puis, à cette heure la route est
déserte, alors, pour autant que les che-
minées voisines ne crachent pas leurs
fumées chargées d'inconnu sur lui, il
s'arrête à nouveau, hume l'air du
matin, les yeux errant sur le fond de la
rue. Ensuite seulement il monte sur le
trottoir d'en face et, tirant la clef de sa
large poche de tablier, il ouvre la porte
de son atelier. Ses deux chats, restés à
l'intérieur pour la nuit, l'entourent
aussitôt, se frottent à ses jambes en
ronronnant de plaisir, l'entraînent vers
l'armoire d'où il leur sortira le bol de
lait quotidien. Et le père Théophile les
regarde laper en cœur, côte à côte,
bruyamment, les moustaches relevées,
les yeux mi-clos. Il n'en faut pas plus
pour que la joie apparaisse sur son
visage, miroite dans ses yeux. Toute
son existence a été ainsi remplie de
petits instants de bonheur qu'il a su
glaner autour de lui, là où d'autres ne
voyaient que des faits anodins.

Voilà soixante ans sonnés que le père
Théophile travaille dans cette échoppe
rudimentaire, à la lumière quasi conti-
nue d'une grosse ampoule.

Il a appris le métier avec son père,
alors qu'il n'avait même pas terminé
ses classes. Comme il était de très
petite taille, le menuisier voisin lui
avait fabriqué un tabouret spéciale-
ment bas. Il se souvient encore, comme
si c'était hier, du jour où son père
l'avait installé au fond de la pièce: -
Tu as de bons yeux ! lui avait-il dit.
Cette place te conviendra parfaite-
ment ! Le petit Théophile aurait pré-
féré travailler près de l'unique fenêtre
d'où l'on apercevait les passants. Mais
une décision du père ne se discutait
pas.

En ce temps-là, remplacer les clous
usés ou manquants sur les semelles des
chaussures représentait son occupation
principale. Etant malheureusement
assez maladroit à ses débuts, il ne sor-
tait que rarement de l'atelier paternel
sans qu'un ou plusieurs de ses doigts ne
portent les marques d'un malencon-
treux coup de marteau. Une deuxième
occupation importante lui incombait:
la livraison à domicile des chaussures
réparées que des clients distraits tar-
daient à récupérer. H arrivait aussi en
ce temps-là que le travail se fasse rare.
C'était encore à lui de remédier à cette
situation. De bonne heure le matin,
une remorque accrochée à son vieux
vélo, il partait dans la campagne envi-
ronnante et en ramenait toutes les
chaussures aux semelles baillantes que
l'on voulait bien lui confier à réparer.
Ce voyage au grand air lui permettait
d'oublier quelque peu l'échoppe et ses
odeurs de cuir et de colle. C'était
l'occasion aussi de faire quelques petits
gains car, le voyant peiner, de braves
gens lui glissaient discrètement une ou
deux petites pièces dans la poche. Pe-
tite fortune qu'il se gardait bien de dé-
voiler à son retour par crainte qu on la
lui séquestre.

Quand il lui arrive de se remémorer
ce temps-là, le père Théophile en res-
sent à chaque fois une petite mélanco-
lie, comme un regret. Ce fut une
période difficile, oui, mais que d'ins-
tants savoureux l'avaient aussi jalon-
née ! Tout avait changé le jour où son
père fut emporté par une mauvaise
grippe, comme tant d'autres dans le
quartier. Il avait alors vu choir sur lui
des responsabilités auxquelles il n'était
pas préparé. Il s'était vite rendu
compte qu'il n'était pas toujours aisé
de récupérer le salaire de son travail,
quand bien même il était modeste.
Combien de fois, en effet, n'avait-il pas
entendu un client dire qu'il avait ou-
blié son porte-monnaie, ou que la répa-
ration ne correspondait pas au prix ré-
clamé. On lui promettait parfois aussi
d'envoyer l'argent, mais rien ne venait
et Théophile se trouvait alors dans
l'obligation de tenter une récupération
de son dû au domicile de son client.
Son père ne s'étant jamais plaint de
telles situations, il se demandait si son
jeune âge et son inexpérience étaient
les seules causes de ces désagréments.

Les ans passèrent ainsi tant bien que
mal. Il n'amassait pas fortune, mais il
avait heureusement une bonne santé,
du travail, des amis, et il n 'était pas
malheureux. Il cherchait même à venir
en aide aux personnes défavorisées
qu'il connaissait ou voyait autour de
lui. Combien de fois, en effet, n'avait-il
pas retiré la sandale du pied d'un en-
fant de la rue pour la lui réparer, et la
lui remettre au pied en disant simple-
ment: Voilà ! Tu seras bien mieux ainsi
pour courir. Sa gentillesse et sa bonho-
mie avaient rapidement attiré dans son
atelier les gosses abandonnés à eux-
mêmes. Il les installait dans un coin,
leur distribuait quelques déchets de
cuir, du fil , quelques outils accompa-
gnés de quelques conseils, et voilà
qu'une équipe de petits cordonniers se
mettaient au travail, fiers et heureux
de copier les gestes du maître.

Aujourd'hui, bien qu'ayant large-
ment dépassé l'âge de la retraite, le
père Théophile n'abandonnerait pour
rien son antre. Que ferait-il ? Où passe-
rait-il ses longues journées ? Les en-
fants qu'il avait autrefois accueillis
dans son échoppe sont devenus adul-
tes, mais ils sont restés ses amis. Aussi
n'est-il pas de jour que l'un ou l'autre,
de passage, ne vienne bavarder un ins-
tant avec lui. Alors ! s'il fermait bouti-
que, il n'aurait plus ce lieu de ren-
contre, il resterait isolé à se morfondre
dans son appartement. Et puis, quand
on a toujours reçu les nouvelles fraî-
ches de bouche à oreilles, il n'est pas
agréable d'attendre le lendemain pour
les lire dans un journal !

Bien sûr, le travail ne s'amoncelle
plus sur les rayons de son atelier. Au-
jourd'hui, on jette les souliers aux se-
melles usées. Il se demande même si
parfois on ne lui apporte pas une
chaussure à réparer simplement par
amitié envers le vieux cordonnier du
coin. Mais qu'importe, travailler est
devenu un passe-temps, non une néces-
sité. Et puis, il est vrai aussi que ses
gestes se sont bien ralentis, que ses
doigts ont perdu leur agilité. Une répa-
ration, même simple, lui prend un
temps sensiblement plus long qu'autre-
fois.

Et pourtant, en cette veille de Noël
encore, il s'est levé bien avant l'aube. Il
s'est armé de sa pelle et, bravant le
vent froid , il s'est frayé un passage

dans la couche de neige fraîchement
tombée, inlassablement. Un travail
sans doute pénible à son âge, accompli
comme un rite. Les glaçons qui pen-
daient aux chéneaux et l'avalanche me-
naçante sur le bord du toit ne parais-
saient nullement l'inquiéter. Avant
qu'il ne pénètre dans son échoppe, on a
pu le voir encore enlever le capuchon
de neige dissimulant la vieille enseigne
au-dessus de la porte, tout comme au
temps où il devait attirer le client dans
son local. Une habitude dont il ne
pouvait se défaire.

Depuis qu'il travaillait seul dans
l'atelier, le père Théophile avait tou-
jours tenu à ce que la veille de Noël
soit un jour extraordinaire. Il n 'était
pas pratiquant, néanmoins sa foi n'en
était pas moins vivante. Il respectait
l'opinion de chacun, échangeait volon-
tiers des propos avec les fidèles de
l'Eglise sur les problèmes religieux. Il
restait convaincu qu'un Etre supérieur
l'avait toujours guidé dans son exis-
tence, de même qu'il croyait à la crèche
de Noël, à l'Enfant divin descendu
parmi les hommes pour préparer l'avè-
nement d'un monde meilleur. Dans un
coin de sa cordonnerie, comme chaque
année, il avait donc dressé et garni le
sapin pour commémorer la grande fête
chrétienne. Mais ce n'était pas tout, et
c'était là aussi une tradition, il avait
invité pour ce jour de veille les enfants
de la rue, en l'absence desquels cette
journée ne serait pas telle qu'il la sou-
haitait. A l'intention de ses petits amis
il avait fait des dépenses, presque in-
considérées dans sa situation. Mais il
avait tant de plaisir à les voir heureux
autour de lui qu'il en était largement
récompensé.

Ils arrivèrent de bonne heure déjà ,
en grappes. A croire que pour la cir-
constance les murs de la pièce s'étaient
écartés pour offrir une place à chacun.
Le père Théophile avait réalisé là un
véritable tour de magicien. Sous sa
main l'atelier était devenu méconnais-
sable. Il n'avait laissé sur les rayons
que les bottes du père Noël qui n'allait
pas tarder à les chausser. Des guirlan-
des couraient le long du mur, accro-
chées à des branches de sapin, pen-
daient au-dessus de la table bien acha-
landée. Et l'hôte du jour, en bon père
de famille, la barbe bien lissée pour
l'occasion, installait les derniers arri-

vants, réchauffait les mains des plus
petits. Il n'en croyait pas ses yeux !
Oui ! ils étaient tous venus , même des
adolescents qu 'il n 'avait pas revus de
longue date, qu'il avait du mal à recon-
naître. Mais sur chaque visage il re-
trouvait la même joie, la joie communi-
cante de Noël. Son bonheur était si
parfait que des larmes perlaient à ses
yeux.

Il lui incombait habituellement de
s'occuper du déroulement de la fête,
d'organiser des jeux aussitôt le repas
terminé afin qu'aucun de ses invités ne
vienne à s'ennuyer ou à se sentir dé-
laissé. Ce jour, rien de semblable. Dès
que le sapin fut illuminé, les aînés invi-
tèrent le père Théophile à s'asseoir. H
vit alors ses petits amis se lever et, de
toute leur voix et de tout leur cœur, en-
tonner le chant de Noël qu'il aimait le
plus. Qu'ils chantaient bien les enfants
de la rue ! et leurs yeux brillaient
comme des étoiles. Ils participaient
tous pleinement à la joie commune et
pourtant le père Théophile en connais-
sait plus d'un qui allait rentrer le soir
dans une maison triste, sans chaleur et
sans affection. Des enfants qui demain
seront à nouveau livrés à eux-mêmes,
admirant avec envie les vitrines pleines
de jouets et de friandises qu'ils ne tien-
dront jamais dans leurs petites mains
glacées. Et personne ne prendra garde
à leurs grands yeux tristes.

Après avoir essuyé une larme qui
glissait lentement sur sa joue, le véné-
rable cordonnier se ressaisit. Il ne de-
vait laisser apparaître aucune amer-
tume. Il voulait que cette journée soit
pleine de joie pour tous ses petits amis,
qu 'elle reste gravée dans leur mémoire.
Tout à l'heure, comme chaque année, il
allait leur conter la belle histoire ap-
prise tout spécialement à leur inten-
tion pendant des semaines. Il savait
que la réussite de la fête dépendait
aussi de ce moment où il allait accapa-
rer leur regard et leur esprit, où il allait
les transporter dans un monde imagi-
naire, là où le rêve remplace la dure
réalité. Pour l'instant, ils chantaient
encore de tout leur cœur, les yeux tour-
nés vers les bougies qui réchauffaient
l'atmosphère de leurs flammes délica-
tes, mais le père Théophile ne doutait
pas que plus d'un attendait son récit
avec impatience. C'était cela aussi un
Noël dans l'échoppe du vénérable cor-
donnier. J.-P. SIDLER
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[ Av. Léopold-Robert 23, tél. 039/22 38 03, La Chaux-de-Fonds

V.A.C., René Junod S.A., Avenue Pierrot ménager, Rue de la Serre 90, Services Industriels,
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¦ AFFAIRES IMMOBILIÈRES ¦
vBsr Nous' offrons à louer à La Chaux-

de-Fonds dans un immeuble avec
ascenseur des

LOCAUX
comprenant: 310 m2 disposés
sur deux étages à l'usage
DE BUREAUX ET D'ATELIERS
pouvant convenir pour petite in-

v dustrie ou usage commercial.

S'adresser à RÉGIES SA,
ruelle Mayor 2, Neuchâtel,
tél. 038/25 46 38. 37-31309

1 . GHBIIIA
; J Agence 32, La Chaux-de-Fonds

Après 25 ans au service des membres, l'agence
change de visage et deux personnes s'occupe-
ront entièrement DÈS CE JOUR de la nouvelle
gestion, soit:

Agence 32:
Mme Danielle Matthey, Monique-Saint-
Hélier 13, tél. 039/2813 46 pour les
membres dont le nom de famille
commence par la lettre A à L, ainsi que
les collectives

Agence 383:
Mme Evelyne Gillam, Pont 21, tél.
039/22 58 40 pour les membres dont le
nom de famille commence par la lettre M
àZ

Mme Dubey et M. Brodbeck vous remer-
cient de votre compréhensio n et demandent
de ne plus les contacter, les dossiers n'étant

„• • plus en leur possession.

I cnaiEg
dès le 1er avril 83. Ph.-H.-Mathey 20

très beau 4V2 pièces
au dernier étage; cuisine agencée, bal-
con, ascenseur; loyer Fr. 935.—, toutes
charges et Coditel compris.

garages
dans le même immeuble, disponibles
dès le 1er janvier 83.

GERANCIA SA
Léopold-Robert 102

La Chaux-de-Fonds, tél. 039/23 54 33
91-358

^ACHETEZ POUR 1983 AU PRIX 1982^
À VENDRE À

LA CHAUX-DE-FONDS
Résidence FLORIDA

Appartements 3Vi pièces dès

Fr. 107 500.-
Appartements 4Vi pièces dès

Fr. 129 500.-
Pour traiter, 10% de fonds

propres suffisent
Contactez notre agence cantonale,

51, rue des Moulins, 2000 Neuchâtel,
tél. 038/25 94 94

^̂ ^_ 
22-1226

039/28 12 41
DEPANNAGE
RAPIDE
AELLEN
Congélateurs, cuisi-
nières électriques,
machines à laver, fri-
gos, etc. de toutes
marques. Numa-Droz
9, 2300 La Chaux-de-
Fonds. Privé
039/28 14 35.
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f Un cadeau à faire ?

i Al OFFREZ UN BON
i golaid^VN 10SÉANCES Fl". 90.-

JC-jÇ * / Chs et E. Zwygart 
Ĵ

rfj CUTIDO LL Avenue Léopold-Rober t 9, tél. 039/23 91 01

*̂  La Chaux-de-Fonds 63695 j

A louer à La Chaux-de-Fonds, printemps
83, bel

appartement 5!/2 pièces
grand living avec cheminée + 3 salles
d'eau. Loyer mensuel Fr. 750.- plus
charges.

Tél. (039) 23 31 06. 63766

Fiduciaire REGIES SA à Neuchâtel, 2,
ruelle Mayor, tél. 038/25 46 38, offre
à louer à La Chaux-de-Fonds

appartement de 2 Vi pièces
tout confort, exposition au sud, ascen-
seur. Libre tout de suite ou date à conve-
nir.

Loyer mensuel: Fr. 315.- + charges.
87-31309

tt

Tout nouvel abonné
POUR 1983
(MINIMUM 3 MOIS)

REÇOIT LE JOURNAL

GRATUITEMENT
pendant le mois de
DÉCEMBRE 1982

; . >£

- BULLETIN D'ABONNEMENT-
Je m'abonne à

ofQSiPSMîaaa .
Prix: Fr. 142.- D pour l'année

6 mois Fr. 74.- D - 3 mois Fr. 39.- D

biffer la case qui convient

Nom:

Prénom: ' 

Profession: 1

No et aie: 

No postal Localité: 

Signature: 

!Kpar«U^̂  ̂ ^ iFOraPW
L'abonnement se renouvelle tacitement pour IPSi&fc .
la même durée. '̂HirSÎjhèfc^Ç.
Cette offre est réservée exclusivement aux ĴF*gC^!̂ ^t̂ fei .
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Nette suprématie des spécialistes Scandinaves
Epreuves internationales de Coupe du monde de ski nordique à Davos

Les Norvégiens n'ont pas raté leur entrée dans la nouvelle saison de Coupe
du monde nordique: à Davos, Pal-Gunnar Mikkelsplass, un jeune bûcheron
de 21 ans, a en effet remporté un quinze kilomètres en précédant de 25" son
compatriote Tor Hakon Holte (24 ans). Troisième, le Soviétique Youri
Burlakov a déjà concédé près d'une minute au vainqueur de cette épreuve
disputée dans des conditions assez difficiles. Quant aux Suisses, ils ont
nettement manqué leur objectif: le meilleur d'entre eux, Andy Grunenfelder,

a dû se contenter du 22e rang, à près de deux minutes de Mikkelsplass.
Ce quinze kilomètres de Davos s'est

couru sous la neige et il a posé pas mal
de problèmes aux concurrents. Pourtant,
si l'on consulte le classement, où l'on
trouve le vainqueur de la Coupe du
monde de l'an dernier, l'Américain Bil!
Koch, au quatrième rang, la logique a été
respectée. C'est ainsi que les Norvégiens
ont pu confirmer leur excellente forme
actuelle. Pour eux, ce résultat de Davos
est intéressant à plus d'un titre. Mik-
kelsplass et Holte représentent en effet
la nouvelle garde. A titre d'exemple.
Oddvar Bra , le champion du monde de la
distance, a dû se contenter du onzième
rang.
UNE AUTRE
DOMINATION

Cette domination norvégienne s'est re-
trouvée également dans le cinq kilomè-
tres des dames: là aussi, un «double»
norvégien a en effet été enregistré avec le
succès de Britt Petersen devant Anne
Jahren. Quant à la Tchécoslovaque
Blanka Paulu, gagnante durant la se-
maine d'une épreuve similaire en Italie,
elle a dû cette fois se contenter de la troi-
sième place. Côté suisse, Evi Rratzer,
malgré un refroidissement , s'est montrée
la meilleure. Mais assez loin de la ga-
gnante, puisqu'elle a pris la 27e place

avec un retard supérieur a la minute sur
Britt Petersen.

RÉSULTATS
Messieurs, 15 km.: 1. Pal Gunnar

Mikkelsplass (No) 46'12"2; 2. Tor Hakon
Holte (No) 46'37"2; 3. Youri Burlakov
(URSS) 47'08"1; 4. Bill Koch (EU)
47'11"8; 5. Gunde Svan (Su) 47'17"2; 6.
Vladimir Nikitin (URSS) 47'18"3; 7.
Thomas Wassberg (Su) 47'22"7; 8. Kari
Haerkoenen (Fin) 47'31"0; 9. Oddvin
Bakkene (No) 47'33"5; 10. Alexandre
Kutukin (URSS) 47'34"1; 11. Oddvar
Bra (No) 47'34"9; 12. Nicolai Simiatov
(URSS) 47'44"6; 13. Alexandre Batchuk
(URSS) 47'49"4; 14. Maurilio de Zolt
(It) 47'53"1; 15. Jan Lindvall (No)
47'53"7; 16. Alexandre Savialov (URSS)
47'54"8; 17. Vladimir Smirnov (URSS)
47'56"5; 18. Ingemar Soemskar (Su)
48'03"1; 19. Harri Kirvesniemi (Fin)
48'05"1; 20. Arild Monsen (No) 48'08"1.
Puis les Suisses: 22. Andy Grtinenfel-
der 48*10"5; 29. Giachcm Guidon
48'37"1; 43. Konrad Hallenbarter
48'57"5; 50. Daniel Sandoz 49'05"3; 55.
Fritz Pfeuti 49'23"9; 61. Markus
Faehndrich 49'37"8; 65. Joos Ambtihl
49'57"2; 71. Jean-Philipe Marchon
5016"4; 73. Bruno Renggli 50'26"7; 74.
André Rey 59'29"3. 196 coureurs au dé-

part, 99 classés. Ont notamment aban-
donné: Asko Autio (Fin), Jochen Behle
(RFA).

Les meilleurs temps intermédiai-
res à la mi-course: 1. Mikkelsplass
22'54"7; 2. Koch 23'06"3; 3. Holte
23'09"2; 4. Kirvesniemi 23'14"9; 5. Bur-
lakov 23'23"5; 6. Svan 23'25"6.

Dames, 5 km.: 1. Britt Petersen (No)
17'57"3; 2. Anne Jahren (No) 18'06"9; 3.
Blanka Paulu (Tch) 18'07"5; 4. Inger
Hélène Nybraten (No) 18'10"6; 5. Liu-
bov Liadova (URSS) 18'11"0; 6. Pirkko
Maeaettae (Fin) 18'17"4; 7. Marja-Liisa
Haemaelaeinen (Fin) 18'21"6; 8. Raisa
Smetanina (URSS) 18'22"4; 9. Julio Ste-
papnova (URSS) 18'22"7; 10. Kveta Je-
riova (Tch) 18'24"4; 11. Nadejda Cha-
makova (URSS)18'26'4; 12. Anna Pasia-
rova (Tch) 18'36"8; 13. Nina Vasina
(URSS) 18'45"3; Puis les Suissesses:
27. Evi Kratzer 19'24"1; 28. Karin
Thomas 19'23"1; 30. Monika Germann
19*42"7. (si)

Le Norvégien Pal-Gunnar Mikkelsplass a dominé ses adversaires dans les 15 km. de
Da vos. (Bélino Keystone)

La classe de Thomas Wassberg
Dans le relais 3 X 10 kilomètres

Battus la veille par les Norvégiens
dans le 15 kilomètres, les Suédois ont
pris lenr revanchfe dimanche, dans le re-
lais 3 fois 10 kilomètres des épreuves in-
ternationales ..nordiques, de Davos: sur
une piste notablement plus rapide,
Benny Kohlberg, Gunde Svan et Tho-
mas Wassberg, le champion du monde
des 50 klomètres, se sont en effet impo-
sés. Pourtant, le Norvégien Paul Gunnar
Mikkelsplass, auteur du meilleur temps
absolu lors du deuxième relais, semblait
bien avoir jeté des bases solides pour un
nouveau succès norvégien. C'était sans
compter avec Wassberg. Dans le dernier
relais, celui-ci refaisait un handicap de
23"7 sur Tor Hakon Holte, deuxième des
15 kilomètres la veille derrière Mikkels-
plass et il franchissait même la ligne
d'arrivée avec une avance de 27" sur le
Norvégien. Quant à la troisième place,
elle est revenue à la deuxième garniture
norvégienne, celle des «anciens» Lind-
vall, Aunli et Bra, qui ont concédé pour
leur part 41". •

UNE SEULE SATISFACTION
Côté suisse, une seule satisfaction a

été enregistrée dans ce relais. Andy Gru-
nenfelder, 22e samedi, a en effet réussi le
meilleur temps du premier relais, devant
les Scandinaves et les Soviétiques. Cet
exploit initial de Grunenfelder ne devait
toutefois guère bénéficier aux Suisses.
Dès le deuxième relais, avec Konrad

Hallenbarter, la formation helvétique
perdait toute chance d'obtenir un classe-
ment flatteur. Hallenbarter concéda en
effet près" de deux minutes à Mikkels-
plass et il transmettait le témoin à Gia-
chem Guidon en 13e position seulement.
Ce dernier perdait lui aussi du terrain
mais il gagnait tout de même un rang, la
première garniture helvétique terminant
ainsi au douzième rang.

DOMINATION OUTRAGEANTE
Chez les dames, la Norvège par contre

a dominé de façon outrageante, confir-
mant ainsi les résultats du 5 kilomètres
de la veille. La décision a d'ailleurs été
faite par la gagnante de samedi, Brit
Pettersen. Dernière en piste, elle a dis-
tancé de 13"9 la Soviétique Liubov Lia-
dova. Quant à la Suisse, qui devait se
passer de ses deux meilleures skieuses,
Evi Kratzer et Karin Thomas (toutes
deux légèrement malades), elle n'inter-
vint jamais dans la lutte et dut se con-
tenter du neuvième rang, à près de cinq
minutes des Norvégiennes.

RÉSULTATS
Dames, 3 fois 5 km.: 1. Norvège (In-

ger Hélène Nybraten 17 43"5, Anne Jah-
ren 17'41"3, Brit Pettersen 17'43"2) 1 h.
53*08"0; 2. URSS I (Julia Stepanova
17'42"4, Raisa Smetanina 17'41"2, Liu-
bov Liadova 17'58"3) à 13"9; 3. Tchéco-
slovaquie (Anna Pasiarova 17'38"7,
Blanka Paulu 18'22"6, Kveta Jeriova
17'49"2 ) à 42"5; 4. Finlande (Pirkko
Mseaettse, Eija Hyytiaeinen, Marja-Liisa
Hsemœlaeinen) à 58"4; 5. URSS II (Na-
dejda Chamakova, Liubov Simiatova,
Marina Vasina) à l'27"4; 6. Norvège II
(Nina Skeime, Ragnhild Bratberg, Marit
Myrmsel) à l'35"8; 7. Canada (Shron
Firth, Monique Waterreus, Shirley
Firth) à 2'18"4; 8. Norvège III (Hanne
Krogstad, Grete Nykkelmo, Anette Boe)
à 2'52"5; 9. Suisse I (Gaby Scheideg-
ger, Monika Germann, Cornelia Tho-
mas) à 4'51"1; 10. Pologne (Urszula Sle-
ziak , Jadwiga Guzik, Sofia Czerwisnka)
à 5'53"5; 11. Suisse II à 6'32"1; 12. Au-
triche à 7'19"0; 13. Yougoslavie à 7'22"4.
-15 équipes au départ, 13 classées.

Messieurs, 3 fois 10 km.: 1. Suède 1
(Benny Kohlberg 31'15"7, Bunde Svan
31'10"8, Thomas Wassberg 30'51"0) 1 h.
33'17"5; 2. Norvège (Oddvin Bakkene
31'14"2, Paul Gunnar Mikkelsplass
30'48"6, Tor Hakon Holte 31'41"5) à
26"8; 3. Norvège II (Jan Lindvall
31'36"9, Ove Aunli 31'19"7, Oddvar Bra
31'01"9) à 41"0; 4. URSS I (Alexander
Batjuk , Vladimir Nikitin, Youri Burla-
kov) à 53"3; 5. Finlande I (Kari Hasrkœ-
nen, Asko Autio, Harri Kirvesniemi) à
l'01"5; 6. URSS II (Nicolai Simiatov,
Vladimir Smirnov, Alexander Kutukin)
à l'04"2; 7. Suède II (Jan Otosson, Sven-
Erik Danielsson, Ingemar Soemskar) à
l'43"8; 8. Etats-Unis I (Jim Galanes,

Audun Endestad , Bill Koch) à 2'13"1; 9.
RFA (Stefan Dotzler, Franz Schœbel,
Josef Schneider) à 2'14"5; 10. Italie I
(Maurilio De Zolt, Giulio Capitanio,
Giorgio Vanzetta ) à 2'15"8; 11. Norvège
III à 2'35"0; 12. Suisse I (Andy Grii-
nenf elder, Konrad Hallenbarter, Gia-
chem Guidon) à 2'35"5; 13. URSS III à
2'41"0; 14. Suède III à 2'43"0; 15. Italie
II à 2'51"0; 16. Autriche (Andréas Gum-
pold, Aloïs Stadlober, Walter Mayer) à
3'24"4; 17. Suisse II à 3'31"7; 18.
France (Patrick Fine, Paul Fargeix, Do-
minique Locatelli) à 3'44"3; 19. Tchécos-
lovaquie (Ladislav Svanda, Miîos Bec-
var, Jiri Svub) à 4'09"9; 20. Suisse IV à
415"6. - 29 équipes au départ, 26 clas-
sées.

Les meilleurs temps intermédiai-
res, 10 km.: 1. Grunenfelder 31'08"8; 2.
Bakkene 31'14"2; 3. Kohlberg 31'15"7; 4.
Gumpold 31'21"1; 5. Masalov 3l'22"9; 6.
Simiatov 31'24"1. - 20 km.: 1. Mikkel-
splass 30'48"6; 7. Svan 31'10"8; 3. Aunli
31'19"7; 4. Holte 31'22"9; 5. Eriksson
31'23"1; 6. Nikitin 31'30"0. - 30 km.: 1.
Wassberg 30'51"0; 2. Kirvesniemi
30'51"6; 3. Bra 31'01"9; 4. Koch 31'06"9;
5. Burlakov 31'15"2; 6. Vanzetta 31'22"4.

(si)

Brit Pettersen: coup double dans les
Grisons. (Bélino Keystone)

Uni Lausanne s'échappe
Championnat suisse de volleyball

Le dernier tour du championnat suisse
avant la pause de fin d'année a permis à
Uni Lausanne de porter à quatre points
son avance sur le tenant du titre, Ser-
vette-Star Onex qui, dans son match en
retard contre Volero Zurich, a subi sa
troisième défaite de la saison.

RÉSULTATS
Messieurs, ligue national A: Chê-

nois - Uni Lausanne 0-3; Servette-Star
Onex - Spada Academica Zurich 3-0; Vo-
lero Zurich - Bienne 2-3; Naefels - Leysin
3-1. Matchs en retard : Servette-Star
Onex - Volero 2-3; Leysin - Uni Lau-

sanne 0-3. Classement: 1. Uni Lausanne
12-22; 2. Servette-Star Onex 12-18 (32-
16); 3. Volero 12-18 (29-17); 4. Chênois
11-12; 5. Leysin 12-10; 6. Naefels 12-8;
Bienne 11-4; 8. Spada 12-2.

Dames, ligue nationale A: Beme •
Bienne 1-3; Spada Academica - Lau-
sanne VBC 3-0; BTV Lucerne - Uni Lau-
sanne 3-0; Uni Bâle - Bâle VB 3-0. Clas-
sement: 1. BTV Lucerne 12-24; 2. Uni
Bâle 12-22; 3. Uni Lausanne 12-14 (24-
21); 4. Bâle VB 12-14 (23-22); 5. Berne
12-8 (22-28); 6. Spada 12-8 (14-28); 7.
Bienne 12-6; 8. Lausanne VBC 12-0.

Messieurs, ligue nationale B,
groupe ouest: Montreux - Servette-
Star Onex 3-0; Tramelan - Uni Lausanne
1-3; Kôniz - Mora't 3-0; Soleure - Aeschi
3-2; Colombier - Lausanne VBC 3-0.
Classement: 1. Kôniz 10-16 (25-10); 2.
Colombier 10-16 (28-13); 3. Montreux
10-12.

Dames, ligue nationale B, groupe
ouest: Chênois - Carouge 0-3; Aveps
Lausanne - Servette-Star 0-3; Neuchâtel
Sports - Uettigen 3-0; Uni Berne - Mou-
don 3-2; Kôniz - Marly 3-0. Classe-
ment: 1. Carouge 10-20; 2. Kôniz 10-16
(25-12); 3. Uni Berne 10-16 (26-14). '

Groupe est: Seminar Soleure - Lau-
fon 0-3; FC Lucerne - Wetzikon 0-3;
Wattwil - Schaffhouse 3-0; Schwanden -
Montana Lucerne 3-1; Glaronia Glaris -
Uni Bâle 3-1. Classement: 1. Wetzikon
10-20; Schwanden 10-18; 3. Wattwil 10-
16. (si)

Suite des informations
sportives ^̂ - XI
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Assemblée de l'a
Fédération suisse

La Fédération suisse a tenu à
Berne son assemblée générale or-
dinaire. A cette occasion, le prési-
dent central Jean Schenk a in-
sisté sur la nécessité de trouver
de nouvelles sources d'argent.
Certes, le bilan financier pour
l'année s'est bouclé avec un léger
boni de 169 francs et le budget de
la saison prochaine est en aug-
mentation de 5400 francs. Sur le
plan sportif, le président par
contre a pu se réjouir des résul-
tats enregistrés tout au long de
l'année. Avec comme point d'or-
gue la médaille d'or aux cham-
pionnats d'Europe à l'épée d'Oli-
vier Carrard et la médaille d'ar-
gent aux mondiaux de Rome pour
l'équipe d'épée. (si)

Trouver de l'argent !

Bon début de H. Sumi
Coupe du monde de saut à ski

Le Finlandais Matti Nykaenen,
champion du monde au tremplin
des 90 m., a pris un excellent dé-
part dans la Coupe du monde
1982-83 à Cortina D'Ampezzo: il
s'est imposé dans le concours aux
70 m. devant le Norvégien Olav
Hansson, qui avait déjà terminé
second derrière lui à Holmenkol-
len. Excellent début également du
Suisse Hansjoerg Sumi, cin-
quième de cette épreuve arrêtée
après la première manche en rai-
son de la pluie et du vent.

Les Scandinaves ont fait à Cor-
tina une impressionnante dé-
monstration de leurs possibilités.
Derrière Nykaenen et Hansson,
Per Bergerud et Ole Bremseth ont
en effet pris les 3e et 4e places. Et
après Sumi, le seul à s'être im-
miscé dans la phalange nordique,
on trouve encore Ove Boegseth,
Pentti Kokkonen et Markko Pu-
senius, un Norvégien et deux Fin-
landais. Les grands battus du
concours sont les Autrichiens: le
meilleur d'entre eux, le jeune

Adolf Hirner (17 ans) a terminé en
13e position. Son compatriote Ar-
min Kogler, détenteur de la
Coupe du monde et champion du
monde aux 70 m., s'est contenté
pour sa part du 15e rang.

Nykaenen (19 ans) a gagné avec
la meilleure longueur de la jour-
née (87 m.) et trois dixièmes
d'avance sur Hansson, qui a fran-
chi un demi-mètre de moins. Sumi
a réalisé 85 m. et obtenu un total
inférieur de 5,7 points à celui du
vainqueur. Le sauteur de Gstaad
(23 ans) avait terminé 8e l'an
passé sur ce même tremplin.

Le classement: 1. Matti Nykae-
nen (Fin) 120,7 points (87,0 m.); 2.
Olav Hansson (Nor) 120,4 (86,5);, 3
Per Bergerud (Nor) 118,6 (86,0); 4.
Ole Bremseth (Nor) 115,5 (85,0); 5.
Hansjoerg Sumi (Sui) 115,0 (85,0);
6. Ove Boegseth (Nor) 113,1 (83,5); 7.
Pentti Kokkonen (Fin) 109,5 (82,5);
8. Markko Pusenius (Fin) 109,3
(83,0); 9. Massimo Rigoni (Ita) 108,6
(81,0); 10. Lido Tomasi (Ita) et Wolf-
gang Steiert (RFA) 106,4 (81,5). (si)

Ml Handball 

En championnat suisse

Ligue nationale A: RTV Bâle ¦
Grasshoppers 16-16 (7-10); Zofingue -
BSV Berne 29-23 (9-10); Pfadi Winter-
tour - Amicitia Zurich 17-18 (9-10); Gym
Bienne - Saint-Otmar Saint-Gall 15-15
(5-9); Fides Saint-Gall - Emmenstrand
14-14 (9-9). Le classement: 1. Grass-
hoppers 13-21; 2. Zofingue 12-20; 3. BSV
Berne 12-15; 4. Amicitia Zurich 13-15; 5.
RTV Bâle 12-14; 6. Saint-Otmar 12-12;
7. Gym Bienne 13-11; 8. Emmenstrand
13-9; 9. Pfadi Winterthour 13-5; 10. Fi-
des Saint-Gall 13-4. (si)

OC en échec

Les 15 km. de Coupe du monde
de Ramsau, qui avaient dû être
annulés il y a dix jours en raison
d'un manque de neige, seront rat-
trapés à Reit im WinkL le 14 jan-
vier prochain. Auparavant, l'élite
mondiale se sera affrontée sur 30
km., le 8 janvier à La Bresse dans
les Vosges, (si)

De Ramsau...
à Reit im Winkl
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VOS FÊTES
DE FIN D'ANNÉE AVEC MoflmdKn?*
Pour surprendre et régaler votre famille et vos invités,

'JyVQvQQ QQMV yCp^ vous propose ses nouvelles

spécialités (traîteur, pâtisseries, desserts glacés et

pralinés)

Pour réussir vos fêtes de fin d'année, passez rapidement
vos commandes chez iMûf Îflldlîîîll S^
5 magasins de qualité à votre service
- Pod 9
— Charles-Naine 1
— Gentianes
— Saint-lmier - Francillon 20
— Le Locle
Nocturne jusqu'à 22 heures le 22 décembre
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Caisses
enregistreuses
électroniques
service après-vente assuré

Imprimante mécanique avec gros chif-
fres pour magasins et restaurants, petits
et grands modèles, prix très étudiés I
Marc Chapatte, Moulin 4
tél. (039) 23 48 80 (le matin)
La Chaux-de-Fonds. 5330a

AUSTUMS»"
METRO

dès Fr.9600.-
Garage Bering & Cie

Atelier et vitrine d'exposition:
Rue Fritz-Courvoisier 34, La Chaux-de-

Fonds. tél. 039/22 24 80
62589
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NOUVEL AN
Samedi 1er janvier 1983

Départ: 8 h. 30 Fr. 70.—
Pensez dès maintenant à notre formida-
ble journée de Nouvel An - Agréable
promenade, succulent repas de fête -

danse avec orchestre - ambiance
cotillons et bonne humeur 

Inscriptions: Voyages Giger Autocars
Tél. 039/22 45 51 eioo
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b pour MADAME *
j* Un joli manteau de fourrure T
j ~  léger et chaud y,
•& Cravates ïj»
"yï et colliers de vison &

g pour MONSIEUR *
¦̂  Grand choix î£
¦& de bonnets de fourrure £}*
& #

* le tout conseillé J# par votre fourreur #

! £Z24oAétet~ î
& Ml / "AU TIGRE RÔYAL"7 &

* V #
¦& Avenue Léopold-Robert 68 £}»
«Cs S33M ï>
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À LOUER

POUR DATE À CONVENIR

APPARTEMENTS
de 3Vi pièces, dans immeubles moder-
nes, tout confort, service de concierge-
rie, rues Croix-Fédérale, Chalet, Crêtets,
Nord. 64044

APPARTEMENTS
de 2 pièces, dans immeubles anciens,
chauffage central général, salle de bain,
rue Combe-Grieurin. 64045

APPARTEMENT
de 2 pièces, meublé, dans immeuble an-
cien rénové, tout confort, rue des Gran-
ges, v 64046

STUDIOS
meublés ou non meublés, rues de la
Promenade, Confédération, Locle, Jardi-
nière; 64047

CHARLES BERSET
gérant d'immeubles
La Chaux-de-Fonds

Jardinière 87 -Tél. 039/23 78 33

Je cherche pour tout de suite

local de 60 à 100 m2
comme entrepôt, avec accès facile.

Tél. (038) 33 23 94. 64067

A louer à Renan

appartement 4 pièces
cuisine équipée, salle de bain, chauffage
général, jouissance du jardin. Fr. 315.-
+ charges.

Tél. (039) 63 15 90. oe-msoe

A louer pour avril 1983

appartement 3 pièces
confort, Numa-Droz 108.

Tél. (039) 22 18 06 heures de travail.
64034

A louer tout de suite

beau magasin
2 grandes vitrines, environ 60 mz. Place
du Marché. Petite reprise.

Ecrire sous chiffre SK 63932 au bureau
de L'Impartial.

A louer

magnifique appartement
1 Vi pièce, conviendrait également comme bu-
reau. Grande pièce de 6,90 m. x 4,20 m.,
cuisine habitable, grand vestibule, tout
confort. Libre tout de suite, situation Parc 9
ter. Ecrire sous chiffre MS 64066 au bureau
de L'Impartial.

Appareils Polaroid Série 600 1
dès Fr. 118.- 1

9 La Chaux-de-Fonds: Photo-Ciné Nicolet; Le Locle: Photo-Ciné Curchod; Saint-lmier: ¦

Hj Photo-Ciné Moret; Cernier: Photo-Ciné Schneider; Sainte-Croix: Photo-Ciné Agliassa ¦
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Une «première» pour Conradin Cathomen
Après un report de 24 heures à Val Gardena

Reportée de vingt-quatre heures en raison des mauvaises conditions atmo-
sphériques, la première descente de Val Gardena, organisée en remplacement
de celle annulée à Val d'Isère, s'est finalement déroulée dans d'excellentes
conditions. Sous un soleil radieux, Conradin Cathomen y a fêté sa première
victoire de Coupe du monde. Le vice-champion du monde de la spécialité, qui
a fêté son vingt-troisième anniversaire en juin dernier, s'est en effet imposé
sur cette piste de la Saslong où nombre de ses compatriotes (Russi à deux re-
prises, Daetwyler, Collombin, Muller à deux reprises) s'étaient déjà illustrés

ces dernières années.

Au terme des 3446 mètres de la piste,
Conradin Cathomen a battu de 33 cen-
tièmes de seconde l'Autrichien Erwin
Resch, lequel l'avait emporté l'hiver der-
nier à Val Gardena. A nouveau remar-
quable, Franz Klammer, deuxième début
décembre à Lagalb, a pris pour sa part la
troisième place, à 55 centièmes de Ca-
thomen. A noter d'ailleurs que les Autri-
chiens, même s'ils ont été battus par
Conradin Cathomen, ont fait une fois de
plus étalage de leur potentiel en classant
six des leurs parmi les dix premiers.

REGAIN DE FORME
A l'heure où Cathomen atteignait en-

fin le sommet, un autre Suisse s'est éga-
lement distingué: Urs Raeber, 24 ans de-
puis un mois, porteur du dossard No 20,
a en effet conquis la quatrième place de
cette descente, soit le meilleur résultat
de sa carrière. Franz Heinzer pour sa
part a démontré un net regain de forme
en se classant à la septième place. Le Lu-
cernois, qui a accompli son école de re-
crue cet été, a lui aussi réalisé une pre-
mière puisqu'il s'est imposé dans le
combiné de Coupe du monde, cette pre-
mière descente de Val Gardena étant
couplée avec le super-géant gagné par
Peter Muller dimanche dernier à Val
d'Isère.

CONTRE-PERFORMANCE
DE MULLER

Ce dernier aura été d'ailleurs le grand
perdant de cette première descente de la
Saslong, qui sera répétée lundi. Alors
qu'il avait la possiblité théorique d'ins-

crire 75 points en Coupe du monde ce
week-end, Muller n 'est pas parvenu à
«entrer dans les points» de cette des-
cente dominicale et il a été devancé par
Heinzer au classement du combiné, Pe-
ter Luscher s'attribuant pour sa part la
troisième place. Certes, le Zurichois
avait le handicap de s'élancer avec le
dossard numéro un. Mais cela ne suffit
pas à expliquer cette contre-perfor-
mance. A preuve, Cathomen n'a pas du
tout été gêné par son dossard No 4.

Contre-performance aussi pour Sil-
vano Meli, qui a plongé dans les profon-
deurs du classement. Il faut dire que le
Vaudois souffre toujours des séquelles
d'une blessure à son genou. Il n 'en de-
meure pas moins que l'équipe de Suisse a
frappé un grand coup en ce dimanche en-
soleillé, à Val Gardena: consécration de
Conradin Cathomen en descente et suc-
cès de Franz Heinzer dans le premier
combiné de la saison. Il serait malvenu
dans ces conditions de s'attarder sur la
course de Peter Muller. Ce d'autant que
Suisses et Autrichiens semblent bien ac-

tuellement dominer tous leurs rivaux en
descente. A preuve, le Canada qui doit se
contenter de la cinquème place de Ken
Read.

Le Suisse Toni Burgler, qui avait pris
la douzième place de la descente de Val
Gardena, dimanche, a été disqualifié.
Non que l'ancien vainqueur du Lauber-
horn ait raté une porte. Mais Burgler
s'était tout simplement montré trop
preste à déchausser ses skis dans l'aire
d'arrivée, geste qui est maintenant sanc-
tionné par la Fédération internationale.

En effet, les skieurs doivent depuis le
début de la saison attendre d'être dans
une aire délimitée à côté de l'arrivée et
en dehors du champ des caméras de télé-
vision pour enlever leurs skis. Pour
l'avoir oublié, Burgler est devenu la pre-
mière victime de cette nouvelle règle.

RESULTATS
Descente de Val Gardena (3446 m.,

839 m. dénivellation, 33 portes): 1.
Conradin Cathomen (S) 2'09"54; 2. Er-
win Resch (Aut) à 0"33; 3. Franz Klam-
mer (Aut) à 0"55; 4. Urs Raeber (S) à
0"58; 5. Ken Read (Càn) à 0"85; 6. Harri
Weirather (Aut) à 1"15; 7. Franz Hein-
zer (S) à 1"17, 8. Leonhard Stock (Aut)
à 1"25; 9. Helmut Hoeflehner (Aut) à
1"27; 10. Peter Wirnsberger (Aut) à
1"57; 11. Todd Brooker (can) à 1"81; 12.
Bernhard Flaschberger (Aut) à 1"93; 13.
Stefan Niederseer (Aut) à 2"10; 14. Mi-
chael Mair (It) à 2"18; 15. Klaus Gatter-
mann (RFA) à 2"33; 16. Gerhard Pfaf-
fenbichler (Aut) à 2"38; 17. Sepp Wild-
gruber (RFA) à 2'56; 18. Phil Mahre
(EU) à 2"57; 19. Peter Muller (S) à
2"66; 20. Bruno Kernen (S) à 2"87.
Puis les autres Suisses: 22. Peter
Luscher à 2"98; 33. Pirmin Zurbrig-
gen à 3"66; 44. Walter Vesti à 4"38, 56.
Markus Schnueriger à 5"01; 58. Sil-
vano Meli à 9"15. 89 coureurs au dé-
part, 84 classés. A notamment été dis-
qualifié: Toni Burgler (S).

Les temps intermédiaires, départ

Conradin Cathomen: une «première» à Val Gardena. (Bélino AP)

1er poste: 1. Raeber 51"31; 2. Read à
0"07; 3. Cathomen à 0"41; 4. Klammer
et Wirnsberger à 0"44; 6. Stock à 0"51;
7. Resch à 0"58; 8. Weirather à 0"83. -
2e poste: 1. Cathomen l'34"80; 2. Resch
à 0"12; 3. Raeber à 0"13; 4. Read à 0"17;
5. Klammer à 0"37; 6. Hoeflehner à
0"49; 7. Wirnsberger à 0"57; 8. Stock à
0"61. - 2e poste, arrivée: 1. Cathomen
34"74; 2. Klammer à 0"18; 3. Resch à
0"21; 4. Raeber à 0"45; 5. Weirather à
0"48; 6 Burgler à 0"49; 7. Hoeflehner à
0"78.

v, -r - ." - >

SUISSES PLACÉS
Combiné super-géant Val d'Isère -

descente Val Gardena: 1. Franz
Heinzer (S) 14,10 points: 2. Peter
Muller (S) 15,84, 3. Peter Luscher (S)
18,22; 4. Harti Weirather (Aut) 18,52; 5.
Urs Raeber (S) 20,72; 6. Pirmin Zur-
briggen (S); 7. Helmut Hoeflehner
(Aut); 8. Conradin Cathomen (S).

Coupe du monde, messieurs: 1. Pe-
ter Muller (S) 60 Points; 2. Harti Wei-
rather (Aut) 55; 3. Franz Heinzer (S)
48; 4. Conradin Cathomen (S) 45; 5.
Franz Klammer (Aut) et Peter Luscher
(S) 35; 7. Pirmin Zurbriggen (S) 33; 8.
Urs Raeber (S) 29; 9. Ken Read (Can)
28; 10. Helmut Hoeflehner (Aut) 27. -
Descente: 1. Cathomen 37; 2. Weirather
et Klammer 35; 4. Read 21; 5. Resch 20;
6. Hoeflehner et Raeber 18; 8. Muller et
Wirnsberger 15.

Par nations: 1. Suisse 483 (mes-
sieurs 287 + dames 196); 2. Autriche
330 (201 + 129); 3. Etats-Unis 177 (30 +
147); 4. France 152 (0 + 152); 5. Italie
112 (37 + 75); 6. RFA 90 (1 + 89); 7.
Liechtenstein 89 (2 + 87); 8. Canada 76
(37 + 39); 9. Suède 51 (51 + 0); 10. You-
goslavie 37 (27 + 10); 11. Tchécoslova-
quie 35 (0 + 35); 12. URSS 12 (12 + 0);
13. Pologne 10 (0 + 10); 14. Luxembourg
6 (6 + 0); 15. Espagne 1 (0 + 1). (si)

Déjà quatre candidatures pour le Mùridial 86
Réunion du comité exécutif de la FIFA

Le comité exécutif de la Fédération internationale (FIFA), réuni à Zurich,
sous la présidence de M Joao Havelange, a fixé au 10 janvier 1983 la date
limite des dépôts des candidatures des pays souhaitant organiser la Coupe du
monde 1986 en remplacement de la Colombie. Après avoir reçu M. Léon
Londono, le président de la Fédération colombienne, qui a expliqué les
raisons du retrait de son pays, signifié officiellement le 11 novembre dernier
à la FIFA, et confirmé que la prochaine Coupe du monde sera confiée au
continent américain, le comité exécutif a adopté le calendrier mis au point
par M. Hermann Neuberger (RFA), vice-président de la FIFA, et destiné aux
quatre fédérations qui ont déjà fait part de leur intérêt pour l'organisation du

Mundial 1986.

Ce calendrier est le suivant:
12 au 19 janvier: envoi par la FIFA

du cahier des charges - qui sera identi-
que à celui soumis à l'Espagne et à la Co-
lombie - aux pays candidats.

11 mars: date limite du renvoi des ré-
ponses des fédérations après 50 jours de
délai , leur permettant d'avoir tous les
éclaircissements sur le cahier des charges
et de prendre leur décision.

21 au 31 mars: analyse de toutes les
réponses par une commission formée de
MM. Hermann Neuberger (RFA), Carlos
Alberto Lacoste ( Arg), Sepp Blatter (S),
Horst Schmidt (RFA).

15 au 22 avril: Voyages d'inspection
dans les pays candidats par cette
commission.

25 avril au 10 mai: préparation par la
commission des rapports d'inspection
qui seront soumis au comité exécutif de
la FIFA.

Vendredi 20 mai, à Stockholm: le
comité exécutif choisit le pays qui orga-
nisera la Coupe du monde.

SEUL LE MEXIQUE
Parmi les pays intéressés par l'organi-

sation de cette Coupe du monde, seul a
fait , jusqu'ici, acte de candidature, le
Mexique par une lettre dans sa fédéra-
tion parvenue vendredi dernier à la
FIFA. Pour le Canada, M. Georges
Schaartz, vice-président de la Fédération
canadienne et président du comité de
candidature du Canada, et Walter Sie-
ber, membre de la fédération québécoise
et directeur général des sports au comité
d'organisation des Jeux olympiques de
1976, sont arrivés samedi à Zurich pour
une visite de 24 heures et pour prendre
un contact personnel avec les diri-
geants de la FIFA. Le Brésil, représenté
au comité exécutif par M. Abilio d'AI-
meida, n'a pas encore officiellement fait
connaître sa position à la FIFA.

Suite des informations
sportives ?- 13

Enfin, les dirigeants de la Fédération
des Etats-Unis ont confirmé leur désir
d'organiser la prochaine Coupe du
monde dans une communication télé-
phonique avec le président Neuberger.

SIX ANS À L'AVANCE
En ce qui concerne les futures compé-

titions de la Coupe du monde, la FIFA a
décidé qu'au lieu de désigner les pays or-
ganisateurs dix, douze ou même quatorze
ans avant, le choix sera désormais fait
six ans à l'avance. Pour le Mundial 1990
qui devrait se disputer en Europe, le
pays organisateur sera désigné fin 1983 -
début 1984. Un certain nombre de pays
ont déjà annoncé officieusement leur
candidature: Italie, Yougoslavie, France,
Angleterre, Hollande, URSS, Canada et
candidats combinés Autriche - Hongrie.
Pour 1994, la Corée du Sud, le Brésil et
le Pérou sont déjà sur les rangs.

SOUTIEN POSSIBLE
Sur un autre plan, le Comité interna-

tional olympique (CIO) a autorisé la
FIFA à organiser les éliminatoires du
tournoi de football des Jeux 1984 selon
son code d'admission. A ce sujet , M. Ha-
velange a rappelé que selon ce code, le
joueur qui participera aux éliminatoires
de l'épreuve est autorisé à recevoir du
club, de l'Association nationale ou de
la fédération, des rentrées de res-
sources financières pour ses études
et sa formation professionnelle, frais
de nourriture et d'hébergement, vê-
tements et équipements, frais de
transport, indemnité ou argent de
poche fixé par sa fédération ou son
club, frais de soins médicaux, phy-
siothérapie et service de santé, et la
compensation pour la perte de sa-
laire.

Un joueur olympique a le droit
d'être soutenu par son club ou par sa
fédération, a ajouté M. Havelange. Ce
dernier a indiqué enfin que le comité exé-
cutif de la FIFA a confirmé sa décision
de créer une commission formée de MM.
Harry Cavan (Irl), Artemio Franchi (It)

et Hermann Neuberger (RFA), qui sera
chargée d'étudier, avec la Commission
du CIO, l'établissement définitif de la
participation du football dans les
Jeux olympiques, (si)

Football sans frontières
Italie

Le choc de la 13e journée s'est soldé
par un résultat nul et vierge. A San
SLro, l'Inter n'a pas trouvé la faille
dans la défense de la Juventus. Toute-
fois les autres équipes de tête se sont
également contentées de remis. Raison
pour laquelle la situation n'a guère
évolué entre les quatre premiers, sépa-
rés par quatre points.

En effet , sur le terrain de l'antépé-
nultième, le chef de file l'AS Roma a
dû laisser échapper un point. Quant à
Verona, il n 'est pas parvenu à se dé-
barrasser de Cesena.

Lentement mais sûrement Cagliari
est remonté au classement. En revan-
che, Napoli a subi sa sixième défaite
de la saison à Florence. Malgré ses ve-
dettes, l'équipe napolitaine est classée
au dernier rang à égalité de points
avec Catanzaro. (lg)

13e JOURNÉE
Avellino - AS Roma 1-1
Cagliari - Sampdoria Gênes 1-0
Catanzaro - Udinese 1-1
Fiorentina - Napoli 1-0
Genoa - Pisa 1-0
Internazionale - Juventus 0-0
AC Torino - Ascoli 2-0
Verona - Cesena 1-1

CLASSEMENT J G N P Buts Pt
1. AS Roma 13 8 3 2 21-11 19
2. Verona . 13 7 4 2 18-12 18
3. Juventus 13 . 7 3 3 17-10 17
4. 1nter 13 5 6 2 17-12 16
5. Udinese 13 3 8 2 15-15 14
6. Torino 13 3 8 3 13- 8 13
7. Cesena 13 3 7 3 12-11 13
8. Sampdoria 13 5 3 5 13-16 13
9. Fiorentina 13 4 4 5 16-13 12

lO. Pise 13 3 6 4 15-15 12
11. Genoa 13 3 6 4 14-15 12
12. Cagliari 13 3 6 4 8-16 12
13. Ascoli 13 4 4 5 12-12 11
14. Avellino 13 2 6 5 10-17 10
15. Napoli 13 1 6 6 8-16 8
16. Catanzaro 13 1 6 6 10-20 8

Angleterre
A Birmingham, Liverpool a conso-

lidé sa position de chef de file en s'im-
posant face à Aston Villa. Les hommes
de Paisley sont partis très fort, inscri-
vant trois buts en 27 minutes. Les
champions d'Europe ont réagi mar-
quant deux buts avant la mi-temps. Le
Gallois Rush s'est mis en évidence à la
87e minute en inscrivant le but de la
sécurité pour les «reds».

Manchester United a, en revanche,
dû concéder un point à Swansea. (lg)

19e JOURNÉE
Aston Villa - Liverpool 2-4
Coventry - Stoke City 2-0
Everton - Luton Town 5-0
Manchester City - Brighton 1-1
Norwich - Nottingham 0-1
Notts County - West Ham 1-2
Southampton - West Bromwich 4-1
Sunderland - Arsenal 3-0
Swansea - Manchester United 0-0
Tottenham - Birmingham 2-1
Watford - Ipswich 2-1 .

CLASSEMENT*
J G N P Buts Pt

1. Liverpool 19 12 4 3 45-17 40
2. Manchest. U. 19 10 5 4 28-14 35
3. Nottingham 19 11 2 6 33-25 35
4. Watford 19 10 3 6 37-22 33
5. Aston Villa 19 10 1 8 30-24 31
6. West Ham 19 10 1 8 33-28 31
7. Coventry 20 9 4 7 25-24 31
8. West Bromw. 19 9 3 7 31-28 30
9. Manchest. C. 19 8 4 7 23-26 28

10. Ipswich 20 7 6 7 32-24 27
11. Tottenham 19 8 3 8 30-27 27
12. Everton 19 7 5 7 32-26 26
13. Southampton 19 7 4 8 24-32 25
14. Stoke 19 7 3 9 32-31 24
15. Notts County 19 7 3 9 24-34 24
16. Arsenal 19 6 5 8 21-26 23
17. Swansea 19 6 4 9 26-30 22
18. Brighton 19 6 4 9 19-37 22
19. Luton 19 4 8 7 36-43 20
20. Sunderland 19 4 5 10 24-37 17
21. Norwich 19 4 5 10 20-33 17
22. Birmingham 19 3 8 8 12-29 17
* Trois points par match gagné.

France
Après avoir viré en tête à la mi-

championnat, le FC Nantes a dû concé-
der un point à Bastia. Sur l'Ile de
Beauté, Roger Milla et ses coéquipiers
sont parvenus à tenir le chef de file en
échec.

Net vainqueur de Lens, Bordeaux a
donc comble une partie de son retard
sur les «Canaris» tout en creusant
l'écart sur ses poursuivants. A moins
d'une énorme surprise en 1983, le titre
détenu par Monaco se jouera entre
Nantes et Bordeaux.

Monaco, de son côté, s'est imposé à
Paris sur un score minimal, (lg)
20e JOURNÉE
Bastia - Nantes 1-1
Bordeaux - Lens 3-0
Paris St-Germain - Monaco 0-1
Laval - Auxerre 1-0
Brest - Saint-Etienne 4-2
Lille - Strasbourg 1-0
Toulouse - Sochaux 2-6
Lyon - Rouen 0-4
Metz - Tours 5-1
Mulhouse - Nancy 3-1

CLASSEMENT
J G N P Buts Pt

1. Nantes 20 13 5 2 40-14 31
2. Bordeaux 20 13 2 5 41-22 28
3. Lens 20 10 5 5 32-27 25
4. Laval 20 8 7 5 26-23 23
5. Monaco 20 7 8 5 24-19 22
6. Brest 20 6 10 4 32-30 22
7. ParisSt-G. 20 9 4 7 28-27 22
8. Lille 20 8 5 7 16-18 21
9. Metz 20 6 8 6 36-33 19

10. Nancy 20 7 5 8 37-35 19
11. Auxerre 20 6 6 8 24-23 18
12. Strasbourg 20 7 4 9 23-31 18
13. Toulouse 20 8 2 10 27-37 18
14. Sochaux 20 3 11 6 28-27 17
15. Rouen 20 7 3 10 27-27 17
16. St-Etienne 20 6 5 9 21-26 17
17. Mulhouse 20 7 3 10 23-36 17
18. Lyon 20 5 6 9 28-34 16
19. Bastia 20 4 8 8 21-28 16
20. Tours 20 6 2 12 29-46 14

A la TV romande

La deuxième descente mascu-
line de Coupe du monde de Val
Gardena, qui aura lien aujour-
d'hui, sera retransmise par la Té-
lévision romande, en direct à par-
tir dé 11 h. 15 et en différé à partir
de 12 h. 30. (si)

iLn direct a un. is
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L'âge de sang
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Claude Merle

Roman

Droits réservés éditions de Trévise, Paris

Elle soupira:
- J'ai commis deux erreurs: la première

c'est de n'avoir pas prévu que tout irait si vite.
La seconde, de retourner à Carcassonne avant
de m'emparer de l'or. Ils m'ont surprise au
moment où je partais pour Legun chargée
d'un butin dont je n'avais que faire. Tranche-
fer a tout compris. Il m'a forcée à lui avouer la
vérité. J'ai dû les amener jusqu'ici. Après
avoir obtenu ce qu'ils voulaient, ils allaient
m'occire lorsque tu es arrivé. Ma chance est
revenue. Tu vois, il ne reste plus que nous
deux et, dans un petit moment, tu vas avoir la
délicatesse de t'en aller à ton tour, afin que ta
Flora devienne très, très riche.

Elle se mit à rire. Un rire frais, espiègle, ce-

lui d'un enfant qui vient de faire une farce et
se réjouit du résultat.

— Sorcière ! gronda Ancelin.
Il avait franchi des mers, traversé des dé-

serts où nul ne survivrait, bravé sans peur des
périls effrayants, triomphé de tous les
combats au point de se croire immortel et
voici qu'il était vaincu par une femme, pres-
qu'une enfant.

Cette situation lui rappelait de vagues sou-
venirs. Il avait subi cette étrange défaite, plu-
sieurs fois, en rêve. Ce sentiment d'impuis-
sance, cette paralysie devant un adversaire in-
fime qui le tenait à sa merci. A présent, ce
n'était plus un rêve, pas non plus vraiment la
réalité, mais un monde intermédiaire créé par
le sortilège. L'enchantement où l'avait plongé
le sourire de cette démone. Lui qui s'était tou-
jours gardé des femmes, celle-là pour un peu il
l'eût aimée. Par magie elle avait pris dans son
cœur la place d'une autre, plus belle et inno-
cente, qu'il ne méritait pas.
- Aude, ma mie.
Il s'enfonçait peu à peu dans une grotte im-

mense au milieu de laquelle sa voix résonnait.
Le jour faiblissait. H n'y eut plus qu'un point
brillant, pareil à une étoile. Et cette étoile
brillait dans des yeux d'un bleu profond
comme un ciel de nuit. Tout s'éteignit.

CHAPITRE X

Aude était heureuse. L'orage de la nuit
avait raviné les chemins et donné aux arbres
un vert plus foncé, presque noir par endroits.
Le ciel était luisant, d'un bleu limpide, lavé de
son trop-plein de soleil. Arrivée au Cannau,
elle avait ordonné au cocher de se diriger vers
les champs du Petit Paradis. Le capitaine
avait froncé les sourcils, mécontent de sortir
de la ville, mais il n'avait pas protesté. Depuis
qu'elle l'avait accusé de couardise, non seule-
ment il évitait de lui faire des remontrances,
mais il allait même au-devant de ses désirs,
comme s'il tenait à se réhabiliter à ses yeux.

Ils franchirent la porte de Montpelliéret au
milieu d'une cohue de cavaliers, de tombe-
reaux et de troupeaux, et suivirent pendant
quelques minutes le chemin de Semalens
conduisant à l'église forte de Saint-Denys.
Sous prétexte de partir plus tôt, elle avait
laissé au palais la grosse Anita, coincée entre
un fauteuil et une table couverte de pâtisse-
ries, le carrosse lui appartenait tout entier.
Elle pouvait s'étirer avec volupté, les jambes
allongées sur le siège opposé, la cotte délacée,
les cheveux épars, merveilleusement indisci-
plinée.

Après les Moulins de Garaz, aux toits ronds

ruisselant d'étoiles, elle fit arrêter l'attelage
au bord d'un petit bois de pin. L'air sentait la
terre et l'herbe coupée. Des rafales d'oiseaux
s'abattaient sur les champs. Aude descendit
de voiture et fit quelques pas, escortée de ses
quatre gardes du crops qui avaient mis pied à
terre. L'herbe au sortir de l'averse mouillait
ses chaussures et le bas de sa robe. Relevant le
vêtement alourdi, elle se mit à courir jusqu'au
bout du chemin.

Elle s'arrêta devant un mur d'épines et
s'appuya à un arbre, hors d'haleine, la main
sur le cœur. Depuis combien de temps n'avait-
elle pas pénétré dans une forêt ? Elle ferma les
yeux, bouleversée par la force mystérieuse des
arbres. Elle se sentait délivrée du monde, au
bord d'une mort très douce.

Vers le bas du sentier, les soldats se hâ-
taient de la rejoindre. Elle se divertit de leur
démarche lourde et maladroite. lia avaient
des jambes trop courtes et arquées. Qu'étaient
devenus les magnifiques cavaliers de la Garde
Royale ?
- Vous savez donc marcher, capitaine ? de-

manda-t-elle en riant.
- Pour vous seule, senorita, dit-il en lui of-

frant son bras.
(à suivre)
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De peu à côté de l'exploit !
En championnat de première ligue de hockey sur glace

• LYSS - LE LOCLE 8-6 (4-5, 2-1,2-0)
Ce n'est finalement que dans les dernières minutes de la rencontre à la suite
tout d'abord d'une pénalité injustifiée infligée aux Loclois et ensuite d'un but
accordé par les arbitres sur hors-jeu manifeste que les Bernois de Lyss ont
remporté cette rencontre. Les Loclois venaient de passer de peu à côté de

l'exploit.

Et pourtant tout avait fort mal com-
mencé pour les Neuchâtelois qui encais-
saient trois buts dans les six premières
minutes de la rencontre. En d'autres cir-
constances cette entrée en matière pou-
vait signifier le désastre. C'est alors que
les Loclois prouvèrent qu'ils avaient les

ressources pour se maintenir dans leur
nouvelle catégorie de jeu.

A la suite d'une saine et vigoureuse
réaction les protégés de Michel Berger
renversèrent complètement la vapeur et
s'adjugèrent le premier tiers avec un
avantage d'un but, face à une équipe de

Lyss qui avait pensé un peu trop vite à
un succès facile.

Par la suite les Loclois, encouragés par
leur sensationnelle remontée, firent jeu
égal avec leurs adversaires et ceci jusqu'à
deux minutes de la fin. A ce moment-là
le «score» était de six partout et la sur-
prise était possible. Hélas, les maîtres de
céans, qui avaient sérieusement tremblé
face aux Loclois retrouvés, finirent par
s'imposer de justesse et un peu chanceu-
sement.

Incontestablement le «nul» était à la
portée des joueurs du Communal, qui
ont disputé certainement l'une de leurs
meilleures parties de ce championnat.
Malgré cette défaite, qui laissera un ar-
rière- goût amer, la formation du
Communal a prouvé qu'elle disposait des
ressources nécessaires pour améliorer son
classement qui ne correspond pas à sa
valeur actuelle.

A la veille de la pause de fin d'année
cette courte défaite face à l'un des pré-
tendants sérieux au titre aura sans doute
des effets bénéfiques sur le moral des Lo-
clois qui commençaient à douter sérieu-
sement. Il est parfois des défaites salu-
taires et encourageantes. Souhaitons que
le renouveau constaté au sein de la for-
mation de Michel Berger et du président
Francis Calame se confirme dès la re-
prise de janvier. C'est là notre vœu pour
la nouvelle année!

Formation de l'équipe locloise:
Fontana; Baillod, Blâttler; Girard, Bula,
Pilorget; Becerra, Meredith; Theiler,
Borel, Berner; Bourquin, Dubois,
Fahrni; Kolly, Geinoz, Bianchi, Luthi.

Buts loclois: Blâttler, Girard (2),
Bula, Pilorget, Berner, (mas)

Magnifique performance de Schneider
Omnium vaudois de cyclocross

Samedi s'est disputée à Bussigny la
première manche de l'omnium vaudois
de cyclocross. Sous la tempête et dans un
terrain très gras, les coureurs ont ter-
miné l'épreuve passablement éprouvés.
La victoire est revenue au Fribourgeois
Beat Nydegger devant Gérald Dumusc.
Au troisième rang, et c'est une excellente
performance, on trouve le coureur du VC
Vignoble Patrick Schneider. Indiscuta-
blement le meilleur Neuchâtelois dans ce
sport, Schneider confirme par ce résultat
que sa victoire lors de la deuxième man-
che de l'omnium neuchâtelois relevait en
rien du hasard. Du reste, à Bussigny,
Schneider devance des coureurs dont la
valeur en cyclocross est unanimement
reconnue, nous pensons à Terrapont,
Giorgianni ou Burnier. Ce magnifique ré-
sultat de Schneider est encore complété
par le huitième rang de son camarade de
club Jean-Marc Divome. Cinq autres
Neuchâtelois terminent l'épreuve un peu
plus bas dans le classement. Deux autres
coureurs du canton, Delley et Charmil-
lot, ont malheureusement été contraints
à l'abandon.

La deuxième manche de l'omnium se
disputera le 8 janvier à Renens. Souhai-
tons que les coureurs du haut du canton
participent également à cette course (où
étaient-ils samedi dernier?) et que les
Neuchâtelois obtiennent des résultats
aussi probants qu 'à Bussigny.

CLASSEMENT
1. Beat Nydegger (Pédale fribour-

geoise) 53'25"; 2. Gérald Dumusc (VC
Rennaz) à 2'25"; 3. Patrick Schneider
(VC Vignoble) à 4'18"; 4. François Ter-
rapont (VC Payerne) à 4'21"; 5. Fausto
Giorgianni (VC Lucens) à 4'32"; 6. Ka-
rim Hugli (VC Roue d'Or Renens) à
5'06"; 7. Dominique Burnier (VC Ren-
naz) à 5'46"; 8. Jean-Marc Divorne (VC
Vignoble) à 1 tour; 9. Ali Dridi (VC
Echallens) à 1 tour; 10. Jean-Pierre Pei-
ler (VC Echallens) à 1 tour.

Puis les autres Neuchâtelois: 14.
Markus Brumann (VC Vignoble) à 1
tour; 16. Arthur Vantaggiato (VC Val-
de-Travers) à 1 tour; 20. Willy Steiner
(VC Vignoble) à 2 tours; 25. Alain Jean-
neret (VC Littoral) à 2 tours; 29. Lau-
rent Mathez (VC Vignoble) à 3 tours.

Abandons: François Delley (VC Vi-
gnoble); Pascal Charmillot (CI Oster-
mundigen); Alain Dallenbach (VC Fran-
çais), (wp)

Trop de carences chez les visiteurs
Sur la patinoire d'Erguel samedi soir

• SAINT-IMIER - UNTERSEEN 5-2
(1-1 2-1 2-0)
Il existe plusieurs sortes de victoires...

Certaines peuvent amener une douce eu-
phorie bien légitime... d'autres par
contre n'engendrent qu'un simple
contentement, sans plus! Le succès ac-
quis par les Vallonniers samedi soir, doit
se ranger dans ce dernier type. Mon dieu
que le spectacle fut petit! Ainsi aux por-
tes des fêtes, nous ne sommes toujours
pas récompensés.

Le cadeau requis prématurément, à
savoir hockey de bonne qualité est sans
doute resté oublié dans la hotte du père
Noël, un oubli que les 300 spectateurs
présents n'ont pas fini de déplorer. Car il
faut en convenir, le jeu présenté se rap-
prochait plus de celui pratiqué en deu-
xième ligue que de celui désiré en pre-
mière.

A qui la faute? Deux facteurs, tout
aussi convaincants l'un que l'autre, en-
trent en ligne de compte. Le classement
des deux formations n'est certainement
pas étranger à cette triste rencontre. Ne
pouvant pas se permettre le luxe d'éga-
rer le moindre point, les deux phalanges
se sont appuyées sur la même base: la
crispation. On sait ce qu'il advient des
parties où les acteurs sont mus par ce
fléau, d'autant plus présent lorsqu'il ar-
bitre une lutte qu'elle soit pour le titre
ou contre la relégation, comme ce fut le
cas samedi soir.

FAIBLESSE CERTAINE
La deuxième raison, c'est du côté de la

faiblesse du HC Unterseen qu'il faut la
chercher. Tout en louant sa sportivité —
d'autres formations aussi dénuées tech-
niquement rechercheraient leur salut
dans le jeu dur - on ne peut tout de
même pas passer sous silence les carences

de ce HC. Les défenseurs par exemple
n'ont vraiment pas les qualités requises.
Cédant beaucoup trop facilement â la
panique, ils contraignent leur gardien-
Leuenberger, par ailleurs excellent, à une
attention constante. De plus de nom-
breuses imprécisions, interdisent la
moindre action dite élaborée.

Une règle du sport dit que pour faire
un bon match, il faut être deux. Unter-
seen, défaillant, complètement défaillant
même, les locaux ne pouvaient par consé-
quent assurer seuls la présentation d'un
bon spectacle.

Saint-lmier: Monachon; Wittmer,
Steudler; Déruns, Gaillard, Stauffer; So-

bel, Leuenberger; Nicklès, Houriet, Per-
ret; Boehlen, Droz, Dupertuis; Vallat,
Maurer.

Unterseen: Leuenberger; Schmutz,
Sommer; Fahrni, Nufer, Gertsch; Sch-
mocker, Burn; Affolter, Duss, Inaebnit;
Roseng, Schneiter, Spahni.

Arbitres: MM. Wermeille et Fahrni.
Notes: Patinoire d'Erguel, 300 specta-

teurs.
Buts: 7e Nicklès (Sobel) 1-0; 8e

Gertsch 1-1; 21e Perret 2-1; 23e Fahrni
(Gertsch) 2-2; 31e Perret 3-2; 49e Déruns
(Stauffer) 4-2; 49e Perret 5-2.

Pénalités: Saint-lmier 3 fois 2 minu-
tes et Unterseen 3 fois 2 minutes, (nie)

L'expérience a prévalu
Dans le derby romand de la soirée

• MOUTIER - FLEURIER 5-7
(3-3 1-2 1-2)
Battus de justesse au match aller les

Prévôtois n'ont pas pu prendre leur re-
vanche face à Fleurier, actuel leader du
groupe. Il a manqué en réalité peu de
chose à Moutier pour créer la surprise
car si l'on fait le compte des tirs aux buts
il ne fait pas de doute que Moutier fut le
plus souvent à l'attaque mais la domina-
tion prévôtoise fut stérile. Au contraire,
lorsque Fleurier appuyait sur l'accéléra-
teur il y avait du flottement dans les
rangs de Moutier. Le gardien Hànggi qui
est d'habitude le pilier de la défense n'a
pas affiché sa sûreté habituelle.

PREMIÈRE DÉFAITE
À DOMICILE

Fleurier a eu aussi des problèmes avec
son gardien puisqu'après le premier tiers
Luthi qui est d'habitude le titulaire mais
qui relevait de malade remplaçait Aesch-
bacher qui donnait aussi des signes d'in-
sécurité et qui était aussi grippé.

Moutier a donc subi sa première dé-
faite à domicile. Pourtant le match fut
plaisant et le plus spectaculaire de la sai-
son. Fleurier a justifié sa place de leader
et a su placer ses attaques au bon mo-
ment. L'expérience des Jeannin, Giam-
bonini, Grimaître, Rota et Vuillemez à la
base de toutes les réussites fut détermi-
nante face à l'enthousiasme et à la jeu-
nesse de Moutier qui, s'il ne peut rien es-
pérer cette saison, pourrait bien refaire
parler de lui ces prochaines années.

Moutier: Hânggi; Ortis, Schweizer;
Schnyder, Schmid; Frei, Jeanrenaud;
Kohler, Charmillot, Guenat; Gurtner,
Guex, Gossin; Willy Bachmann, Rudi
Bachmann, Marcel Bachmann; Ceretti.

Fleurier: Aeschbacher (21' Luthi);
Emmery, Stoffel; Tschanz, Mathez;
Vuillemez, Rota, Kobler; Jeannin, Giam-

bonini, Grimaître; Gfeller, Pluguet, Du-
bois; Hirschi, Liechti, Solange.

Buts: 2' Grimaître (Giambonini) 0-1;
9' Charmillot 1-1; 12' Charmillot (Sch-
mid) 2-1; 16' Gurtner (Ceretti) 3-1; 18'
Grimaître (Jeannin) 3-2; 19' Vuillemez
(Gfeller) 3-2; 22' Jeannin (Giambonini)
3-4; 26' Giambonini (Grimaître) 3-5; 27'
Guenat (Schweizer) 4-5; 43' Vuillemez
(Rota) 4-6; 45' Schmid 5-6; 56' Rota
(Vuillemez) 5-7.

Pénalités: 8 x 2  minutes contre
Fleurier, 3 X 2  minutes contre Moutier.

Arbitres: MM. Luthi et Pahud.
Notes: patinoire prévôtoise, 600 spec-

tateurs, (kr)

Vevey s'échappe !
Championnat suisse de basketball

Grâce à un Dave Angstadt au som-
met de son art, Vevey a battu Nyon
(83-68) dans le choc de la 12e journée .
Les Veveysans, en raison de la défaite
de Fribourg Olympic, se retrouvent
seuls en tête du classement. Face à
Nyon, la sortie de Jim Boylan à sept
minutes de la fin de la rencontre et le
manque d'adresse de Stockalper ('/»)
n'ont pas porté à conséquence. A
Nyon, Ted Evans a éprouvé toutes
les peines du monde à tenir Angstadt.

VERNIER ENFIN
La surprise du jour est venue de

Fribourg. Après avoir échoué d'un
point à Vevey et de trois à Nyon,
ESL Vernier a enfin remporté une
victoire contre un «grand» du cham-
pionnat. Ce succès récompense juste-
ment le travail du coach Dave Bus-
tion réalisé depuis le début de la sai-
son. Vernier a les moyens de brouiller
les cartes dans les play-off.

La situation de Bellinzone, qui
s'est imposé vendredi soir lors de son
derby contre Momo, s'améliore en fin
de classement. Après la trêve, on as-
sistera sans doute à une lutte à trois
pour la relégation. Monthèy et Lema-
nia Morges semblent les plus mena-
cés.

LES RESULTATS
Ligue nationale A: Vevey - Nyon

83-68; SF Lausanne - Lucerne - 80-
58; Lugano - Monthey 106-90; Fri-
bourg Olympic - ESL Vemier 81-82;
Bellinzone - Momo 90-75; Lemania
Morges - Pully 98-99 après prolonga-
tions (90-90).

Le classement: 1. Vevey 12-
matchs et 20 points ( + 165); 2. Nyon
12-18 ( + 108); 3. Fribourg Olympic
12-18 (+ 88); 4. Pully 12-18 (+ 56);
5. Lugano 12-14 (+ 36); 6. Momo
12-14 ( + 24); 7. SF Lausanne 12-14
( + 6); 8. ESL Vernier 12-12 ( + 16);
9. Bellinzone 12-6 (- 91); 10. Lu-
cerne 12-4 (- 117); 11. Lemania
Morges 12-4 (- 173); 12. Monthey
12-2 (- 130).

NEUCHÂTEL BATTU
Ligue nationale B: Champel -

Meyrin 103-101 (54-53); Birsfelden -
Wissigen 102-85 (48-47); Sion - City
Fribourg 73-80 (32-40); Stade Fran-
çais Union Neuchâtel 98-77 (50-41).

Le classement: 1. City 10-16; 2.
Champel et Stade Français 10-14; 5.
Massagno 8-12; 5. Meyrin, Reussbiihl
et Birsfelden 10-10; 8. Union Neu-
châtel et Wetzikon 9-6; 10. Sion et
Wissigen 10-4. (si)

L'écart se creuse dans le groupe 3
En battant Moutier en terre prévôtoise par 7 à 5, Fleurier a réalisé

un pas de plus vers les finales d'ascension en LNB. Seul désormais,
Wiki peut encore espérer terminer parmi les deux premiers. Mais les
Bernois comptent encore trois longueurs de retard sur Lyss qui a diffi-
cilement battu la lanterne rouge Le Locle par 8 à 6. Ce résultat, plus
que flatteur, devrait redonner confiance aux joueurs du président Ca-
lame pour la suite du championnat. Saint-lmier de son côté a réalisé
une excellente opération face à Unterseen. En s'imposant par 5 à 2, les
protégés de l'entraîneur René Huguenin se sont éloignés de la zone
dangereuse, (md)

GROUPE 3
Moutier - Fleurier - 5-7
Lyss - le Locle 8-6
Saint-lmier - Unterseen 5-2
Wiki - Adelboden 6-4
Konolfingen - Neuchâtel renvoyé

CLASSEMENT
J G N P Buts Pt

1. Fleurier 11 9 1 1 72-46 19
2. Lyss 11 7 3 1 66-35 17
3. Wiki 11 7 0 4 60-45 14
4. Moutier 10 5 1 4 61-47 11
5. Konolfingen 10 4 1 5  43-61 9
6. Saint-lmier 10 4 0 6 39-42 8
7. Neuchâtel 9. 3 1 5 37-49 7
8. Adelboden 10 3 1 6 48-52 7
9. Unterseen 10 1 3 6 26-42 5

10. Le Locle 10 2 1 7 37-70 5

GROUPE 1
Kùsnacht - Frauenfeld - 1-3; As-

cona - Illnau-Effretikon 6-0; Weinfel-
den - Schaffhouse 2-2; Grusch-Da-
nusa - Bùlach renvoyé au 22 décem-
bre; Uzwil - St-Moritz renvoyé au 25
janvier.

Classement: 1. Ascona 11-20; 2.
Uzwil 10-17; 3. Kùsnacht 11-13; 4.
Weinfelden 11-13; 5. Illnau-Effret.
11-13; 6. Frauenfeld 11-9; 6. Bùlach
10-8; 8. Griisch-Danusa 10-6; 9.
Schaffhouse 11-6; 10. St-Moritz 10-1.

GROUPE 4
Monthey - Lens 11-3
Martigny - Vallée de Joux 7-3
Villars - Champéry 9-2
Sion - Forward Morges Villars 6-0
Leukergrund - GE Servette 1-14

CLASSEMENT
J G N P Buts Pt

1. Villars 11 9 1 1 66-31 19
2. GE Servette 11 8 1 2  64-25 17
3. Monthey 10 6' 2 ' 2' 57-33 14
4. Martigny 11 6" 1 4- 54^38 13
5. Sion 11 6 1 4' ' 33-22 13
6. F. Morges 11 4 0 7 -45-52 ' 8
7. Lens ¦ 11 4 0 l-\ 36-58 8
8. Champéry 10 3 1 6 33-44 7
9. Val. de Joux 10 3 1 6 39-58 7

10. Leukergrund 10 0 0 10 23-89 0

GROUPE 2
Lucerne - Zunzgen-Sissach 4-8; Ur-

dorf - Thoune-Steffisburg 3-5; Zoug -
Soleure 7-3; Berthoud - Bâle renvoyé
au 5 janvier; Aarau - Rotblau Berne
renvoyé au 22 décembre.

Classement: 1. Zoug 11-22; 2.
Zunzgen-Sissach 11-15; 2. Rotblau
Berne 10-14; 4. Berthoud 10-12; 5.
Bâle 10-11; 6. Thoune-Steffisburg 11-
11; 7. Soleure 11-8; 8. Lucerne 11-7;
9. Aarau 10-4; 10. Urdorf 11-2.

(si)

Match de «minis» aux Mélèzes

• LA CHAUX-DE-FONDS-
SÉLECTION ROMANDE 5-5
(1-2 3-1 1-2)

La Chaux-de-Fonds: Challandes
(Hadorn); Linder, Goumaz, G. Rohr-
bach, Guichard, Endres; Gehriger, Bin-
gesser; Robert, Lamielle, Ferrari; Guyot,
Voisard, Châtelain, Y. Rohrbach, Cat-
tin. - Coach, J.-P. Huguenin.

Sélection romande: Jaquet (Hag-
mann); Engeler, Heiz, Hofstetler, Rey-
mond, Dessarzin, Baume, Schwitz, Pa-
hud , R. Fuchs, Lienhardt, F. Hêche,
Piaget, Pain, Hummel, Klaus, D. Theu-
rillat, Bernet. - Coach, J.-P. Kast.

Pénalités: une fois 2 minutes contre
chaque équipe. G. K.

Rencontre équilibrée

MB! hennis 

A North Miami Beach

Vainqueur successivement des
Américains Gène Mayer et Jimmy
Arias, Heinz Gunthardt a été éliminé
en demi-finales du tournoi sur invi-
tations de North Miami Beach (Flo-
ride), une épreuve dotée de 300.000
dollars. Opposé à l'Américain Jimmy
Connors, numéro deux mondial et
vainqueur cette année à Wimbledon
ainsi qu'à Flushing Meadow, le
Suisse a en effet été battu en deux
sets, non sans avoir présenté une
bonne résistance. Gunthardt devait
même réussir rapidement un
«break» dans la première manche.
Par la suite toutefois, il perdait de
son efficacité au service et s'inclinait
finalement logiquement sur le score
de 6-4 7-5.

Résultats des demi-f inales:Jimmy
Connors (USA) bat Heinz Gunthardt
(S) 6-4 7-5; Brian Teacber (USA) bat
Brian Gottf ried (USA) 7-5 7-6. (si)

Cruntnardt échoue
en demi-finale B B"e

Finales du championnat
suisse juniors

Le Chaux-de-Fonnier Patrick Gu-
belmann, 17 ans, n'a pas réussi hier à
Wettingen à décrocher le titre de
champion suisse juniors pour le cin-
quième combat de sa jeune carrière.
Il a trouvé en face de lui un adver-
saire extrêmement redoutable en la
personne de Nuzio Sofia de Ville-
neuve (25 combats) considéré comme
l'un des plus grands espoirs de la
boxe helvétique.

Le protégé de l'entraîneur Rosario
Muçaria en catégorie welters, après
un bon premier round, a été con-
traint à l'abandon dans le second.

(md)

.Patrick Gubelmann
battu

Ce soir à Belle-Roche

Les poulains de l'entraîneur Jean-
nin et du coach Aldo Mombelli ren-
contrent ce soir l'équipe tchéco-
slovaque de Tesla-Pardubice. Dans
son pays, cette formation fournit
beaucoup de joueurs à l'équipe natio-
nale. Les Vallonniers pourront donc
voir évoluer ce soir des joueurs aussi
talentueux que le portier Radva-
novski, les défenseurs Seidl, No-
votny et Levinski, de même que les
attaqunts Veith, Volny et Kadousek.

C'est la seconde fois que le CP
Fleurier retrouve cette excellente
équipe. Ceux qui ont assisté à la pre-
mière rencontre l'an dernier en ont
gardé un excellent souvenir.

D'un côté, une équipe vallonnière
qui termine en tête de son groupe le
championnat à la pause de Noël et de
l'autre une formation comptant dans
ses rangs quelques-uns des meilleurs
techniciens des pays de l'Est: voilà
qui promet un magnifique spectacle
à Belle-Roche ce soir, (jp)

Fleurier
rencontre Pardubice



«Gym danger» !

51
Le recueillement dominical est

dépassé. La parole de l'Evangile a
cédé sa place à deux «prêteresses»
de santé. A l'heure de la messe
basse, Véronique et Davina sont at-
tendues avec impatience. «Gym-To-
nic» a conquis son monde sur A 2.

Dimanche après dimanche, cinq
millions de téléspectateurs f rançais
sont plantés devant la lucarne
ovale. Et les Suisses n'ont pas voulu
demeurer en reste. L'échauff ement
et le «jogging» f inal sur p lace, sans
oublier les multiples exercices
rythmés intermédiaires, sont eff ec-
tués par des milliers de Suisses ro-
mands.

La vidéo a même permis la répé-
tition quotidienne. Des cassettes
musicales sont apparues sur le
marché. Reste désormais à consoli-
der vos planchers, vos plaf onds et
surtout à préparer le numéro de té-
léphone du médecin de f a m i l l e  ou
du chiropraticien, voire du physio-
tbérapeute. Car «Gym-Tonic» est
aussi devenu «gym danger» !

Après les arts martiaux, les bébés
amphibies, le cyclotourisme et le
«jogging», la mode a passé à la gym-
nastique rythmée. «Gym disco»,
«Aérobic», «Bodydance» et autres
«Siretching» sont bientôt aussi sou-
vent prononcés que courir, danser,
sauter ou marcher. Malheureuse-
ment trop d'adeptes de la nouvelle
mode ont oublié de comprendre
cette terminologie, une nouvelle
f ois américanisée pour les besoins
des aff aires.
. .Certains exercices dispensés, par
Véronique et Davina sont qualif iés
de dangereux par les spécialistes.
Tout un chacun n'a pas suivi les
cours de danse de l'Opéra de Paris
avant de commencer sa gymnasti-
que ou danse rythmée. L'échauff e-
ment est calculé au plus juste. Un
f a u x  mouvement dans le premier
exercice quelque peu compli qué
suff ira à vous envoyer en consulta-
tion médicale. Quant aux diagnos-
tics ils auront pour noms: élonga-
tions, déchirures, déplacements,
voire même lumbagos !

Chez nous, les salles de gymnasti-
ques et de culture physique ont tou-
jours existé. Les prof esseurs et maî-
tres de sports se sont multipliés.
Les possibilités de ne pas se «cas-
ser» ont donc singulièrement
grandi. Malheureusement «Madame
et Monsieur Tout-le-Monde» sont
«ref roidis» par le coût, nullement
exorbitant, d'un cours. Pourtant le
jeu en vaut bien une colonne... ver-
tébrale!

Laurent GUYOT

Partage de points équitable
Dans le premier match de samedi

• SUISSE - RDA 3-3 (0-1 2-1 1-1)
C'est un petit exploit qu'a réussi

notre équipe nationale à Fribourg.
En effet, au bilan des vingt-quatre
rencontres qui ont été disputées jus-
qu'ici entre les deux nations, les Al-
lemands de l'Est se sont imposés dix-
huit fois, les Suisses à cinq reprises
et samedi ce fut pour la première fois
le partage des points. Et sans chauvi-
nisme aucun, il faut souligner que les
Suisses n'ont obtenu que le mini-
mum. Face à des Allemands froide-
ment efficaces et très bien organisés
en défense devant un excellent gar-
dien, les Suisses ont multiplié les as-
sauts et se sont créés de nombreuses
occasions. Mais sans parvenir à con-
crétiser dans une juste proportion le
fruit d'un travail acharné souvent,
lumineux parfois»

Lumineux lorsque le quatuor grison
Staub, Sturzenegger, Neininger, Dekum-

bis était sur la glace avec l'excellent lu-
ganais Loetscher au centre. Ce fut un vé-
ritable récital que réussirent les cinq
compères. Et les Allemands de l'Est
n'eurent pas trop de toute leur applica-
tion, de leur hargne parfois pour freiner
tant d'enthousiasme.

On avait un peu oublié que le hockey
sur glace pouvait se jouer à une telle vi-
tesse et avec tant d'imagination. Merci
de l'avoir rappelé Messieurs!

Si finalement l'équipe nationale suisse
n'a obtenu «qu'un» point au terme d'une
rencontre haute" ëh couleurs, c'est bien
parce que les Allemands de l'Est ne sont
pas les premiers venus et qu'ils savent ti-
rer parti de la moindre faille collective et
de la plus petite erreur individuelle. Et
ils en firent l'implacable démonstration
lors du premier et du troisième but qu'ils
réussirent contre le cours du jeu, mais
avec une lucidité diabolique.

Mais l'exploit total a aussi été manqué

d'un rien par les Helvètes parce que dans
leurs rangs quelques joueurs évoluèrent
nettement au-dessous de leurs possibili-
tés réelles. A cet égard, les prestations
fournies notamment par Kôlliker,
Eberlé, Muller et J. Soguel ne furent pas
exemplaires.

MENÉS À TROIS REPRISES
Grâce à leur esprit de corps, à une fa-

rouche volonté, les Suisses parvinrent
trois fois à revenir à la marque. Et ce ne
fut pas là le moindre de leur mérite... A
la réussite initiale de Kuhnke, habile-
ment lancée en profondeur entre Kôlli-
ker et Wick, la Suisse répliqua dès
l'abord de la deuxième période par De-
kumbis. En supériorité numérique, la
Suisse pour une fois fit valoir ses droits.
But superbe au demeurant, concocté à
l'origine par Loetscher et Neininger.
Frenzel mit à profit une mauvaise passe
de Muller pour redonner l'avantage aux
siens. Une minute plus tard, Wick, d'un
«slap» pris à la ligne bleue décrocha «la
toile» en haut à gauche du gardien alle-
mand statufié. Ce fut tout pour ce deu-
xième tiers, excepté une «explication
gréco-romaine» entre Baertschi et
Kuhnke que les arbitres eurent mille
peine à clarifier.

A l'appel de l'ultime période, Raclant
sut habilement tirer profit d'un flotte-
ment passager de la défense helvétique
et porta la marque à 2-3.

Baertschi, esseulé affronta le gardien
Bielke six minutes plus tard. Le Biennois
le «sortit» et dans un angle plus qu!aigu
réussit ce qu'il avait raté à la 25' dans
des conditions plus favorables. Trois à
trois en l'occurrence, et définitivement!

G. Kurth

Suisse: Meuwly; C. Soguel, Mill-
ier; Ludi, J. Soguel, Paganini; Staub,
Sturzenegger; Neininger, Loetscher,
Dekumbis; Koelliker, Wick; Baerts-
chi, Loertscher, Eberlé. Entraîneur:
Bengt Ohlson.

RDA: Bielke; Lempio, Schroeder;
Bartell, Muller, Bôgelsack; Braun,
D. Peters; Kinzel, R. Peters, Graul;
Frenzel, Simon; Proske, Rodant,
Kuhnke. Entraîneur: Hartmut Nic-
kel.

Arbitres: MM. Boehm (RFA), Hu-
gentobler et Kaul (Suisse).

Buts: 12'Kuhnke (Frenzel) 0-1; 22'
Dekumbis (Neininger) 1-1; 30' Fren-
zel 1-2; 31' Wick 2-2; 42' Rodant 2-3;
48' Baertschi 3-3.

Pénalités: 7 x 2  minutes contre la
Suisse. 8 X 2  minutes contre la RDA.

Notes: patinoire communale de
Fribourg, 3200 spectateurs. La Suisse
joue sans Mazzoleni (malade), mais
avec de la publicité au dos des mail-
lots. A quand le «Coca» sur les dra-
peaux du 1er Août?

Suisse - RDA 3-3; Finlande «Sisu» -
Autriche 4-0; Suisse - Autriche 6-3;
RDA - Finlande «Sisu» 2-2.

CLASSEMENT J G N P Buts Pt
1. Finlande «Sisu» 2 1 1 0  6 - 2 3
2. Suisse 2 1 1 0  9 - 6 3
3. RDA 2 0 2 0 5 - 5 2
4. Autriche 2 0 0 2 3-10 0

(si )

3 :
• LOTERIE À NUMÉROS

1 - 4 - 7 - 9 - 2 6 - 35
Numéro complémentaire: 14

• SPORT-TOTO
2 1 2  2 1 X  1X1 X 1 X X

• TOTO-X
16 -18 - 24 - 31 - 33 - 35.
Numéro complémentaire: 13

• PARI-TRIO ET QUARTO
Ordre d'arrivée de la course du
18 décembre:
Trio: 18 - 19-7
Quarto: 18 - 19-7-3
Ordre d'arrivée de la course du
19 décembre, à Vincennes:
Trio: 6-14 - 11
Quarto: 6-14 - 11-9
A Cagnes-sur-Mcr:
Trio: 3 - 9 - 1 3
Quarto: 3-9- 13 - 11

jeux

Les juniors suisses de moins de 19 ans aux Mélèzes

• LA CHAUX-DE-FONDS - SUISSE JUNIORS DE MOINS DE 19 ANS
12-2 (2-1, 7-1, 3-0)

En camp d'entraînement durant trois jours dans les Montagnes neuchâteloi-
ses, l'équipe suisse juniors des moins de 19 ans a affronté samedi soir le HC
La Chaux-de-Fonds dans un match amical qui fut plaisant à suivre. La troupe
de Christian Wittwer l'a emporté aisément. Elle a forgé son succès dans la pé-
riode intermédiaire en marquant sept buts en l'espace de dix minutes. La for-
mation helvétique qui comptait pour la première fois quatre sélectionnés
chaux-de-fonniers, Jean-Pierre Switalski, Christian Caporosso, Patrice Nie-
derhauser et le défenseur Daniel Dubois, a résisté un tiers-temps, le premier,

avant de baisser les bras et surtout subir la loi de son adversaire.
Cette équipe suisse, dirigée par Jean-

Pierre Kast et Charly Oppliger, a d'ail-
leurs quelque peu déçu. On pensait
qu'elle serait capable de relever le gant
beaucoup plus longtemps qu'elle ne l'a
fait. Seuls finalement Thomas Muller de
Davos, Gregor Horak de Langnau et les
quatre Chaux-de-Fonniers ont su tirer
leur épingle du jeu. Switalski, Caporosso
et Niederhauser se sont créés les occa-
sions les plus dangereuses. Ils ont été les
auteurs de l'égalisation après que Shier,
au terme d'une magnifique action indivi-
duelle, ait ouvert le score dans la pre-
mière minute déjà.

La troupe de Christian Wittwer a

Niederhauser (à gauche), Switalski et Caporosso ont revêtu pour la première fois le
maillot national. (Photo Schneider)

connu des problèmes jusqu'au moment
où Marti (29e) est parvenu à obliger
Laeubin à capituler pour la troisième
fois. Il fut imité 22 secondes plus tard
par Shier. C'est le moment que choisit
Jean-Pierre Kast pour changer de gar-
dien. Erreur tactique? Quoiqu 'il en soit,
le Lausannois François Fracheboud se
montra beaucoup moins sûr, beaucoup
moins efficace que son camarade. Les at-
taquants chaux-de-fonniers n'eurent
ainsi pratiquement aucune difficulté à
aggraver la marque et-s'assurer une vic-
toire logique. Tout en soignant la ma-
nière.

Les Neuchâtelois ont présenté en effet

quelques belles combinaisons de jeu et
inscrit plusieurs buts de manuel.

Pour pallier à l'absence de ses quatre
internationaux, Christian Wittwer dut
avoir recours à ses remplaçants. André
Kubler évolua aux côtés de Shier. Il s'ac-
quitta parfaitement bien de sa tâche, dé-
montrant qu'il était fort capable de rem-
placer l'un des quatre titulaires si
d'aventure l'un d'eux devait se blesser.

Quant à Seydoux, Wiesmann et
Leuenberger, ils ont également fait
bonne impression signant notamment le
sixième but.

Le HC La Chaux-de-Fonds disputera
encore un match amical avant Noël.
Jeudi, il accueillera Brendon University,
une équipe canadienne d'un niveau
comparable à celui des meilleures forma-
tions de LNA.

La Chaux-de-Fonds: Lemmenmeier;
Kubler, Shier; Tschanz, Mac Farlane,
Bergamo; Gobât, Amez-Droz; Neinin-
ger, Marti, Piller; Seydoux, Wiesmann,
Leuenberger.

Suisse: Lauebin (Dubendorf), Frache-
boud (Lausanne); Buorte (Bienne), Du-
bois (La Chaux-de-Fonds); Muller (Da-
vos), Gehri (Beme), Bleuer (Berne); Spi-
chiger (Langnau), Maeusli (Berne); Swi-
talski, Caporosso, Niederhauser (tous de
La Chaux-de-Fonds); Thévoz (Fribourg),
Winkler (Rapperswil); Sarrasin (Marti-
gny), Baumann (Martigny), Gerber
(Berne).

Buts: 1' Shier 1-0; 9* Switalski (Nie-
derhauser) 1-1; 14' Neininger (Marti )
3-1; 29' Marti (Neininger) 4-1; 30' Horak
(Brunner) 4-2; 32' Shier 5-2; 33' Wies-
mann (Amez-Droz) 6-2; 33' Piller (Shier)
7-2; 34' Bergamo (Gobât) 8-2; 39' Nei-
ninger (Piller) 9-2; 49' Tschanz 10-2; 50'
Mac Farlane (Bergamo) 11-2; 53'
Tschanz (Mac Farlane) 12-2.

Arbitres: MM. Voegtlin, Urwyler et
Spiess.

Pénalités: 4 x 2 '  contre La Chaux-
de-Fonds et 3X 2' contre l'équipe de
Suisse.

Note: 400 spectateurs.
Michel DERUNS

La résistance n'a duré qu'un tiers-temps

Morgarten et Sempach, version 1982 !
Tournoi internations de hockey sur glace à Fribourg

• SUISSE - AUTRICHE 6-3 (2-1, 2-2, 2-0)
Une minute n'était pas écoulée que l'Autrichien Cijan avait déjà remis la taxe
indiquée... Un mauvais renvoi de Anken signifia d'emblée le 0-1. Ce fut
l'unique erreur du gardien biennois qui se racheta moult fois par la suite et ce
fut aussi la seule occasion pour l'irascible attaquant (et le mot n'est pas
usurpé!) de prouver des qualités autres que celles que l'on reconnaît

généralement aux adeptes des arts martiaux.

Pas tout à fait «blanc» lors du premier
but, Anken s'améliora au fil des minutes.
Il sut même s'attirer sur la fin , grâce à
des interventions décisives, les bonnes
grâces du public qui en oublia l'espace
d'un moment Robert Meuwly. Photos et
ovations «privées» furent réservées à
l'enfant chéri Jakob Ludi, qui les mérita
bien en la circonstances.

CHACUN SON TOUR!
Fringante samedi contre la RDA, la

première ligne d'attaque helvétique fut
plus discrète lors de ce deuxième rendez-
vous. Neininger transmit à Sturzenegger

par Georges Kurth

la passe qui amena le 5 à 3 de la décom-
pression. Au bon moment, mais à cinq
Suisses contre trois Autrichiens, si le pa-
rallèle est permis... Ce fut dans la tour-
mente le seul point officiellement acquis
par des garçons qui troquent certaine-
ment mal le pinceau contre le bâton.

Le reste, le principal en l'occurrence,
fut l'œuvre quand même des deuxième et
troisième lignes qui parvinrent à faire
valoir assez d'arguments physique pour
faire passer leur meilleur fond technique.
Jacques Soguel retrouvé et Jakob Ludi
inscrivirent la moitié des six buts suisses,
Bârtschi et Eberlé se chargèrent du posi-
tif lors du premier tiers.

LES PUNITIONS
Elles jouèrent un rôle capital dans ce

qu'il faut bien appeler un combat rap-
proché. Quatre fois, les Suisses marquè-
rent en supériorité numérique. Ce fut un
progrès technique par, rapport à la veille.
Sur le plan chiffré uniquement, l'esthé-
tisme en ayant pris un 'bon 'coup' par la
faute des Autrichiens surtout, à qui l'on
pensait avoir expliqué la chose définiti-
vement en 1315. Il y a des rapproche-
ments que l'on ne peut s'empêcher de
faire... Cinquante-quatre minutes de pé-
nalités contre les Autrichiens, 20 contre
les Suisses lors d'une rencontre interna-
tionale, dont 36 (12 à 22) au cours du

seul deuxième tiers, ça fait beaucoup
quand on parle de sport. Du fair-play,
s'il vous plait, ou l'exemple en somme...

Suisse: Anken; Staub, Sturzenegger;
Neininger, Lotscher, Dekumbis; Kôlli-
ker, Wick; Bârtschi, Lortscher, Eberlé;
C. Soguel, Muller; Liidi, J. Soguel, Paga-
nini. Entraîneur-coach: Bengt Ohlson.

Autriche: Stankiewicz; Kompajn ,
Fritz; Cijan , Pôk, Kônig; Kotnauer, Gei-
ger; Greenbank, Sekulic, Raffl; Schnei-
der, Schuller; Harand, Lebler, Koren;
Hutz, Sulzer; Môssmer, Keckers, Petrik.
Entraîneur-coach: Rudolf Killias.

Arbitres: MM. Carlson (Suède), Kaul
et Hugentobler (Suisse).

Buts: 1' Cijan 0-1; 13* Bârtschi 1-1;
13' Eberlé (Kôlliker) 2-1; 28' J. Soguel
(Muller) 3-1; 32' Kônig (Cijan) 3-2; 35'
Ludi 4-2; 39' Harand 4-3; 54' Sturzeneg-
ger (Neininger) 5-3; 55' J. Soguel 6-3.

Bernard Neininger (No 12 maillot clair) échouera sur le gardien autrichien
Stankiewicz et Schneider (No 10). (Bélino Keystone)

Pénalité: 10 X 2 minutes contre la
Suisse; 17 X 2 minutes et 2 X 10 minu-
tes contre l'Autriche.

Notes: Patinoire communale de Fri-
bourg: 5100 spectateurs. L'entraîneur-
coach de l'équipe autrichienne, le Suisse
R. Killias est fêté pour son 100e match

officiel à la tête d'une équipe nationale.
La fête en restera là pour l'occasion. Les
Suisses se présentent avec une tenue
blanche à parements rouges qui fait sin-
gulièrement «boulanger» et les Autri-
chien dans la tenue habituelle des Suis-
ses!



JB
Violette Bader vendait des sapins

de Noël samedi sur la place du Mar-
ché de Fleurier. Des arbres que son
mari avait coupés dans les forêts du
Nord vaudois:

— Chaque année en novembre,
nous demandons la permission d'al-
ler chercher des sapins dans les fo-
rêts. Il ne faut pas abattre n'im-
porte quoi.

Violette Bader a réalisé de bonnes
affaires samedi. La tradition du sa-
pin de Noël illuminant l'apparte-
ment familial est toujours solide-
ment ancrée dans les habitudes:
- Aujourd'hui, j 'ai presque tout

vendu. Ce sont les sapins blancs qui
partent le plus rapidement.

La famille Bader vend ses arbres
à un prix défiant toute concurrence.
A tel point que des Neuchâtelois de
la ville viennent en acheter à Fleu-
rier. (jjc - photo Impar-Charrère)

quidam

Manifestation de jeunes à Cernier
Contre la (destruction chimique des campagnols

Samedi après-midi, à partir de 14 h.,
une vingtaine de gosses, des garçons et
des filles de 7 à 10 ans, ont manifesté
dans les rues du village contre la destruc-
tion des campagnols au moyen de pro-
duits chimiques.

Ils avaient confectionné des banderol-
les pour donner plus de poids à leur ré-
crimination tandis que d'autres scan-
daient les slogans en tapant sur des boî-
tes de conserve vides. Cette manifesta-
tion pacifique s'est bien terminée, (m)

Dans toutes les pharmacies I lUUCll]
et drogueries ^̂ ^m^̂ ^̂

BS.,53

Dernier épisode d'une longue controverse

La controverse qui oppose depuis
plus de deux ans la commune de
Courtedoux à la société Aéro-Sport
S.A. de Porrentruy qui exploite le
champ d'aviation de Porrentruy-
Courtedoux, dont une partie est si-
tuée sur le territoire de Porrentruy
et une partie sur celui de Courte-
doux, a pris récemment une tournure
imprévisible.

A l'origine, le projet de construction
d'un nouvel hangar pour ranger les
avions qui «passent la nuit dehors ac-

tuellement», selon les promoteurs, «en
vue d'une extension de l'activité de la
place» selon les opposants. Toujours est-
il que l'assemblée communale de Courte-
doux donna mandat à son Conseil com-
munal de défendre les intérêts de la
commune et de s'opposer à la construc-
tion du nouvel hangar. La décision à ce
sujet est toujours pendante devant le
juge administratif du district de Porren-
truy.

Dans l'intervalle, les opposants ont
appris que l'Office fédéral de l'aviation
avait délivré, en janvier 1981, une nou-
velle autorisation d'exploitation du
champ d'aviation, qui remplace celle de
1958. Comme la commune de Courte-
doux n'a pas été officiellement avisée de
cette décision, elle a déposé un recours
auprès du Département fédéral des
transports qui, en vertu de la loi sur la
procédure administrative, vient d'accor-
der l'effet suspensif au dit recours. En
conséquence, l'autorisation accordée
n'entre pas en force, de sorte que toute
exploitation est momentanément inter-
dite, (e.b.) »- „?¦ Page 22

L aérodrome de Forrentruy-Courtedoux
momentanément fermé
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En période de crise, lorsque

l'économie va mal et que le quoti-
dien devient de plus en plus diff i-
cile à gérer, que ce soit au sein
des entreprises, dans les budgets
des autorités communales, canto-
nales ou f édérales, ainsi que ceux
des ménages, le premier poste à
être touché par la récession est
celui des loisirs, des divertisse-
ments et de la culture.

Lorsqu'il est temps d'enrayer
l'endettement et de procéder à des
économies substantielles, les col-
lectivités publiques trouvent tou-
jours que trop d'organisations, de
f ondations ou de personnes repo-
sent sur leurs épaules. Or, il sem-
ble que certains ignorent les
changements f ondamentaux qui
se sont opérés dans les modes de
f inancement de la culture et de
ses supports comme les musées,
les théâtres, etc.

La disparition du mécénat dans
sa f orme première, telle qu'elle
était encore en vigueur à la f i n
des années quarante, va de pair
avec la disparition d'un état d'es-
pri t  développé p a r  la volonté de
voir se perpétuer, même à grands
f rais, le nom et la tradition f ami-
liale. Aujourd'hui, par manque de
moyens, seul a subsisté le mécé-
nat d'entreprise qui continue de
soutenir les Arts et les Lettres
avec cependant la bienvenue'cer-
titude de voir mentionner sa mar-
que le plus souvent possible. La
raison a ainsi remplacé le cœur.

Là encore, parce que l'industrie
a renoncé à investir, les autorités
ont dû se substituer à ce manque-
ment du secteur privé et mainte-
nant le retour en arrière est de-
venu impossible. On ne démantèle
pas impunément les acquis socio-
culturels. Il f aut laisser à nos ins-
titutions et à nos f ondations les
moyens de vivre et de s'enrichir.

Certes, notre région souff re
cruellement de la conjoncture.
Mais n'est-elle pas aussi pleine de
réalisations remarquables voire
exceptionnelles dans le domaine
culturel? Certains de nos musées
et de nos centres d'animation
culturelle sont connus loin à la
ronde et contribuent à dire aussi
ailleurs que nous sommes bien vi-
vants malgré les heures pénibles.
Renoncer à donner à la culture
des moyens décents, compte tenu
des circonstances évidemment,
c'est proposer un enterrement de
première classe à ce qui authenti-
f ie notre patrimoine et la réalité
présente de notre région.

Mario SESSA

Culture à
l'économie

Nouvel hôpital au Val-de-Travers
Un centre opératoire de protection civile doit être construit

Un demi-centre opératoire protégé
(COP) doit être construit au Val-de-
Travers dans le cadre de la protec-
tion civile. Sera-t-il placé sous l'Hô-
pital de Fleurier ou dans les entrail-
les de celui de Couvet? Ou alors, va-
t-on ériger un nouvel hôpital sur les
bases du centre opératoire protégé?
Et dans quel village? Autant de
questions et aucune réponse pour
l'instant. Même si les discussions
vont bon train en coulisse et que les
études se multiplient. Ce qui est sûr,
c'est que le Val-de-Travers ne comp-
tera à l'avenir plus qu'un seul hôpi-
tal. Il faudra, en outre, envisager sé-
rieusement la création d'un home
médicalisé.

C'est M. Michel Veuve qui a levé le liè-
vre lundi dernier en posant une question

au Conseil communal de Fleurier. Il rap-
pelait qu 'un terrain situé à la rue du
Temple avait été jugé le meilleur pour
construire un nouvel hôpital et deman-
dait où en étaient les études.

Réponse de l'exécutif: rien n'est décidé
pour l'instant. Deux hôpitaux pour une
région de 12.000 habitants, c'est trop. Du
côté de l'Etat on l'a fait comprendre. Et
la sous-commission du Grand Conseil en
visite au Val-de-Travers en automne de
l'an dernier s'est déclarée favorable à la
construction d'un nouveau bâtiment,
mieux adapté aux besoins. Sans rejeter
l'idée que l'un des deux établissements
hospitaliers soit transformé en home mé-
dicalisé. Officiellement, le comité unique
de gestion de l'unité hospitalière du Val-
de-Travers pense que la construction

d'un hôpital neuf est la meilleure solu-
tion.

DES ÉTUDES
Evidemment, la réalisation concrète

de ce projet se heurte aux intérêts lo-
caux. Pour des raisons de prestige,
d'amour- propre, et d'imposition fiscale
peut-être, Couvet et Fleurier ne veulent
pas lâcher le morceau. Sans entrer dans
cette polémique, rappelons brièvement le
long cheminement de cette idée.

L'Institut suisse des hôpitaux (ISH) a
procédé à une étude en 1980 pour déter-
miner, dans un premier temps, les be-
soins hospitaliers de la région, notam-
ment en ce qui concerne les soins aigus et
en gériatrie. . Tr,
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Le jardin d'enfants de Buttes fête

cette année ses vingt ans d'exis-
tence. Mme Moro en est la jardi-
nière souriante et dévouée depuis
les débuts. Lors de sa dernière
séance, le législatif butteran a dé-
cidé de porter de 300 à 500 franc s
l'aide financière qu'il verse chaque
année à cette petite classe, (jjc)

bonne
nouvelle

À CHÉZARD. - Nouveau cas de
pollution aux solvants.
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NOUVELLE CONVENTION JU-
RASSIENNE DANS LE BÂTI-
MENT. - Seule la FCTC a signé.
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Un tiens vaut mieux que deux tu l'auras...

Le record de Dieu, qui a bâti le
monde en sept jours, ne sera jamais
battu par les Neuchâtelois. Ce n'est
qu'après des années et des années
d'enquêtes, de discussions, de pala-
bres, et l'entassement de tonnes de
dossiers qu'un projet a quelques
chances de se réaliser. Le tracé de la
route Nationale 5 étant enfin résolu,
une autre «affaire» a été rajoutée à
celles en suspens (le théâtre notam-
ment): les installations sportives.

Le chef-lieu possède une patinoire
à ciel ouvert vieille de cinquante ans,
qui craque par tous les bouts, les na-
geurs disposent du lac en été, de leur
baignoire personnelle en hiver.

Les sportifs entassent .les. promes-
ses dans leurs valises lorsqu'ils se
rendent dans une localité Voisine
pour s'entraîner» Tous mériteraient
la médaille d'or de la patience.

Car, depuis des années, on parle de la
construction d'un Centre de sports régio-
nal sur les Jeunes Rives. Le 5 octobre
1981, un projet a été enfin adopte par le
Conseil général de la ville, qui prévoyait
deux patinoires (dont une couverte), une
piscine couverte, des pistes de curling,
des installations diverses, y compris un
sauna, ainsi qu'un restaurant de 250 pla-
ces. Les travaux étaient prévus en deux
étapes: patinoires d'abord, piscine en-
suite et le tout était devisé à 22.300.000
francs environ.

Neuchâtel s'est déclaré favorable mais
le feu vert ne pouvait être donné qu'avec
l'accord des communes avoisinantes, le
chef-lieu ne pouvant pendre à sa charge
une telle dépense. Hélas, trois fois hélas,
Auvernier et Peseux ont dit «non», Hau-
terive a prononcé un «oui» mais pour la
première étape seulement.

Le Centre de sports régional mourait
avant de naître. .

Un second projet a été présenté, il sera
soumis le 10 janvier devant le Conseil gé-
néral de Neuchâtel.

N'entrons pas pour l'instant dans les
détails mentionnés dans le rapport de
l'exécutif, nous aurons l'occasion d'en

faire part lorsque le premier coup de pio-
che aura été donné...

L'urgence avérée du remplacement des
installations de Monruz ne permet pas
de différer davantage l'engagement des
travaux de construction... Cette phrase
multi-rabâchée précède la nouvelle pro-
position: démarrer immédiatement avec
la construction des deux pistes de glace
uniquement pour un prix évalué à
12.660.000 francs, soit deux millions de
mise de fonds de la ville, 3,9 millions de
francs provenant d'une aide de l'Etat,
200.000 francs d'une souscription publi-
que par les sociétés sportives, le solde de
6,5 millions de francs devant émaner de
fonds étrangers
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Les frais annuels d'exploitation provo-
queraient un déficit de 870.000 francs.

Les discussions seront reprises avec les
communes avoisinantes — pour autant
que ce nouveau projet passe le cap du
chef-lieu. Elles auront à se prononcer
dans un avenir plus ou moins lointain, à
savoir si elles acceptent une collabora-
tion. Dans ce cas, leur participation fi-
nancière sera appréciable aussi bien pour
la construction que pour l'exploitation
future. Et, qui sait, petit à petit comme
le nid construit par l'oiseau, un véritable
Centre de sports régional s'élèvera en
l'an 2000 sur le terrain que l'on n'osera
plus appeler Jeunes Rives...
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Le Centre de sports régional des Jeunes Rives se limitera
(provisoirement?) à la construction de deux patinoires



LISEZ
quotidiennement la page «Magazine» de L'Impartial

Lundi: Science et technique
Mardi: Expressions, la tribune des arts et de la culture
Mercredi: Vie pratique, des conseils, des idées, des recettes
Jeudi: Expressions
Vendredi: Grand écran, la chronique cinématographique
Samedi: Jeux

Réception des avis urgents:
jusqu'à 20 heures

Bois du Petit-Château: Parc d'accli-
matation, 6 h. 30-17 h.

Les musées sont fermés le lundi.
Galerie L'Echoppe: expos, aquarelles

de Jean-Pierre Dubois, 14-20 h.
Galerie La Plume: 8 céramistes et ba-

tiks, 14-18 h. 30.
Galerie Club 44: expos, objets de Ray-

mond Waydelich, 18-20 h. 30.
Home médicalisé de La Sombaille:

expo de Noël.
Rond-Point des artisans: expos, céra-

miques, tissages, jouets en bois,
14-18 h. 30.

Bibliothèque de la Ville: 9-12 h., 13 h.
45-20 h. Expos. Yvan Moscatelli.

Bibliothèque des Jeunes: Jardinière 23
et Prés.-Wilson 32, 13 h. 30-18 h.

Bibliothèque science-fiction: Recrêtes
29, mercredi 17-19 h.

Ludothèque: Serre 3, mardi 16-19 h.,
jeudi 16-18.

Patinoire: 9-11 h. 45, 14-16 h.
Piscine Numa-Droz: fermée lundi.
Cabaret Rodéo: Dancing-Attractions.
La Boule d'Or: Bar-dancing.
Centre de Rencontre: 16-18 h., 20-22 h.
Informations touristiques, ADC:

tél. (039) 22 48 21, rue Neuve 11.
Planning familial: tél. 23 56 56.
Consultations conjugales: tél. (038)

24 76 80.
Service d'aide familiale: tél. 23 88 38,

8-12, 14-16 h.

Ecole des parents: tél. 23 33 57-
22 12 48.

Parents information: tél. (038)
25 56 46, lundi 20-22 h., jeudi 14-
18 h.

Information allaitement: tél. 26 54 15
ou (038) 31 65 64.

Crèche de l'Amitié: Manège 11, tél.
23 18 52.

Services Croix-Rouge, tél. 22 22 89 ou
22 20 38. Baby sitting, 7 h. 30-11 h
30. Soins à domicile et conseils
diététiques, 7 h. 30-12 h., 14 h.-17
heures 30. Consult. pour nourris-
sons, Forges 14, 13 h. 30-16 h. 30.

Service soins à domicile: tél. 23 41 26.
Information diabète: Serre 12, ven-

dredi après-midi, tél. 23 41 26.
Pro Infirmis: Léopold-Robert 90, tél.

23 97 01.
Boutique 3e âge: Serre 69, 14-17 h.
Vestiaire Croix-Rouge: Paix 73, mer-

credi 14-19 h., jeudi 14-18 h.
Pro Senectute: tél. 23 20 20, le matin.

Repas à domicile: tél. 23 20 53, le
matin.

Accueil du Soleil (Serre 67): 14-18 h.,
jeudi fermé.

Eglise réformée: secrétariat de pa-
roisse, tél. 22 32 44.

Drop in (Industrie 22): 16-19 h., tél.
23 52 42, mardi, jeudi, 20 h. 30-23 h.

Service médico-social (Paix 13): trai-
tement, coord. et prév. de l'alcoo-
lisme, tél. 22 28 84.

SOS alcoolisme: tél. (039) 22 41 91.
Alcooliques Anonymes AA: tél. (039)

23 66 04, case postale 866.
La Main-tendue: No 143. 20" d'at-

tente.
Aide aux victimes de désaxés sexuels:

tél. (039) 28 1113, lundi 14-22 h.,
mardi à vendredi 14-20 h.

Pharmacie d'office : jusqu'à 20 h. 30,
Coop 1, Neuve 9. Ensuite, police
locale, tél. 22 10 17, renseignera.

Service d'urgence médicale et den-
taire: tél. 22 1017 renseignera.
(N'appelez qu'en cas d'absence du
médecin de famille).

Consommateurs Information: Grenier
22, 14-17 h., tél. 23 37 09.

Assoc. défense chômeurs: tél. 22 47 16,
14-18 h., 20-22 h., ou tél. 26 83 09,
18-21 h.

Société protectrice des animaux: D.-
Jeanrichard 31, tél. 23 45 65, 17-19 h.

Contrôle des champignons: Service
d'hygiène, L.-Robert 36. Lundi au
vendredi 11-12 h, 17-18 h.

Police secours: tél. No 117.
Feu: tél. No 118.
Cinémas
abc: 20 h. 30, 1941.
Centre de rencontre: 20 h. 30, E

Nachtlang Fiiûrland.
Corso: 20 h. 30, Un amour infini.
Eden: 20 h. 30, Légitime violence; 18

h. 30, Virginités à prendre.
Plaza: 20 h. 30, Un flic sur le toit.
Scala: 20 h. 45, Meurtres en direct.
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Bibliothèque ville: 14 h. 30-18 h. 30.
Bibliothèque des jeunes: 13 h. 30-18 h.
Ludothèque: M.-A. Calame, jeudi 15

h. 45-18 h. 15.
Patinoire: 9-17 h.
Pharmacie d'office: de la Poste, jus-

qu'à 20 h. En dehors de ces heu-
res, le No 117 renseignera.

Permanence médicale: en l'absence
du médecin traitant, tél. No 117
ou service d'urgence de l'hôpital,
tél. (039) 3152 52.

Permanence dentaire: No 117 ren-
seignera.

Soins à domicile: 16 h. 30-18 h. 30,
lundi, mercredi, vendredi, tél.
3120 19. Mardi, jeudi, tél.
31 11 49.

Information diabète: Hôpital, lundi
après-midi, tél. 31 52 52.

La Main-Tendue: tél. No 143.
Service aide-familiale: tél. 3182 44,

9-10 h.
Planning familial: tél. 23 56 56.
Consultations conjugales: (038)

24 76 80.
Office social, Marais 36: tél. 31 62 22.
Crèche pouponnière: tél. 3118 52, gar-

derie, tous les jours.
Société protectrice des animaux: tél.

3113 16 ou 31 41 65.
Vestiaire Croix-Rouge: Envers 1, 14-

18 h. 30, jeudi.
Contrôle des champignons: Hôtel de

Ville, salle No 13, lundi-mardi 7 h.
30-12 h., 13 h. 45-18 h. 15; mer-
credi-jeudi-vendredi, 7 h. 30-12 h.,
13 h. 45-17 h. 15.
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migros
Rue Jaquet-Droz 12

2300 La Chaux-de-Fonds

tél. 039 / 23 69 44
63253

Couvet, cinéma Colisée: 20 h. 15, Hair.
Les Bayards, atelier Lermite: expo gra-

vures de Josette Coras, 14-17 h.
Fleurier: collège primaire Longereuse,

bibliothèque communale, lundi 17
h. 30-20 h., jeudi 15-20 h.

Fleurier, Centre de rencontre: 14-22
h., téL.61 35 05.

Centre d'informations touristi-
ques: gare Fleurier, tél. 61 10 78.

Police cantonale: tél. 61 14 23.
Police (cas urgents): tél. 117.
Police du feu: tél. 118 ou 61 12 04.
Centre de secours du Val-de-Tra-

vers: tél. 63 19 45; non-réponse:
6317 17.

Fleurier, service du feu: tél.
6112 04 ou 118.

Hôpital de Fleurier: tél. 61 10 81.
Ambulance: tél. 6112 00 et 61 13 28.
Hôpital et maternité de Couvet:

tél. 63 25 25.
Fleurier, infirmière visit.: tél. 61 38 48.
Fleurier: Pro senectute, Grand-Rue 7,

permanence lundi et jeudi matin,
tél. 61 35 05. Repas à domicile.

SOS alcoolisme: tél. (038) 33 18 90.
La Main-Tendue: tél. 143, 20" d'at-

tente.

Val-de-Travers

Val-die-Ruz

Château Valanghv. fermé.
Hôpital et maternité, Landeyeux:

tél. 53 34 44.
Ambulance: tél. 53 21 33.
Ligue contre la tuberculose et soins à do-

micile: lundi au vendredi, 11-12 h.
Tél. 53 15 31.

Aide familiale: tél. 53 10 03.
SOS Alcoolisme: tél. (038) 3318 90.
Main-Tendue: tél. 143.
Protection suisse des animaux: tél.

53 36 58.

Bibliothèque Ville: Fonds général:
lundi au vendredi, 10-12 h., 14-18
h., jeudi jusqu'à 21 h. Lecture pu-
blique: lundi 13-20 h., mardi au
vendredi 9-20 h.

Jazzland - La Rotonde: 21 h. 15-2 h.
Plateau libre: 22 h., Musique classique

et populaire.
Collège latin: 8-21 h., expos Alice de

Chambrier 1882-1982.
Pharmacie d'office: jusqu'à 21 heu-

res, Wildhaber, rue de l'Orangerie
Ensuite tél. 25 1017.

Information diabète: mardi après-
midi, tél. 24 11 52.

SOS alcoolisme: tél. (038) 33 18 90 -
61 31 81.

La Main-Tendue: tél. 143.

CINÉMAS
Apollo: 15 h., 20 h. 30, La Féline; 17 h,

45, A la recherche de la famine.
Arcades: 15 h., 20 h. 30, Les aristo-

chats.
Bio: 17 h., 20 h. 15, Les misérables.
Palace: 15 h., 20 h. 45, Annie.
Rex: 20 h. 45, Hair.
Studio: 15 h., 21 h., Mon curé chez les

nudistes.

Neuchâtel

Office du tourisme du Jura ber-
nois, av. Poste 26, Moutier, tél.
(032) 93 51 66.

Service social du Jura bernois, (in-
form., renseignements et
conseils): Courtelary, rue de la
Préfecture, tél. (039) 4414 24.
Corgémont, Centre du Village,
tél. (032) 97 14 48. Bévilard, rue
Principale 43, tél. (032) 92 29 02.

Centre social protestant: service
de Consultation personnelle,
conjugale et sociale sur ren-
dez-vous, tél. (032) 93 32 21.

Pro Senectute Jura-Sud: service
d'information et d'action so-
ciale en faveur du 3e âge.
Consultations sur rendez-vous,
tél. (032) 91 21 20.

Information diabète (ADJB): Case
postale 40, Saint-lmier.

La Main-tendue: No 143.

Saint-lmier
Cinéma Lux: relâche.
Bureau renseignements: rué Fran-

cillon 30, tél. 41 48 48.
Centre de culture et loisirs: tel,

% 4144 30.
Services techniques: Electricité, tel,

41 43 45; eaux et gaz, tél. 41 43 46.
Service du feu: tél. 118.
Police cantonale: tél. 4125 66.
Police municipale: tél. 4120 46.
Ambulance: tél. 42 11 22.
Pharmacie de service: jusqu'à 18 h,

30, Liechti, tél. 41 21 94.
Hôpital: tél. 42 1122. Chambres

communes: tous les jours, 13 h. 30
à 15 h., 18 h. 30 à 19 h. 30. Demi-
privé, 13 h. 30 à 16 h., 18 h. 30 à 20
h. Privé, 13 h. 30 à 20 h.

Infirmière visitante: tél. 41 49 27 ou
41 42 15.

Aide familiale: tél. 41 33 95, 9-11 h. et
41 38 35 (urgence).

A.A. Alcool, anpnymeg: tél. 411218.

Courtelary
Service du feu: No 118.
Police cantonale: tél. 44 14 27.
Préfecture: tél. 411104.
Sœur visitante: tél. 44 11 68.
Médecins: Dr Chopov (039) 44 1142 -

Dr Salomoni (032) 97 17 66 et Dr
Leuenberger (032) 97 11 67 à Cor-
gémont.

Tramelan
Cinéma: relâche.
Bureau régional de renseigne-

ments: Grand-Rue, tél. (032)
97 52 78.

Services techniques et permanences
eau-électricité: tél. 97 41 30.

Feu: tél. 118.
Police cantonale: tél. 97 40 69.
Police municipale: tél. 97 51 41; en

dehors heures bureau 97 50 66 et
97 58 29.

Médecins: Dr Haemmig (032)
97 40 16. Dr Graden (032)
97 5151. Dr Meyer (032) 97 40 28.

Pharmacies: H. Schneeberger 032 /
97 42 48; J. von der Weid, 032 /
97 4030.

Infirmière visitante et dépôt sanitaire:
tél. 97 68 78 lu-ve de 15 h. à 16 h.
30, sa-di 12 h. 30-13 h. 30.

Aide familiale: tél. 97 42 50.
Centre de puériculture: Collège 11, tél.

97 62 45, vendr. 15-17 h.

Tavannes
Cinéma Royal: 20 h. 15, Guy de Mau-

passant.

Bévilard
Cinéma Palace: relâche.

Moutier
Cinéma Rex: 20 h. 30, L'homme de

fer.
Bureau renseignements Pro Jura,

r. Hôtel-de-Ville 16, tél. 93 18 24.

Services industriels: tél. 93 12 51; en
dehors des heures de bureau tél.
93 12 53.

Service du feu: tél. 9318 18.
Police cantonale: tél. 93 38 31.
Police municipale: tél. 93 33 03.
Hôpital: tél. 93 61 IL
Ambulance: tél. 93 40 40.
Sœur visitante: tél. 93 14 88.
Sœurs gardes-malades: tél. 93 18 69.
Centre de puériculture: tél. 93 20 72.
Baby-sitting: tél. 93 38 84.

Pharmacie d'office: Greppin, tél.
(032) 93 18 71.

Bienne
Cinémas
Apollo: 15 h., 20 h. 15, Deux polissons

sur le highway.
Capitol: 15 h., 17 h. 45, 20 h. 15, Le ba-

hut va craquer.
Elite 1: 14 h. 30, 16 h. 05, 17 h. 40, 19

h. 15, 20 h. 50, More than sisters.
Lido: 15 h., 18 h., Comédie erotique

d'une nuit d'été; 20 h. 30, Aphro-
dite.

Lido 2: 15 h., 17 h. 30, 20 h. 15, Annie.
Métro: 19 h. 50, Zwei ganz verruckte

Knastbruder. Die Hauslehrerin.
Palace: 14 h. 30, 20 h. 30, Alien; 16 h.

30, 18 h. 30, L'homme de Prague.
Rex: 15 h., 20 h. 15, L'espion qui m'ai-

mait; 17 h. 45, Cet obscur objet
du désir.

Studio: permanent 14 h. 30 à 22 h. 30,
Sarabande porno.
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Service social des Franches-Mon-
tagnes; Centre de puériculture
et soins à domicile: Le Noir-
mont, rue du Pâquier, tél.
53 17 66.

Transport handicapés, service
«Kangourou» : pour bénéficier
de ce service, tél. (066) 65 11 51
(Porrentruy) ou (066) 22 20 61
et (066) 22 39 52 (Delémont).

La Main Tendue (pour le Jura): tél.
143.

Le Noirmont
Cinéma: relâche.

Saignelégier
Syndicat d'initiative et Pro Jura:

Renseignements tél. 51 21 51.
Préfecture: tél. 511181.
Police cantonale: tél. 511107.
Service du feu: No 118.
Hôpital, maternité et service am-

bulance: tél. 5113 01.
Médecins: Dr Boegli, tél. 51 22 88; Dr

Bloudanis, tél. 5112 84; Dr Mey-
rat, tél. 51 22 33; Dr Baumeler, Le
Noirmont, tél. 53 11 65; Dr Bour-
quin, Les Breuleux, tél. 54 17 54.

Pharmacie: Fleury, tél. (039)
5112 03.

Service social tuberculose et asthme:
tél. (039) 511150.

Aide familiale: tél. 5111 04.

Delémont
Cinéma Lido: 20 h. 30, Tête à claques.
Cinéma La Grange: 20 h. 30, L'étoile

du Nord.
Bibliothèque de la ville (Wicka II):

lundi - mardi - jeudi, 15-19 h.,
mercredi 16-20 h. 30; vendredi 14-
18 h., samedi 10-12 h.

Bibliothèque des jeunes (rue de l'Hôpi-
tal): mardi au vendr. 14-17 h. 30.

Ludothèque (rue du Fer 4): fermée.
Centre culturel régional: tél. 22 50 22.
Auberge de jeunesse: tél. 22 20 54.
Piscine couverte: 9-21 h.
Bureau de renseignements: tél.

22 66 86.
Services industriels: tél. 22 17 31.
Service du feu: tél. 118.
Police cantonale: tél. 21 53 53.
Police municipale: tél. 22 44 22.
Hôpital et ambulance: tél. 21 1151.
Pharmacie d'office: jusqu'à 20 h.,

Montavon, tél. 22 11 34.
Sœur visitante: tél. 22 20 36.
Sœurs gardes-malades: tél. 22 16 60.
Centre de puériculture: tél. 22 55 34.
Baby-sitting: tél. 22 28 41.

Porrentruy
Cinéma Casino: 20 h. 30, La fureur du

juste.
Cinéma Colisée: 20 h. 30, Arthur.
Bibliothèque municipale (Hôtel-

Dieu): mardi 16-19 h; mercredi,
jeudi et vendredi 16-18 h.; samedi
10-12 h.

Bibliothèque des jeunes (Hôtel-Dieu):
mardi 16-19 h.; mercredi 14-18 h.

Ludothèque (Tilleuls 2): mercredi 14-
16 h. 30; vendredi 16-18 h. 30.

Jardin botanique: 8-17 h.; collection
serre: 8-12 h., 14-17 h.

Syndicat d'initiative régional: tél.
66 18 53.

Service du feu: tél. 118.
Police cantonale: tél. 66 11 79.
Police municipale: tél. 661018.
Hôpital et ambulance: tél. 6511 51.
Pharmacie d'office: jusqu'à 20 h.,

Milliet, tél. 66 27 27.
Consultation conjugale: tél. 93 32 21.

Canton du Jura



Solidarité ? Un exemple vivant !
Fêtes de fin d'année de l'A VIVO

La section chaux-de-fonnière de
l'AVTVO (Association pour la dé-
fense des vieillards, veuves et orphe-
lins) fêtait ce week-end la fin de l'an-
née. Les membres de l'association
avaient répondu présent en masse à
l'appel puisque, tant samedi que di-
manche, la grande salle de la Maison
du peuple était comble. La musique
et les mots des discours prononcés
par MM. A. Bringolf, conseiller
communal, P. Dubois, président du
gouvernement, ainsi que les messa-
ges des pasteurs Beljean et Lebet au-
ront fait de ces réjouissances le di-
gne prélude à celles des fêtes à venir.
L'AVTVO? C'est le premier mot de la
solidarité et il est important qu'elle
existe, a dit M. P. Dubois. Pas d'autre
lumière plus symbolique à inscrire
pour décrire l'esprit qui a prévalu
pendant ces deux jours !

Après les traditionnels souhaits de
bienvenue apportés par le président de
l'association, M. Gagnebin, la Musique
militaire Les Armes Réunies (samedi) et
la Persévérante (dimanche) ont ouvert
les feux de la fête. Tandis que l'Union

chorale donnait à l'assistance le pouvoir
de reprendre en chœur les chants qui
font la substance de l'attachement à la
face pile du folklore helvétique.

Il avait des airs de poèmes à la Pré-
vert, le discours prononcé par M. Brin-
golf , chef du dicastère des Travaux pu-
blics. Il a dit tout ce que le conditionnel
permettrait de changer au décor de la vie
quotidienne. Mais il a aussi dit la réalité
des choses de cette ville où les façades
commençaient à changer de mine et où
les aînés voyaient leur place dans la so-
ciété assurée comme jamais.

M. P. Dubois lui a parlé de la solida-
rité (dont l'A VIVO était à cet égard une
excellente illustration) qui devait naître
dans le canton et, partant, dans le pays.
La crise frappe! Et le moment est venu
de compter les siens dans ce pays. M. P.
Dubois, rappelant ses origines monta-
gnardes, a enjoint ceux d'ici à ne pas re-
noncer à venir dans le Bas, du côté du
Château, parler de leurs difficultés à sur-
monter les soubresauts de la conjonc-
ture.

L'A VIVO a été fondée le 27 mai 1953.
Trente ans de fidélité absolue au mouve-
ment ont valu à Mlle Ramseyer et à M.

Roulet d'être nommés membre d'hon-
neur. L'assistance a acclamé la décision
du comité dont M. Gagnebin était le
porte-parole. (ICJ-photo Bernard)

Le cœur des artistes n'a pas fini de balancer...
Entre Winterthour et La Chaux-de-Fonds

Le berceau de l'aventure? C'est une émission télévisée consacrée à
Winterthour et à La Chaux-de-Fonds, villes industrielles qui ont beaucoup en
commun, et aux relations entre la Suisse alémanique et la Suisse romande.
Les autorités des deux villes prennent l'engagement de poursuivre l'échange
amorcé et émettent le vœu de l'étendre aux populations. Dès lors, la
démarche était double. Il fallait témoigner de sa conviction qu'il n'y a pas de
frontière entre les régions linguistiques, mais surtout pas de fossé pour
séparer ce qui est du domaine de l'art, des idées et de toute forme
d'inspiration, de création. Il n'y a que des ponts. Les choses étaient

indissolublement liées.

De gauche à droite on reconnaît MM. F. Matthey, R. Droz, U. Widmer, président de
la ville de Winterthour, et Ch. Augsburger. (Photo Bernard)

Aujourd'hui se sont des artistes de
Winterthour que le Musée des beaux-
arts de la ville a le plaisir d'accueillir.
L'an prochain, une exposition d'artistes
chaux-de-fonniers s'ouvrira à Winter-
thour.

C'est à M. Raymond Droz, président
de la Société des Amis des arts, qu'il ap-
partint d'ouvrir l'exposition, marquant
par là le premier acte de son mandat. Il
eut le plaisir de saluer M. Urs Widmer,

président de la ville de Winterthour. M.
Francis Matthey, président de la ville,
M. Charles Augsburger, directeur des
Affaires culturelles, M. Frédéric Dubois,
directeur de l'Office fédéral des Affaires
culturelles, M. Miinger, président de la
Kunsthalle de Winterthour, de nom-
breux invités, peintres et sculpteurs.

M. Francis Matthey dit combien la
ville de La Chaux-de-Fonds est honorée
de recevoir les artistes de Winterthour,
ville d'une grande richesse architecturale
et artistique.

Il dit à quel point il est important,
dans une période telle que celle que nous
vivons, de ne pas abandonner le tissu
culturel tissé tout au long des ans. Il est
impossible de penser à l'avenir, dit-il,
sans ce soubassement culturel, un des
éléments essentiels dans la vie d'une cité.
Il adressa sa gratitude à tous ceux qui,
dans la ville, œuvrent au développement
de la culture.

M. Urs Widmer remercia en son nom
et au nom des artistes, les autorités
chaux-de-fonnières de leur invitation. Il
évoqua ses relations déjà longues avec
La Chaux-de-Fonds, lors d'un premier
échange d'expositions de peinture et
sculpture il y a 13 ans puis avec le MIH.
Il invita les artistes chaux-de-fonniers au
vernissage l'an prochain à Winterthour.

Quant à l'exposition que l'on peut voir
actuellement - j usqu'au 30 janvier - au
Musée des beaux-arts, elle est composée
des œuvres de neuf peintres et sculp-
teurs. Différentes tendances y sont re-
présentées, art figuratif , expression-
nisme, abstrait géométrique. Elles ont
été choisies dans le souci d'une certaine
cohérence de l'ensemble en fonction des
cimaises et espaces à disposition. Ce
n'est pas un échantillonnage. M. Paul

Seylaz, dans la profession de foi qu'il fit
au cours du vernissage, souligna les idées
qui ont présidé à ce choix, idées qui sont
celles qu'il a développées tout au long de
son ministère au Musée des beaux-arts.
Nous reviendrons sur cette exposition.

D. de C.

Des intentions louables, mais...
La kermesse du MJSR à la Halle aux enchères

Samedi, la section locale du Mouve-
ment de la jeunesse suisse romande
(MJSR) organisait sa grande kermesse
afin de réunir quelques fonds suscepti-
bles de faciliter un transfert futur de
leur lieu de réunion pour permettre d'ac-
cueillir de façon plus convenable les 20
enfants qui leurs sont confiés lors des
réunions du groupe.

Si la rue et les magasins regorgeaient
de monde, la Halle aux enchères était
malheureusement quasiment vide. Mal-
gré une organisation sans bavure, une

présentation attractive: un marché aux
puces, des stands de jeux, une tombola et
de quoi se sustenter à des prix modiques,
le public n'a pas suivi.

Mais c'est mal connaître le MJSR que
de croire que le nerf de leur activité est
cassé par cet échec partiel; dès la fin du
mois de janvier, cette sympathique
équipe repartira d'un bon pied en organi-
sant une série de spectacles pour enfants
dans notre ville. Nous en reparlerons en
temps voulu, (ms - photo Bernard )

Bonne année... et merci !
Chaque année à pareille époque

nous ouvrons une rubrique spéciale
rassemblant à la fois l'expression des
vœux que nos lecteurs adressent à
nos lecteurs et l'expression... de leur
générosité.

A l'enseigne de «Bonne année... et
merci!», nous publierons les noms et
adresses de ceux qui, en lieu et place
ou en sus des traditionnelles cartes de
vœux, présentent des souhaits collec-
tifs et publics de bonne année,
moyennant versement d'un don à des
œuvres d'entraide ou d'utilité publi-
que.

Le succès de cette formule nous en-
gage à la poursuivre. Noms et adres-
ses apparaîtront, mais la liste ne fera
pas mention du montant versé, afin
d'éviter tout esprit de «comparai-
son». Nous ne mentionnons pas non
plus les donateurs anonymes, puisque
par définition quand on adresse des

FOYER DE L'ÉCOLIER
MOUVEMENT DE LA JEUNESSE SUISSE ROMANDE, SECTION

DES MONTAGNES NEUCHÂTELOISES
TEMPS PRÉSENT
L'ESCALE
AIDES FAMILIALES, LE LOCLE
AIDES FAMILIALES, LA CHAUX-DE-FONDS
LE DISPENSAIRE

Merci d'avance de vos nombreux bons vœux... et recevez les nôtres! (Imp)

vœux, on les signe; mais les person-
nes qui voudraient contribuer à cette
rubrique d'entraide sans pour antant
voir leur nom publié peuvent naturel-
lement le faire!

Il s'agit, en effet , à l'occasion des
vœux de fin d'année, d'apporter un
coup de pouce bienvenu à des organi-
sations et institutions œuvrant, dans
notrte région, en faveur des jeunes,
des personnes âgées et des malades. Il
suffit de verser un montant mini-
mum de 10 francs (les contributions
plus importantes sont évidemment
les bienvenues!) soit à notre compte
de chèques postaux 23-325, «L'Im-
partial», La Chaux-de-Fonds, en
indiquant vos noms et adresse, soit à
nos bureaux de La Chaux-de-
Fonds et du Locle. La somme totale
ainsi recueillie sera intégralement ré-
partie par rotation et parts égales,
entre:

Perte de maîtrise

Samedi à 0 h. 40, un conducteur du
Locle, M. J. D. H., circulait sur la
route principale No 20 reliant La
Chaux-de-Fonds au Locle. Sur le
boulevard des Eplatures à la sortie
d'un léger virage à droite, alors qu'il
circulait à une vitesse inadaptée aux
conditions de la route recouverte de
neige, il a perdu la maîtrise de sa ma-
chine qui a fait un tête-à-queue et a
traversé la chaussée pour aller heur-
ter un véhicule conduit par M. Roger
Piguet, 51 ans, du Locle, qui arrivait
normalement en sens inverse. Légè-
rement blessé, M. Piguet a été trans-
porté à l'Hôpital de La Chaux-de-
Fonds.

Une personne
légèrement blessée

Passante renversée

La passante renversée vendredi à
23 h. 15 au carrefour Fritz-Courvoi-
sier - rue de la Cure est Mme Miche-
line Fâssler, de La Chaux-de-Fonds.

Découverte inconsciente par un
chauffeur de taxi, Mme Fâssler avait
été conduite à l'hôpital de la ville par
une ambulance.

Le conducteur, qui a poursuivi sa
route sans se soucier du piéton qu'il
venait de renverser, ainsi que les té-
moins de cet accident sont priés de
prendre contact avec la police canto-
nale à La Chaux-de-Fonds <fi (039)
23 71 01.

Conducteur toujours
recherché

BIAUFOND

Hier à 13 heures, un automobiliste qui
roulait de Biaufond en direction du Cer-
neux-Godat a été surpris par une voiture
venant en sens inverse. Aussi, freina-t-il
énergiquement et entra en collision avec
cette dernière. Pas de blessé. Dégâts
4000 francs.

Suite des informations
chaux-de-fonnières ^  ̂27

Collision

Collision
Samedi à 12 h. 20, une conductrice de

Bienne, Mlle B. B., circulait rue du Gre-
nier en direction sud. A la hauteur de la
rue du Manège elle n'a pas remarqué le
signal stop et de ce fait, elle est entrée en
collision avec l'auto conduite par M.
W. R., de la Chaux-de-Fonds, qui circu-
lait rue du Manège en direction est. Dé-
gâts importants.

Association pour le Centre
de transfusion sanguine

Lors de la dernière assemblée générale
de l'Association pour le Centre de trans-
fusion sanguine, Mme Jacqueline Sch-
warz s'est retirée de la charge présiden-
tielle après deux ans d'activité.

L'activité déployée par Mme Schwarz
au sein de la section locale de la Croix-
Rouge suisse et du comité directeur du
Centre de transfusion a été particulière-
ment remarqué et remarquable. Cette
dernière n'a jamais ménagé ni son temps
ni son dynamisme afin de développer et
faire connaître les tâches et la nécessité
du centre.

Son successeur a été désigné en la per-
sonne de M. Biaise Galland, avocat et
notaire, à Neuchâtel. (Imp.)

Nouveau président

Collision

Samedi à 16 h. 45, une conductrice de
• La Chaux-de-Fonds, Mme D. D., circu-
lait rue Fritz-Courvoisier en direction
est, avec l'intention d'obliquer à gauche
pour se parquer devant le Garage Ruck-
stuhl. Lors de sa manœuvre elle entra en
collision avec l'auto conduite par M. L.
C. de La Chaux-de-Fonds qui effectuait
le dépassement. Sous l'effet du choc, les
deux véhicules ont heurté deux voitures
en stationnement devant le Garage
Ruckstuhl. Dégâts.

Quatre voitures heurtées

Samedi à 20 h. 45, un conducteur de
Berne, M. A. R., circulait boulevard de
la Liberté en direction du centre de la
ville. Arrivé à la hauteur du temple
Saint-Jean, il a perdu la maîtrise de son
véhicule qui heurta et arracha la signali-
sation située sur la berme centrale.
Après avoir fait un tête-à-queue, il a été
déporté sur la gauche de la chaussée de
la rue de la Ruche où il heurta l'auto
conduite par Mme M. F. de La Chaux-
de-Fonds. Dégâts matériels.

Folle embardée

Une camionette de «L'Impar»
volée et accidentée

bamedi à 2 h. 20, après avoir dé-
robé une camionnette de «L'Impar-
tial» stationnée au nord de l'Impri-
merie Courvoisier, un inconnu circu-
lait rue Neuve en direction ouest. Ar-
rivé sur l'avenue Léopold-Robert à la
suite d'une vitesse inadaptée il a
perdu la maîtrise de sa machine qui,
après être montée sur le trottoir cen-
tral, a terminé sa course contre un
arbre. Le conducteur a quitté les
lieux à pied. Les témoins de cet acci-
dent sont priés de prendre contact
avec la gendarmerie de La Chaux-de-
Fonds, (f i (039) 23.71.01.

Conducteur recherché
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i . vous pouvez bénéficier d'un «Procrédit» I j >'*£;£ C<1\\S% |l\lfl i|sl̂  >V' =--^';
'" ¦'¦* ' ' :ïV'-' ' ;' - -: ' '^-'

J Veuillez me verser Fr %| ^. 
1̂^̂^̂ ^̂ ^̂  ^1̂ ' tO^  ̂

" 
" ' '

1 ¦ Je rembourserai par mois Fr I 
| ; 

f^
r̂~ ~"̂

 ̂ I 
|l 

-̂'J^^r̂ ij^tfqStejn l̂çNii* Biôçsi'çftt '̂ fcg ¦**¦ rnâ .aairljtâ^î bîS^ncNrmafo^. **_ ?_
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Salon de coiffure
dames et messieurs

D. Lamprecht
Marais 36 - LE LOCLE

Tél. 039/31 11 71

est toujours à votre service
pour un travail soigné

91-31233
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Fermeture des bureaux de
l'administration communale
et des Services Industriels
A Noël: „, du vendredi "2 t̂ oecernbre 1982 à midi

au lundi 27 décémrirè 1382 à 7 h. 30
A Nouvel-An: du vendredi 31 décembre 1 982 à 11 h.

au mardi 4 janvier 1983 à 7 h, 30
LE CONSEIL COMMUNAL

91-220

A louer pour le 30 mars 1983

JOLI
APPARTEMENT
31/2 pièces, tout confort, 2 balcons,
Coditel, situé au quartier de la Ja-
luse. Le Locle.
Tél. (039) 31 10 50. BI-IM

A remettre, en gérance libre

CAFÉ
situé à proximité de la frontière vau-
doise, avec bureau de change,
poste d'essence et petit bazar.
Affaire sans risque financier.

M Louis Ramel

Régie Jean Bailly SA
rue de Bourg 17. CH-1003 Lausanne 63972

téléphone 021/22 15 73
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Penser avec son cœur, c'est donner âsftp̂

SECOURS SUISSE D'HIVER '̂ 5̂

Gilbert Cosandey
artisan-bijoutier

Chemin des Tilleuls 14
LE LOCLE - Tél. 039/31 42 57

91-4

«Les
plus belles

pages
de vos

vacances
ont paru»

| «TridenD>, le nouveau catalogue
i d'été 83 du Club Méditerranée
| D en français D en allemand j
| Je suis déjà adhérent du Club. |
In oui D non
i Nomj 
j Prénom: J

1  ̂ I
¦ NPA/Lieu: ¦

i Club Méditerranée i
I 28, Quai Général-Guisan, 1704 Genève ou |
i Gerbergasse 6, 8001 Zurich.



La réjouissante activité de La Musique militaire
Reflet d'une bonne santé

Traditionnellement, en hn d'année
et cela depuis des décennies, la Musi-
que militaire du Locle réunit ses
membres et leurs familles. C'est l'oc-
casion d'établir le bilan des activités
essentielles de cette vénérable fan-
fare locloise et de récompenser, d'au-
tre part, les membres qui lui témoi-
gnent leur fidélité.

Il en était ainsi, samedi dernier,
lors de la fête de cette grande fa-
mille, présidée par M. Daniel Zuc-
catti et rehaussée de la présence de
M. Marcel Guélat, consul général de
Suisse à Rio de Janeiro et de M. Ro-
land Berger, président de l'Associa-
tion des musiques militaires ncuchâ-
teloises, tous deux accompagnés de
leur épouse.

Tous en famille, musiciens, tambours
et majorettes étaient réunis au Café de
la Place et à l'issue d'un repas excellem-
ment servi par M. André Maillard et ses
collaborateurs, M. Zuccatti a rappelé
Buccintement ce que fut l'activité de la
Musique militaire en 1982. Gérardmer,
dans les Vosges, Schiers dans les Grisons
et Morvillars dans le Haut-Rhin furent
les buts de trois mémorables excursions.

En outre, avec le même enthousiasme, la
Musique militaire a participé à la Fête
cantonale des musiques neuchâteloises, à
Couvet et à la réunion des fanfares du gi-
ron , du Haut-Jura, à La Brévine. Elle a
prêté son concours à la Fête de la jeu-
nesse du Locle, ainsi qu'à la cérémonie
du 1er Août qu 'elle anime fidèlement et
régulièrement de ses marches entraînan-
tes depuis de nombreuses années. Les ré-
pétitions sont en général bien fréquen-
tées et sous l'experte et compétente di-
rection de M. Ulrich Moser, les musi-
ciens, parmi lesquels on enregistre la pré-
sence d'une nombreuse jeunesse, font des
progrès réjouissants. Ils l'ont prouvé à
plusieurs reprises et plus particulière-
ment lors du concert qu'ils ont donné ré-
cemment au Casino.

Ainsi, c'est tout à la fois sous le signe
de la reconnaissance et de l'amitié que
cette soirée s'est déroulée et elle a été
agrémentée de nombreuses et excellentes
productions de la petite fanfare, animée
par M. Gilbert Magnenat, avant de faire
place au bal qui s'est poursuivi tard dans
la nuit.

Les enfants n ont pas été oubliés et
c'est la veille, c'est-à-dire vendredi en fin
de journée, qu'ils ont eu la visite de saint
Nicolas. Ils étaient nombreux, en face
d'un sapin brillamment illuminé et si la
fête était conduite par M. Marcel Ca-
lame, vice-président, elle fut, elle aussi
agrémentée par les marches et airs à la
mode joués par la petite fanfare.

Ainsi, du plus petit au plus grand, tous
ont bien fêté cette fin d'année au sein de
la grande famillle de la Musique mili-
taire, tous se réjouissant d'y être fidèles
et d'assurer le succès de ses activités.

DES RÉCOMPENSES
BIEN MÉRITÉES

Indépendamment des primes d'assi-
duité délivrées à de nombreux membres,
sept de ceux-ci ont été récompensés pour

la fidélité qu'ils ont témoigné à la Musi-
que militaire.

Il s'agit de MM. Charles-André Favre
(10 ans), Michel Borel (15 ans), Alexan-
dre Bernasconi et Willy Verdon (30 ans),
Marcel Calame et Willy Matthey (40
ans) qui ont reçu chevrons, étoiles, gobe-
lets ou channes offertes par la Musique
militaire.

A son tour, l'Association cantonale
neuchâteloise des musiques militaires ré-
compense les musiciens qui ont 30, res-
pectivement 40 ans d'activité par des
channes et des gobelets, s'agissant de
MM. Bernasconi et Verdon (30 ans), Ca-
lame et Matthey (40 ans), auxquels il
faut ajouter M. René Steffen (30 ans)
dont une partie de l'activité musicale
s'est déroulée dans une autre fanfare,

(texte et photo mr) Beaucoup de mines réjouies en attendant l'arrivée de saint Nicolas.

Le budget 1983 est pratiquement équilibré
Examiné par le Conseil général des Brenets

Le Conseil général des Brenets a
adopté mercredi dernier le budget de
la commune pour l'exercice 1983.
Rappelons qu'il se solde par un défi-
cit prévu de 19.618 francs 75.

Tous les porte-parole des groupes
ont donné leur accord à ce budget
qui se présente sous un jour plus fa-
vorable que ces dernières années.
D'autant plus que la commune a
passé en compte les amortissements
suspendus plusieurs années par
autorisation du Conseil d'Etat.

Pour M. Sandoz, rapporteur de la
Commission des comptes et du budget,
celui-ci «correspond à des visions réalis-
tes tandis que les montants inscrits aux
recettes et aux dépenses découlent d'une
estimation réaliste». Il engagea le
Conseil communal à tenter, dans la me-
sure du possible, de réduire le déficit
prévu.

Constatant que le résultat effectif
d'un exercice est toujours plus favorable
que les prévisions, M. Daniel Porret
(rad) estima que tout portait à croire
que cet exercice 1983 se termineaa sur le
point zéro. Soit des comptes équilibrés,
sans bénéfice ni perte.

LES COMPTES
Voici les différents chapitres qui

composent ce budget:
Recettes: intérêts actifs, 6000.-; im-

meubles productifs, . 79.110.-; forêts,
11.800.-; impôts, 1.088.800.-; taxes,
206.895.-; recettes diverses, 76.250.-; ser-
vice des eaux, 23.700.-; service de l'élec-
tricité, 52.000.-; recettes totales,
1.544.555.-.

Dépenses: intérêts passifs,
103.766,25; frais d'administration,
181.850.-; hygiène publique, 109.960.-;
instruction publique, 627.290.-; sports,
loisirs, culture, 50.780.-; travaux publics,

225.850.-; pouce, 33.360.-; œuvres socia-
les, 181.940.-; dépenses diverses,
49.377,50; dépenses totales, 1.564.173,75.
D'où le déficit de 19.618,75 qui tient
compte des amortissements légaux ré-
partis dans les comptes d'exploitation.

LES COMMENTAIRES
DE L'EXÉCUTIF

Relevons quelques remarques figurant
dans le rapport du Conseil communal:
l'exécutif envisage de réparer la fontaine
du kiosque du Pré-du-Lac. L'acquisition
d'un ozoneur par la commune libère
celle-ci des frais de location de cet appa-
reil et diminue les frais d'entretien du
service des eaux de 5000 francs.

En revanche, l'entretien du cimetière
nécessite pour l'année à venir un crédit
plus important de 5000 francs, destiné
entre autres choses à la désaffection de
l'aile sud-ouest. En outre, les chéneaux
défectueux devront être remplacés à la
chapelle.

Dans le chapitre de l'instruction pu-
blique, les mesures prises par le Départe-
ment concerné ont contraint la
commune à la suppression d'une classe
alors qu'une étude a démontré qu'il
n'était pas possible de réduire le coût des
transports d'élèves sans pénaliser les jeu-
nes bénéficiaires. Le Conseil communal
se refuse donc, malgré le prix élevé de ce
service, à pénaliser les élèves de la mon-
tagne.

Le coût total de l'écolage pour 17 jeu-
nes Brenassiers en formation au Techni-
cum neuchâtelois et aux Ecoles supérieu-
res de commerce du Locle ou de La
Chaux-de-Fonds se monte à 135.900
francs. Il s'agira d'autre part de consa-
crer 1000 francs pour la réparation des
chéneaux du stand de tir. Dans le do-
maine des travaux publics, la part aux
véhicules dont dispose la commune per-
met d'éviter de recourir à la sous-trai-
tance, d'où une économie sensible lors
des périodes de chutes de neige impor-
tantes.

Le Conseil communal évoque encore
deux dépenses de 3000 francs chacune.
La première est prévue pour la signalisa-
tion routière et englobe l'acquisition de
deux miroirs. La seconde permettra de
remplacer le mécanisme de la mise en vo-
lée des cloches du temple, (jcp)

Le renard et les campagnols
TRIBUNE LIBRE

Lors de l'apparition de la rage, il n'y
eut guère d'opposition à l'élimination de
son grand propagateur: le renard. Cette
épidémie subsistant encore, l'Etat conti-
nue d'accorder de nos jours une p rime
aux chasseurs pour l'abattage d'une de
ces bêtes, malade ou non.

Il est reconnu que le renard détruit un
très grand nombre de campagnols et
qu'il est le principal prédateur. Dans no-
tre région, l'ampleur de l'invasion des
campagnols de ces dernières années — de
mémoire d'homme sans précédent —
coïncide avec sa disparition et cela mal-
gré la présence d'autres prédateurs.

Comment venir à bout de ce nouveau
fléau, car c'en est un. Vu l'ampleur de
l'envahissement actuel, le piégeage pren-
drait beaucoup plus de temps que le pay-
san généralement n'en dispose. En ou-
tre, si par cette méthode il est relative-
ment facile de se défaire d'une partie de
ces bestioles, il est pratiquement impos-

sible de les prendre toutes, rusées et mé-
fiantes comme elles sont. Etant donné la
prolifération de ces rongeurs, le résultat
est alors presque nul. La méthode chimi-
que du docteur Delley est plus facilement
réalisable mais coûteuse; elle semble, au
vu des résultats déjà obtenus, beaucoup
plus efficace.

Mais l'introduction de ce po ison dans
le sol suscite la crainte que nous, hu-
mains, ayons aussi à en pâtir. C'est là, j e
pense, la véritable raison de l'opposition
grandissante à ladite méthode.

Ne pourrions-nous pas rétablir l'équi-
libre de la faune, rompu par la destruc-
tion du renard, en vaccinant ce dernier
contre la rage et en cessant de l'extermi-
ner? Cela se fait  déjà en Valais. Pour-
quoi pas chez nous?

Auguste Droz
Les Bressels 228
Le Locle

Assurer une meilleure permanence médicale
Au Conseil général du Locle

A la suite d'un récent cas douloureux dont il ne voulait pas tirer prétexte,
M. Cosandey (soc) a demandé à la faveur d'une interpellation s'il n'était pas
possible d'étendre pour tous les jours de la semaine la permanence médicale
actuellement assurée du vendredi à 20 heures au lundi à 8 heures et du
mercredi à 20 heures au vendredi à 8 heures.

L'impossibilité ou la volonté de ne pas déranger le médecin de famille
figuraient au centre des préoccupations de l'interpellation - transformée en
motion - déposée par M. Cosandey.

Le problème soulevé par M. Cosandey
est trop grave, estima M. J.-P. Blaser
(pop) pour qu'il ne mérite pas une étude
sérieuse. En conséquence, il demanda à
son auteur de transformer son interpel-
lation en motion. Ce qu'admit volontiers
M. Cosandey.

Outre l'indispensable permanence mé-
dicale dont chaque personne doit bénéfi-
cier, releva M. Blaser, le soutien est aussi
important. Raison pour laquelle il ap-
porta son accord à l'intervention de M.
Cosandey.

M. Sigg (ppn-lib) releva.les risques que
pouvait comporter une telle organisa-
tion: appel sans raison'du médecin pour
des cas bagatelles. Néanmoins - médecin
lui-même — il indiqua que la discussion
serait prochainement ouverte à ce sujet
avec ses confrères.

Prenant acte des déclarations de M.
Sigg, M. F. Jaquet, conseiller communal,
accepta la motion qui fut aussi prise en
considération à l'unanimité par le légis-
latif.

ÉQUITÉ ET MISSION
BIEN REMPLIE

Auparavant le législatif approuva sans
difficulté deux demandes de crédits. La
première concernait une demande de
30.000 francs pour l'octroi d'une subven-
tion en faveur de la construction de ves-
tiaires par le FC Tïcino. La plupart des
intervenants soulignèrent que par leurs
efforts bénévoles, les sociétaires de ce
football-club avaient montré l'exemple
et méritaient largement ce «coup de
pouce».

«Par équité nous sommes favorables à
cette demande», déclara Mme Bottani
(pop). «Nous l'approuvons pleinement»,
dit Mme Matthey (soc). «La requête est
bien fondée», renchérit M. Teusher
(ppn-lib). Le vote fut unanime.

C'est de manière presque identique
que les représentants des partis politi-
ques jugèrent la demande de crédit des-
tinée aux SI en vue du remplacement -
dans une première étape — des installa-
tions de télécommande de la mise en
marche — nocturne — des boilers. Plu-
sieurs relevèrent que la demande était
inévitable, qu'il s'agissait de maintenir
en état ces installations vitales et que les
anciennes avaient rempli leur mission.

A l'unanimité le crédit de 70.000
francs nécessité par cette réalisation fut
voté.

UN GOBELET
ET UNE FÊTE

Dans une autre motion, M. J.-P. Bla-
ser (pop) a demandé que l'entrée dans la
vie civique soit marquée de manière tan-
gible. Car, dit-il, cette étape est impor-
tante pour les jeunes citoyens. Le tradi-
tionnel gobelet qui leur est remis n'est
plus suffisant. Et peut-être s'agirait-il
d'un moyen, se demanda-t-il, de remé-
dier au désintérêt des jeunes vis-à-vis de
la vie publique.

Bonne idée, répondirent les libéraux-
ppn par la voix de M. Hermann Widmer.
Emettant quelques réserves sur certaines
propositions, les radicaux (M. Brandt)
donnèrent leur accord. Tout comme les
socialistes.

Dans sa réponse, le président de com-
mune, M. Maurice Huguenin, ne se dé-
clara pas tout à fait d'accord avec les
propos tenus par M. Blaser relatifs à la
remise du gobelet, tout comme il indiqua
que la remise d'un souvenir aux jeunes
atteignant la majorité civique relevait
d'une vieille coutume. Néanmoins, au
nom du Conseil communal, il accepta
cette motion pour étude.

PROJETS D'ARRÊTÉS
En début de séance le législatif pro-

céda à deux nominations. Il désigna M.
Pierre-Yves Iseli à la Commission d'éta-
blissement du Technicum et M. Jean-
Pierre Franchon comme membre du
Comité de l'Hôpital. En outre, M. J.-B.
Grûring développa, arguments à l'appui,
deux demandes de modifications d'arti-
cles du règlement général de la commune
sur lesquelles le Conseil communal se
prononcera lors d'une prochaine séance.
Voici le texte de ces projets.

Le premier concerne l'article 19:
Convoqué par le président, le Conseil

général siège en principe une fois par
mois en séance ordinaire.

Le second se rapporte à l'article 59 du
même règlement:

Les procès-verbaux du Conseil
communal peuvent en tout temps être
consultés par les membres du Conseil gé-
néral intervenant en cette qualité.

Ocp)

Deux motions
Faute de place, nous n'avions pu

publier les textes de l'interpellation
de M. Cosandey et consorts (soc) et
de la motion de M. J.-P. Blaser et
consorts (pop) dans notre dernière
édition.

Rappelons que le texte de M. Co-
sandey fut transformé en motion.

PERMANENCE MÉDICALE
«Une permanence médicale est as-

surée au Locle du mercredi à 20 heu-
res au jeudi à 8 heures et du vendredi
à 20 heures au lundi 8 heures.

Compte tenu de l'augmentation du
nombre des médecins, il devrait être
possible d'étendre cette permanence
à tous les jours de la semaine et
d'augmenter ainsi les possibilités
d'atteindre rapidement un médecin
en cas d'urgence.
Le Conseil communal peut-il nous
dire s'il partage notre préoccupation
et, si oui, s'il est disposé à discuter de
ce problème avec la Société des mé-
decins du Locle»?

ENTRÉE DANS
LA VIE CIVIQUE

«Chaque commune marque d'une
manière ou d'une autre l'entrée des
jeunes dans la vie civique. Jusqu'à
présent, Le Locle l'a fait dans un pre-
mier temps en adressant un livre sur
l'histoire locale aux intéressés puis,
par la suite, en leur remettant au mo-
ment opportun, un gobelet marqué
aux armoiries de la ville.

Bien que ce geste soit apprécié, les
conseillers généraux soussignés de-
mandent au Conseil communal de
bien vouloir étudier la possibilité de
fêter d'une façon plus marquée cette
étape importante de la vie et d'envi-
sager éventuellement de collaborer à
l'organisation annuelle d'une rencon-
tre et d'une soirée récréative avec or-
chestre. Les intéressés devraient être
associés à cette organisation».

• La petite chorale de Noël,
créée pour la troisième fois dans le
cadre du collège Girardet, se pro-
duira aujourd'hui lundi 20 décem-
bre à 20 heures dans la cour du
collège Girardet.

Une centaine d'élèves des cinq de-
grés primaires de l'établissement sco-
laire donneront à cette occasion, une
représentation à l'intention de leurs
parents et amis, (cm)

cela va
se passer

LES PONTS-DE-MARTEL

Le Conseil général des Ponts-de-Mar-
tel sera réuni en séance ordinaire, ce soir
lundi 20 décembre à 20 heures au collège
de la localité, pour discuter du budget
1983.

A son ordre du jour figurent égale-
ment une demande de crédit du 13.000
francs à titre de subvention en faveur de
l'Association du jardin d'enfants et une
modification de deux articles du règle-
ment sur l'organisation du Service de dé-
fense contre l'incendie. Sur ce dernier
point, il s'agit de l'augmentation de la
taxe de pompe et celle des amendes, (cm)

Le Conseil général
tient séance

Au Conseil général de La Brévine

l_es conseillers généraux de La hirevine
se réuniront aujourd'hui lundi 20 décem-
bre à 20 h. 15, exceptionnellement à
l'Hôtel National en raison de la ferme-
ture annuelle de l'Hôtel de Ville.

Cinq points figurent à l'ordre du jour
dont celui de l'examen du budget de la
commune pour l'exercice 1983.

En outre, après l'appel et la lecture du
dernier procès-verbal les membres du lé-
gislatif s'occuperont de la fixation des in-
demnités pour les vacations des mem-
bres du Conseil communal, selon les arti-
cles 66 et suivants du règlement général
de la commune.

Ils étudieront aussi une demande de
crédit extra-budgétaire de 6200 francs à
l'intention de la Commission des sports,
pour les frais d'étude d'un projet d'un
complexe sportif. Suivront alors les di-
vers, (jcp)

Examen du budget
communal 1983

LE LOCLE
Naissance

Jelmi Sébastien Georges, fils de Patrice
Jean Georges et de Chantai Marie, née Du-
mas.

ÉTA T CIVIL 
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Montres aux prix de gros !

Garantie une année
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1 A louer une voiture
ROLLS ROYCE ou BENTLEY

d'époque avec chauffeur
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49826

AUBERGE DES ROCHETTES
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JAXTON INFORMATIQUE SA
Place de la Gare 9, 1260 Nyon

Tél. 022/61 11 81 57-453904

JE RÉPARE
I consciencieusement, rapidement, pendules,
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Garage de l'Hôtel-de-Ville 25
A. Bergamin, tél. (039) 23 40 20

répara t ions-réglage
toutes marques
Vente voitures, pneus, batteries

Demande à acheter

horlogerie ancienne
montres, pendules, outillage, fournitures,
layette et livres sur l'horlogerie, d'Alfred Cha-
puis.
Neuchâtel, (038) 25 64 51, Zurich, (01)
251 63 44, repas. 28-300700



Conseil général des Bayards

Le Conseil général des Bayards
s'est réuni mardi soir à l'Hôtel de
l'Union. Douze élus étaient présents,
de même que le Conseil communal
au complet et l'administrateur.

Après l'adoption du procès verbal,
le budget fut présenté avec humour
par le conseiller communal Jean-
Louis Chedel, responsable des finan-
ces, et par le biais d'un rapport très
réaliste de M. Jean-Claude Matthey,
rapporteur de la Commission finan-

cière. Ce budget fut adopté à l'unani-
mité malgré son déficit de 72.231
francs pour 469.193 francs aux dépen-
ses et 389.960 aux recettes.

Les rapports soulignent tous la diffi-
culté de la vente du bois, ainsi que la dé-
pense provoquée par les campagnols qui
feront en plus un trou dans la masse des
impôts, la plupart des agriculteurs ayant
produit moins de lait cette année.

Une modification de la taxe d'exemp-
tion du service des pompes dont le mini-
mum passera de 50 à 100 francs contre
20 à 50 fr. jusqu'à présent a été acceptée
également à l'unanimité.

Un membre fut nommé à la Commis-
sion d'agriculture après un vote à bulle-
tin secret. M,|Claude Kaenel recueillit
neuf voix, coAlre trois à M. René Cand
et un bulletiri^JMB _J.

M. Claude Tharin, : président de
commune, donna ensuite des informa-
tions relatives aux futures transforma-
tions du home des vieillards, en collabo-
ration avec le Lions-Club du Val-de-Tra-
vers. La récolte de fonds avance et il fau-
dra prochainement déposer des plans,
c'est pourquoi l'exécutif tenait à infor-
mer le législatif afin qu'il soit au courant
le moment venu car les travaux de-
vraient débuter en 1983. Dans les divers,
M. Jean-Claude Matthey demanda, en-
tre autres choses, la révision de l'article
10 du règlement du Conseil général au
sujet des élections. Il proposa en effet,
vu la difficulté qu'ont les libéraux à rem-
placer un membre au législatif, d'envisa-
ger pour les prochaines élections commu-
nales de remplacer le système propor-
tionnel par la majoritaire. La composi-
tion de trois listes dans une petite loca-
lité devenant une chose difficile, c'est
une modification envisageable. L'exécu-
tif en a pris note et il étudiera cette pro-
position.

Enfin, le président de commune a of-
fert le livre «Pays de Neuchâtel, pré-
sence et réalité» aux nouveaux citoyens
qui sont Alexandre Guye, Michel Mat-
they, Patrick Oppliger, Christian Rosse-
let, puis il a présenté ses vœux pour la
nouvelle année avant d'inviter les mem-
bres des autorités à manger une assiette
froide, (et)

Déjà les élections communales

A Saint-Sulpice

Récemment a eu lieu dans la grande
salle de la section de gymnastique la soi-
rée annuelle. Au programme, il y a eu de
la gymnastique bien sûr, du théâtre et
un bal. En lever de rideau, le président,
M. P.-A. Wehren a souhaité la bienvenue
à un public plutôt restreint et a donné
un aperçu du déroulement qui allait sui-
vre.

En première partie, la section locale a
effectué des exercices au sol, barres pa-
rallèles, sauts au mini-trampoline et la
SFG des Verrières, avec ses pupillettes,
dames et actifs, évolua dans des exerci-
ces préliminaires, danses et marches, le
tout dans des tenues adaptées à la musi-
que.

En second lieu, un groupe d'amateurs
du Nord vaudois a interprété une comé-
die drôle intitulée «Les Deux Vierees».

Toutes les productions ont été vive-
ment applaudies.

La soirée s'est terminée avec le bal
conduit par l'orchestre «Les Rodgyers».

Durant les entractes un clown amusait
la galerie et ce fut aussi l'occasion de re-
mettre aux pupilles de la section saint-
sulpisane, la cuillère de l'assiduité.

Cette longue soirée fut une réussite et
il faut regretter que le mauvais temps ait
retenu à domicile bon nombre de person-
nes qui, d'habitude, viennent apporter
leur soutien à nos gymnastes, (rj)

Soirée annuelle de la Société de gymnastique

Grande animation à Cernier pour
l'ouverture nocturne des magasins

Comme chaque année, à pareille épo-
que, les commerçants, et ceci d'entente
avec les autorités communales, avaient
choisi le 15 décembre pour l'ouverture

nocturne des magasins. Une grande ani-
mation ne cessa de régner avec notam-
ment, à 18 h. 30, une distribution de bal-
lons aux enfants et un grand lâcher pour
le plaisir de chacun. La fanfare
«L'Union instrumentale» donna ensuite
un concert, puis ce f u t  l'arrivée du Père
Noël avec son âne.

Il valait aussi la peine de faire la tour-
née des magasins. Il y avait en effet des
dégustations et de l'animation dans
l'air: de la soupe aux pois, du jambon
chaud, des cuisses dames et ramequins,
des démonstrations de fabrication de
bricelets, parfois un verre à boire, voire
des saucisses chaudes et de la raclette.
Mais bien entendu, ce fut  la vedette de la
chanson Ariette Zola qui attira le plus
de monde. On voulait la voir, l'entendre,
elle qui a obtenu le troisième prix au
Concours de l'Eurovision 82, elle qui en-
registre en cinq langues, elle qui anime
avec son ami Jean Michel, à Radio
Thollon l'émission «Amicalement vôtre»
deux fois par semaine.

Pour le grand plaisir du public, elle
chanta ses derniers succès. Comme
c'était la première fois qu'elle était dans
le canton de Neuchâtel, elle a déclaré
que les gens de Cernier étaient très
«sympa», (m, photo Schneider)
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Nomination d'une commission financière
Au Conseil général de Savagnier

Le Conseil général était réuni récem-
ment à la halle de gymnastique sous la
présidence de M. François Matthey.
Tous les membres du législatif étaient
présents, le Conseil communal égale-
ment, et ce fut l'occasion pour le prési-
dent de saluer Mme Micheline Blande-
nier, qui assistait pour la première fois à
la séance en tant qu'administratrice de
la commune.

Le budget. - Total des revenus com-
munaux, 1.002.960 francs; total des dé-
penses, 1.223.350 francs; ce qui laisse un
déficit présumé de 220.230 francs. Le
président en a donné lecture, chapitre
par chapitre; du fait que le budget a été
bien étudié dans les différents groupes
politi ques, peu de questions sont posées.
Et le budget est alors accepté par les
membres présents du Conseil général.

Quant au rapport de la Commission
scolaire, il a été lu par M. Biaise Kâhr,
conseiller communal, et n'a appelé au-
cune observation.

De nouvelles recettes. - Dans la si-
tuation actuelle, il devient impossible
d'équilibrer un budget et par consé-

quent, des nouvelles ressources doivent
être trouvées rapidement, afin d'éviter
une aggravation de là situation finan-
cière. Le Conseil communal propose de
constituer une commission financière
composée de trois membres du Conseil
général et de deux membres du Conseil
communal. Pour le Conseil général, sont
nommés: M. Cyril Coulet (lib), M. P.-A.
Schupbach (rad) et M. Gilbert Gyger
(rad). Cette commission doit présenter
un rapport jusqu'à fin mars 1983 et trou-
ver des ressources nécessaires afi n
d'équilibrer les comptes. Enfin, elle doit
étudier une planification financière pour
les années à venir.

Dans les interpellations, M. José Gi-
rard a demandé à ce que les routes soient
sablées ou salées en hiver. Quant au pré-
sident du Conseil communal, il a donné
des précisions au sujet de la non partici-
pation de la commune à la réception du
président de la Confédération, M. Pierre
Aubert.

La séance s'est terminée par une ver-
rée, dans le sous-sol de la halle de gym-
nastique, (m)

De moins en moins d'élèves
Ecole primaire de Couvet

A Couvet, à la fin de l'année scolaire
1981, l'effectif des classes atteignait 176
élèves à l'Ecole primaire, 172 à la fin de
1982 et pour l'année 1982-83, il est de 158
écoliers, répartis dans huit classes au lieu
de neuf ces deux dernières années. Eton-
namment, le jardin d'enfants suit une
progression différente. Il comptait 34
élèves à la fin de l'année scolaire 1981-82
et... 40 actuellement.

Dès le mois d'août, un jardin d'enfants
sera tout de même f ermé. On profitera
de la mise à la retraite de Mme Dorette
Krebs pour réaliser cette opération sans
douleur. Le matériel de la classe sera re-
mis dans les combles du pavillon scolaire
et utilisé en cas de nécessité pour le jar-
din d'enfants restant.

Quant au Foyer scolaire, s'il accueil-
lait l'an dernier 12 élèves primaires et se-
condaires, 10 apprentis de l'Ecole techni-
que et cinq apprenties il est ouvert cette
année pour un élève primaire, huit du
degré secondaire, 10 apprentis de l'Ecole

technique et quatre apprenties, ainsi que
la famille de la titulaire, soit trois per-
sonnes.

Enfin, en ce qui concerne l'occupation
des trois collèges de Couvet, la situation
est la suivante. Toutes les classes du pa-
villon scolaires sont occupées par les élè-
ves de primaire et les petits du jardin
d'enfants. Dans le nouveau collège on ne
trouve plus qu'une classe primaire, plus
un local qui tient lieu de salle des maî-
tres pour les enseignants primaires et se-
condaires. Dans l'ancien collège, deux
salles sont à disposition, soit une pour les
leçons de travaux à l'aiguille et l'autre
pour les leçons de soutien pédagogique.

Comme les frais d'entretien, de con-
ciergerie et de chauffage sont une lourde
charge pour la commune et qu'elle figure
dans le budget de l'Instruction publique,
la Commission scolaire s'étonne que le
problème de la location de ces bâtiments
scolaires ne soit pas encore réglé par le
Conseil communal, (sp-jjc)

Dans les caves d'un fromager de Chézard

Un nouveau cas de pollution des
eaux usées s'est produit la semaine
passée dans le Val-de-Ruz. Moins
grave que le précédent du point de
vue de la quantité de solvant déver-
sés aux égouts. Il a néanmoins néces-
sité à nouveau l'intervention de di-
vers services, et notamment des pre-
miers secours de La Chaux-de-Fonds
pour aspirer à nouveau les vapeurs
envahissant la cave du fromager de
Chézard. La source est identifiée, et
c'est bien à la fabrique d'horlogerie
de Fontainemelon qu'un accident
s'est produit, comme la dernière fois
(c'était la dernière semaine de no-
vembre).

Cette fabrique utilise notamment
du perchloréthylène pour des net-
toyages, puis le produit est distillé
pour en récupérer une partie.
D'après ce que nous avons pu savoir,
c'est une vanne défectueuse entre

deux récipients qui a provoqué la
fuite en question. En novembre der-
nier, on n'avait pas réussi à com-
prendre comment le produit avait pu
s'échapper, raison pour laquelle au-
cune mesure suffisante n'avait pu
être prise, ce qui ne sera évidemment
plus le cas. On peut donc espérer
qu'il n'y aura pas de troisième fuite.

Il n'empêche que ce solvant, même
en quantité nettement inférieure, a
été à nouveau brassé dans un collec-
teur situé au-dessous de la fromage-
rie de Chézard, et que des gaz sont
remontés jusque dans une des caves
du fromager. Les meules de fromage
qui s'y trouvaient seront à nouveau
écartées du circuit commercial car
impropres à la consommation. Les
autres meules situées ailleurs que
dans ce local n'ont absolument pas
souffert, (rgt)

Nouveau cas de pollution aux solvants

Au Tennis-Club du Val-de-ruz

C'est devant un nombre record de par-
ticipants que M. Michel Guex de Ché-
zard. a ouvert dernièrement la tradition-
nelle assemblée d'automne du Tennis-
Club du Val-de-Ruz. Elle se déroula au
Pâquier et plus de septante personnes y
prirent part. Cette réunion mettait un
point final à une année particulièrement
riche en événements importants pour la
société: les différentes manifestations du
cinquantenaire du club, bal , tournois,
journée des familles et n'oublions pas, la
création de deux courts, inaugurés il y a
peu de temps.

Dans son rapport, le président se plut
à souligner les manifestations de l'année
1982 et releva le dynamisme du club
comme l'atteste la forte assemblée de
cette soirée.

Mme Chantai Màgerli de Fontaineme-
lon, la capitaine, retraça les événements
sportifs de la saison. La brillante place
de champion de groupe de la Ire équipe
masculine en 4e ligue puis, l'échec mal-
heureux pour la promotion en ligue supé-

rieure. Elle félicita Frédéric Roth et Sal-
vador Tomas pour leur classement «C2»
pour 1983.

Les comptes, remarquablement pré-
sentés furent l'occasion de remercier la
caissière, Mme Rûtimann de son travail.
Il s'agissait aussi de se prononcer sur de
nouveaux montants des cotisations, les
charges du club étant plus élevées qu'au-
paravant. Mais une solution fut trouvée
et elles restent raisonnables car de nou-
veaux membres sont venus en 1982 et
c'est avec optimisme que d'autres sont
attendus pour l'année prochaine.

Au comité, M. Luigi Coppotelli rem-
place Mme Raymonde Jaques, démis-
sionnaire et remerciée pour son dévoue-
ment. Puis, ce fut la soirée du club avec
un bal où l'on pu revivre la revue du cin-
quantenaire et où l'ambiance prouva que
tout va bien au TCVR et que ces diffé-
rentes manifestations du cinquantenaire
ont prouvé un dynamisme encore jamais
égalé au club, (m)

Le point final du cinquantenaire

Nouvel hôpital au Val-de-Travers
Un centre opératoire de protection civile doit être construit
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Dans un second temps, ce même IHS a

étudié les variantes possibles pour la
création d'une unité hospitalière au Val-
de-Travers dotée d'un centre opératoire
protégé (COP).

En mai de l'an dernier, l'IHS a livré la
seconde partie de cette étude. Elle relève
un certain nombre d'éléments négatifs
qui empêchent la pratique d'une gestion
plus saine.

Ainsi, l'institut a-t-il soumis au comité
unique de gestion trois projets possibles
intégrant le demi-COP:
• Transformation et agrandissement

de l'Hôpital de Fleurier, avec construc-
tion du demi-centre opératoire.
• Transformation et agrandissement

de l'Hôpital de Couvet, avec construc-
tion d un demi-COP.
• Erection d'un nouvel hôpital com-

prenant le demi-COP, dans un lieu à dé-
terminer.

Le coût de chacune des trois variantes
a été calculé. Pour Fleurier, il faudrait
dépenser 14.607.000 francs. Pour Couvet:
16.369.000 francs et 16.908.000 francs
pour un nouvel hôpital. Les frais d'ex-
ploitation (moyenne malades chroniques
et aigus) seraient de 160 francs par jour
à Fleurier, 162 à Couvet et 152 francs
dans un nouveau bâtiment.

Ces chiffres ne comprennent pas la
construction du Centre opératoire pro-
tégé dont le coût total est estimé à
3.500.000 francs, somme couverte par les
services de la protection civile à raison
de 2.047.000 francs (Confédération:
58,50% , canton: 20,75%, commune:
20,75%).

DANS QUEL VILLAGE ?
Le comité unique de gestion des hôpi-

taux du Val-de-Travers pense qu'un nou-

vel hôpital est la meilleure solution. En-
core faut-il définir où il sera placé. Et
comme chacun veut tirer la couverture à
soi, le choix de l'emplacement est un pro-
blème épineux. Voilà pourquoi une
commission a été formée pour: pratiquer
une étude complète auprès des commu-
nes susceptibles de mettre un terrain à
disposition (Fleurier, Couvet, Buttes,
Travers et Métiers, semble-t-il) et étu-
dier les terrains sur lesquels se trouvent
les bâtiments actuels pour définir s'ils
pourraient accueillir le centre opératoire.

Cette commission, comprenant le se-
crétaire régional Pierre-Alain Rumley, le
Dr Horrisberger, directeur du Centre de
recherches interdisciplinaires de la santé
à Saint-Gall et M. A. Ludwig, architecte
de l'Institut suisse hospitalier ont visité
les emplacements proposés par les
communes, de même que les deux éta-
blissements hospitaliers existants. La
commission s'est également entretenue
avec les médecins-chefs en février der-
nier.

Lundi dernier, le conseiller radical

fleurisan Michel Veuve a signalé que
l'ISH avait choisi le terrain situé aux
abords de la rue du Temple de Fleurier.
En fait , ce sont plutôt les deux experts et
le secrétaire régional qui ont constaté
que ce terrain conviendrait le mieux
pour y construire un nouvel hôpital.
Mais rien n'est joué, loin de là.

Car, comme nous le disions au début,
trois projets sont réalisables. Il semble
toutefois que l'on s'achemine vers la
transformation d'un des hôpitaux en
home médicalisé et la construction d'un
nouveau bâtiment hospitalier. Où? Le
comité unique de gestion des hôpitaux
du Val-de-Travers devra le définir, de
même que le comité de la «Région Val-
de-Travers». Autant dire qu'en coulisse
la bataille est vive. Mais les Vallonniers,
à trop tergiverser, finiront par se faire
imposer le choix de l'Etat qui ne veut
plus entendre parler de deux hôpitaux. Il
sera trop tard, ce jour-là, pour venir se
plaindre de la toute puissance de l'exécu-
tif cantonal et réclamer plus de liberté...

JJC



AVIS
Carrosserie du Vallon - Saint-lmier

J'informe mon honorable clientèle, qu'à partir du

1 er janvier 1983
ma carrosserie est reprise par

Monsieur Adriano Cesari
Je profite de cette occasion pour remercier tous ceux qui ont eu
recours à mes services et je les prie de reporter leur confiance à mon
successeur. Mme C. Gerber

Me référant à l'avis ci-dessus, je ferai de mon mieux pour exécuter
tous travaux de carrosserie comme par le passé. Je travaille depuis 10
ans dans cette entreprise et j'espère vous donner entière satisfaction.
06-126885 Adriano Cesari

80-722
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Assemblée communale des Genevez

Soixante personnes ont participe aux
débats de l'assemblée communale de fin
d'année. La présidence était assurée par
M. Michel Boillat. Le projet de budget
établi par le Conseil communal n'a pas
subi de modification. Basé sur une quo-
tité d'impôt inchangée de 2,0, il présente
768.830 francs de charges et boucle avec
un léger excédent de recettes de 860
francs. Les différentes taxes demeurent
stables, sauf celle des pompes dont le
maximum est réduit de moitié (2 pour
cent des impôts de l'Etat)

La commune a décidé d'adopter le
contrat présenté par Celtor en ce qui
concerne la prise en charge des ordures
ménagères. Le transport de ces dernières
à la décharge contrôlée de Tavannes per-
mettra de fermer le dépôt inconvenant
des Embreux. La moitié des dépenses dé-
coulant de ce nouveau mode de ramas-
sage sera supportée par la caisse munici-
pale. La répartition du solde voit la taxe

actuelle être modifiée. Il sera perçu 30
francs par ménage ainsi qu'un montant
de cinq francs par personnes, 75 francs
auprès des résidences secondaires et 100
francs par fabrique, commerce, restau-
rant, garage ou atelier.

A l'unanimité, l'assemblée a ratifié
l'achat d'une forêt pour le prix de 14.500
francs et a reconduit les cinq membres
de la Commission d'école et ceux de la
Commission locale d'impôt et d'estima-
tion. Un crédit de 17.000 francs a été ac-
cepté, par 49 oui contre sept non, pour le
goudronnage du chemin situé derrière
l'église. Deux petits terrains ont en outre
été vendus au Prédame pour des aisan-
ces.

L'assemblée a encore pris connais-
sance du décompte des frais de construc-
tion de la nouvelle halle de gymnastique.
La facture finale s'élève à 1,665 million,
soit 243.000 francs de plus que le. crédit
initial accordé. Il convient cependant de
relever qu'environ 170.000 francs de ce
montant sont dus à des travaux supplé-
mentaires intervenus en cours de cons-
truction (douches extérieures, aménage-
ment de la cuisine, finition des salles
d'étage, sonorisation, etc.).

Grâce à 292.000 francs de subventions
cantonales, à un prêt LIM de 384.000
francs et à quelque 90.000 francs de dons
et de travaux bénévoles accomplis dans
le cadre des sociétés locales, le montant
de la dette, après déduction des fonds
propres de la commune, s'élève à 650.000
francs. C'est cette somme qui a été
consolidée, par 49 oui contre quatre non.

(Imp)

Décompte de la nouvelle halle de sports

Après le refus de la commune de La Chaux-des-Breuleux

Ainsi que nous l'avons annoncé dans notre édition de samedi, la commune de
La Chaux-des-Breuleux, qui compte 82 habitants, a dit non au principe
d'adhérer au Centre-loisirs des Franches-Montagnes, par 16 voix contre cinq
pour et un bulletin blanc Cette décision mérite quelques précisions. Le refus
des citoyennes et citoyens de la commune de La Chaux-des-Breuleux, qui ont
accepté en début d'assemblée le budget communal légèrement déficitaire,
n'est pas catégorique. Preuve en est que l'assemblée a voté une résolution
dans laquelle elle se déclare prête à adhérer à un centre de loisirs plus

modeste.

Lors de la discussion, il a notamment
été relevé que les chiffres avancés pour la
réalisition du Centre-loisirs et son ex-
ploitation étaient une approximation as-
sez optimiste. Si tout le monde a re-
connu que le projet Centre-loisirs était
un choix important pour les Franches-
Montagnes, son ampleur a été mise en
doute, notamment en raison de la situa-
tion économique qui ne cesse de se dégra-
der. Et à l'évidence, c'est la nécessité de
construire une patinoire qui a été l'objet
le plus contesté. Et ce d'autant plus que
pour les enfants de La Chaux-des-Breu-
leux, il apparaît clairement que l'implan-
tation d'une patinoire à Tramelan (en
projet) est plus intéressante sur le plan
des transports qu'une patinoire située à
Saignelégier. De même, certains n'ont
pas manqué de souligner que la construc-
tion d'un manège serait plus utile qu'une
patinoire; remarque à laquelle on pou-
vait s'attendre si l'on sait que La Chaux-
des-Breuleux est une commune tournée
essentiellement vers l'agriculture.

La résolution qui sera adressée au
comité du Centre-loisirs des Franches-
Montagnes a la teneur suivante: «L'as-
semblée communale refuse le principe
d'adhésion au Centre-loisirs au vu de
l'ampleur du projet actuel. L'assemblée
communale reste favorable à un com-
plexe plus modeste; c'est-à-dire la cons-
truction d'une piscine en premier lieu et
pour une extension ultérieure éventuelle
en fonction des b&soins».
LES RÉACTIONS

Les conséquences de la décision de la
commune de La Chaux-des-Breuleux,
deuxième commune à se prononcer sur le
Centre-loisirs? Elles sont avant tout
sympoliques. Ce ne sont en fait que 19
actions de 100 francs que la commune
devait acheter. A quoi s'ajoutait une
participation annuelle au déficit éven-
tuel du Centre-loisirs de 480 francs.

Pour M. Pierre Christe, président du
comité du Centre-loisirs, la décision de la
commune de La Chaux-des-Breuleux, si
elle n'entraîne pas une incidence finan-
cière importante, est «regrettable». Et ce
d'autant plus que lors d'une rencontre
avec les maires concernés par Centre-loi-
sirs, la commune de La Chaux-des- Breu-
leux n'était pas représentée. Pour M.
Pierre Christe, cette décision est aussi il-
logique, dans le sens où la commune
n'avait qu'à se prononcer sur un prin-
cipe. En disant non, la commune de La
Chaux-des-Breuleux a mis, selon M.
Pierre Christe, la charrue avant les
bœufs puisque la réalisation du Centre-
loisirs dans son intégralité dépendra du
résultat de la campagne de souscriptions
lancée sur le plan suisse. Et si cette cam-
pagne ne devait pas rencontrer le succès
escompté, il est clair que le comité étu-
dierait les moyens de réaliser l'ensemble
ou une partie du Centre-loisirs, selon les
moyens à disposition.

Quant au souhait de la commune de
voir se réaliser une piscine, M. Pierre
Christe ne nous a pas caché que la Fédé-
ration des coopératives Migres pourrait
rediscuter de l'ampleur de son don pour
une simple piscine...

La décision de la commune de La
Chaux-des-Breuleux aura-t-elle une in-
fluence sur les décisions qui seront prises
par les autres communes dans un proche
avenir, de même que dans les milieux de
l'économie suisse dont on sollicite ces
jours un soutien financier de leur part ?
Ce n'est pas impossible et le comité du
Centre-loisirs se réserve de réagir à la dé-
cision de la commune de La Chaux- des-
Breuleux, afin de préciser clairement
l'enjeu du débat, (pve)

Centre-loisirs : précisions et réactions

L'annonce, reflet vivant du marché

L'aérodrome de Porrentmy-Courtedoux
momentanément fermé
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Le département précité a donné
jusqu'au 8 janvier 1983 à l'Office fédéral
de l'aviation pour présenter ses objec-
tions au recours.

La fermeture de la place d'aviation
n'aura pas d'effet important pendant ce
délai, vu la saison. Elle n'a aucune consé-
quence pour le restaurant attenant au
champ d'aviation. La décision de suspen-

sion ne signifie pas que le recours tardif
est accepté, ni même qu'il sera entré en
matière à son sujet t-'Au demeurant, les
opposants, soit la commune de Courte-
doux, ne demandent pas "la fermeture de
l'aérodrome, mais la suppression des vols
de pilotage, bruyarits' etnbmbreux. Il n'y
a pas d'opposition aux vols des pilotes
jurassiens qui font de l'aviation pour
leur plaisir. (e.b.)

Nouvelle convention jurassienne dans le bâtiment

La «guerre» syndicale entre la Fé-
dération chrétienne des travailleurs
de la construction de la Suisse
(FCTC) et la Fédération des ouvriers
du bois et du bâtiment (FOBB) conti-
nue et se durcit.

L'objet de cette discorde: les deux
syndicats sont en profonds dés-
accords sur l'attitude et les revendi-
cations à défendre devant la Société
suisse des entrepreneurs (SSE), sec-
tion Jura.

Or, vendredi, une nouvelle conven-
tion collective a été signée entre la
SSE et la FCTC. Si la FCTC y trouve
«de notables améliorations», la
FOBB a refusé de signer cette
convention, y voyant un «accord à
bon marché». Le front syndical est
donc rompu, ce qui explique que la
FOBB s'en prenne aux entrepre-
neurs.

Les entrepreneurs jurassiens ont dif-
fusé un communiqué en commun avec le
Syndicat chrétien à l'issue de la signa-
ture de la convention qui lie les deux
partenaires. Communiqué dont la teneur
est la suivante: «Après des pourparlers
qui se sont déroulés au cours de cette an-
née, les deux associations ont signé ven-
dredi 17 décembre 1982 une nouvelle
convention collective de travail juras-
sienne du bâtiment et du génie civil, va-
lable pour les années 1982 à 1984. Les
parties signataires de cette nouvelle
convention font remarquer que le secteur
jurassien du bâtiment et du génie civil
était, jusqu'ici, sans convention canto-
nale, mais régi, depuis le 1er janvier
1982, par une convention nationale si-
gnée le 24 novembre 1981 par les parties
contractantes sur le plan suisse.

»La nouvelle convention jurassienne
de la maçonnerie et du génie civil
contient, par rapport à la convention
1981, les améliorations suivantes: une
augmentation du salaire individuel de
7,5% dès le 1er janvier; une réduction de
la durée hebdomadaire du travail d'une
heure et demie, répartie sur les années
1982 à 1984 avec compensation de salaire
consécutive à cette réduction; une aug-
mentation sensible de l'indemnité du re-
pas de midi; une amélioration du droit
aux vacances; l'introduction obligatoire
de la prévoyance en faveur du personnel.
Les parties contractantes ont dû enregis-
trer le refus inattendu de la FOBB, Syn-
dicat du bois et du bâtiment, qui avait
pourtant été invitée à se joindre à la
communauté contractuelle, et qui a
choisi la voie de la presse pour entamer
une polémique avec des arguments ten-
dancieux, voire diffamatoires», conclut le
communiqué, (comm, pve)
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La Chambre d'économie publique organise
une nouvelle formation professionnelle

Pour les chômeurs du Jura bernois

Une invitation à participer à la
réunion du 16 décembre à Tavannes
avait été adressée à tous les chô-
meurs qui avaient manifesté leur in-
tention de suivre un recyclage en
remplissant, auprès du bureau de
leur commune, un questionnaire mis
à disposition par la Chambre d'éco-
nomie publique du Jura bernois.
Etaient invités également à cette
rencontre les chômeurs inscrits au
service de placement de l'US Jura
bernois. Au total, 80 d'entre eux se
sont déplacés.

En présence du président et de
membres de la Commission «Indus-
trie, arts et métiers, travail», la prési-
dente de la CEP (Chambre d'écono-

mie publique) a ouvert la séance en
rappelant que la formation profes-
sionnelle bien orientée était le meil-
leur chemin vers l'emploi. M. Dr O.
Nickler, chef de l'Office cantonal de
la formation professionnelle, a indi-
qué les possibilités légales d'obtenir
un certificat fédéral de capacité à des
conditions particulières, à l'occasion
d'un tel recyclage (art. 41 LFFP). M.
Mosimann, de la Direction cantonale
du travail, a ensuite énuméré les di-
verses mesures d'aides financières à
différents titres, qui s'attachent à ce
recyclage. M. W. Jeanneret, direc-
teur du Centre interrégional de per-
fectionnement, a présenté les direc-
teurs des six écoles professionnelles,

artisanales et commerciales de notre
région, qui ont bien voulu se mettre â
disposition pour organiser les coure
demandés. M. Henry, directeur de
l'Ecole d'ingénieurs de Saint-lmier,
était également présent.

En fonction des branches profes-
sionnelles envisagées, des groupes
ont alors été constitués, dans les-
quels se sont répartis les partici-
pants, selon leur choix (mécanique,
électronique, électricité, forêt, bois,
bâtiment, bureau, commerce). Ces
groupes, animés par un directeur
d'école, ont travaillé séparément
Chacun a été entendu individuelle-
ment, de manière ce que le niveau de
formation de base, le cours envisagé,
le lieu de domicile et autres données
indispensables soient enregistrés de
manière précise. Ces données seront
ensuite analysées, par les soins de M.
W. Jeanneret et du groupe des direc-
teurs d'école, afin d'être en mesure
de constituer des cours collectifs ou
d'insérer certains demandeurs dans
des cours déjà existants.

Au terme de cette rencontre et de-
vant les groupes à nouveau réunis, la
présidente de la CEP a exprimé la
volonté ainsi manfiestée d'une colla-
boration à l'échelon de la région,
pour que cette action de recyclage
soit menée de manière utile et effi-
cace. Toutes les personnes qui ont
pris part à cette rencontre recevront,
d'ici fin janvier, une lettre leur indi-
quant leur affectation éventuelle
dans le cours choisi. D'ici là, il est vi-
vement recommandé aux intéressés
de s'adresser à l'office d'orientation
de Tavannes, afin de déterminer un
choix professionnel qui corresponde
le mieux à leurs aptitudes et en fonc-
tion du marché de l'emploi.

De même, il est nécessaire de
s'adresser directement à la Direction
cantonale du travail à Berne pour re-
cevoir toutes informations indivi-
duelles sur des prises en charge fi-
nancières adaptées à ce recyclage.
Les adresses seront communiquées à
toutes les personnes présentes à la
séance du 16 décembre, de même
qu'à celles qui en feront la demande
à la CEP. (comm)

Belle démonstration de football
de table à Tramelan

Les six premi ers de ce tournoi.

Organisé à la perfection par le groupe
des jeunes de la FTMH, le championnat
de football de table a connu un beau suc-
cès. Contrairement à l'année dernière, il
n'y avait pas cette fois-ci de champion-
nat en double, mais seulement en indivi-
duel, ce qui n'a pas empêché que l'on as-
siste à de belles démonstrations.

Les finales ont été des plus plaisantes
à suivre. Elles mettaient aux prises M.
Enrico Albertetti, de La Chaux-de-
Fonds, 8e au dernier championnat suisse
amateur individuel, qui a pourtant dû
s'incliner face à Gérard Guenin qui affi-
chait une excellente forme.

La finale a été disputée en trois jeux et
a donné les résultats suivants: 7-5 2-7
7-6. Un challenge, remis par la FTMH,

récompensait le vainqueur alors que tous
les participants étaient mis au bénéfice
d'un prix souvenir.

M. Jean-Claude Voirol, secrétaire
FTMH, procéda à la proclamation des
résultats de cette compétition qui s'est
déroulée au Cri-Cri. M. Voirol a déjà an-
noncé l'organisation d'un même tournoi
où l'on pourra jouer en simple et à nou-
veau en double.

Résultats: 1. Gérard Guenin; 2. Enrico
Albertetti, La Chaux-de-Fonds; 3. Pa-
trick Rossel; 4. Franco Torregianni ; 5.
Francis Grétillat, La Chaux-de-Fonds; 6.
Rolf Schupbach; 7. Melchior Muccaria;
8. Denis Mailler; 9. Michel Schenz; 10.
Christian Kaeser; 11. Michel Pachère; 12
Patrick Hasler. (Texte et photo vu)

La riche activité de la Société
philatélique de Tramelan

Réunis dernièrement en assemblée gé-
nérale, une quinzaine de membres ont
pris connaissance de l'activité de la So-
ciété et approuvé le programme pour le
prochain exercice. Cette assemblée était
présidée par M. Claude Chopard. Le pro-
cès-verbal rédigé pour la dernière fois
par M. Charles Murer, a été lu par le
président et accepté sans autre. Il en est
allé de même pour les comptes que pré-
sentait Mme Paulette Pisanello, compte
qui bouclent favorablement, grâce à Is
vente des enveloppes du CHNT.

Dans son rapport présidentiel, M,
Chopard retraça l'activité de la société
et rappela les rencontres mensuelles qui
sont bien suivies, les diverses visites aux
bourses-expositions de la région, la ren-
contre inter-clubs et donna quelques ren-
seignements sur l'assemblée des prési-
dents qui se déroulait cette année à Sar-
nen.

En ce qui concerne l'activité future, il
est à relever que dans le cadre de l'Ami-
cale des sociétés de la région, le 10e anni-
versaire sera organisé en 1984 avec une
bourse-exposition à Malleray-Bévilard,

M. Frédy Degoumois représente la so-
ciété au comité d'organisation.

Le comité ne subit pas de grands chan-
gements si ce n'est pour le poste de secré-
taire. Il se compose de la manière sui-
vante: président, Claude Chopard; vice-
président, Frédy Degoumois; secrétaire,
Mme Roger Racine; caissière, Mme Pau-
lette Pisanello; responsable des circula-
tions, Mme Philippe Martinoli. (vu)

M————

Complexe communal de Villeret: l'heure des comptes
Voici cinq ans, c'était exactement le 17 octobre 1977, les citoyennes et citoyens
de Villeret décidaient la construction d'un complexe communal comprenant
une salle de gymnastique et salle de spectacles, des abris de protection civile
et un poste de commandement PC. Cette décision historique mettait ainsi fin
à plus de 14 ans d'étude et de projets divers. Le 30 mai 1979, le premier coup de
pelle était donné et les 15, 16 et 17 mai 1981, la population de Villeret
inaugurait son nouveau complexe. D est l'heure aujourd'hui de dresser le

bilan au niveau financier en ce qui concerne cette merveilleuse réalisation.

Avant d'en arriver aux chiffres, il est
bon de rappeler que les conditions de
construction ne furent pas faciles. De
part la nature du terrain d'une part, de
part la configuration de celui-ci d'autre
part, de nombreuses difficultés techni-
ques durent être surmontées. Afin de
protéger la route située au sud de la fa-
brique Vilec située à l'est, une paroi ber-
linoise dut notamment être aménagée.
Quelque 5000 mètres cubes de matériaux
furent évacués. Aux difficultés techni-
ques vinrent d'autre part s'ajouter des
conditions atmosphériques peu favora-
bles. Mais malgré cela, les travaux suivi-
rent leur cours et en novembre 1979, la
dalle supérieure de la partie PC était
coulée.

La halle de gymnastique - salle de
spectacles n'apporta quant à elle pas de
difficultés majeures. Construite par une
maison spécialisée, elle fut habillée à l'in-

térieur de kilomètres de lames de bois, ce
qui lui confère un cachet fort intime.

Le 4 février 1981, les premiers enfants
s'ébattaient à l'intérieur de ce nouveau
bâtiment.

Par rapport au projet initial, différen-
tes options furent prises soit par la
commission de construction, soit par le
Conseil municipal. Des options techni-
ques telles que la décision d'aménager
une halle semi-préfabriquée mais aussi
des options d'aménagement telles que la
décision d'aménager une cuisine mili-
taire ou de poser un revêtement spécial
sur la place de jeux.

Ces différentes options prises tout au
long des travaux ont certes amené des
incidences au niveau du coût de cons-
truction. Les considérables difficultés
rencontrées au niveau du terrain de
même que le renchérissement d'octobre
1977 à mai 1982, date du paiement des

dernières factures ont également pesé au
niveau du coût total des travaux.

UN DÉPASSÉ RAISONNABLE
Le décompte final des travaux pré-

sente certes un dépassé considérable par
rapport au devis présenté aux citoyens
en 1977. Il est toutefois bon d'arrêter
l'analyse au niveau du financement glo-
bal de l'ouvrage plutôt que sur le chiffre
brut du coût de construction.

En effet, grâce aux diverses subven-
tions et aides octroyées, l'emprunt final
prévu ne s'en trouve majoré que de
260.000 francs, soit 20 pour cent de plus
que l'emprunt initalement prévu, soit 1,3
million de francs.

Deux demandes d'aide sont encore en
suspens et il est possible que ce dépassé
soit encore réduit.

De très nombreuses démarches ont été
Entreprises par le Conseil municipal au
sujet du subventionnement de cette réa-
lisation et grâce notamment à la compré-
hension du canton de Berne et de la Con-
fédération, le montant des subventions
initialement prévues a été majoré.

Il est intéressant de constater que
l'emprunt bancaire final est réparti à rai-
son de 1.167.300 francs pour la petite
halle de gymnastique et salle de specta-
cles et place de jeux et de 392.700 francs
pour la partie protection civile.

UN SACRIFICE ACCEPTABLE
La construction de ce complexe

communal constitue la plus grande réali-
sation jamais exécutée à Villeret. Elle
constitue également il est vrai la plus
grande charge au niveau des finances
communales. En contre-partie il faut
tout de même reconnaître les innombra-
bles satisfactions que ce complexe nous
offre tant au niveau scolaire, que sportif ,
que culturel ou autres.

En fait, même amplifié quelque peu au
niveau de l'emprunt final, le jeu en vaut
bien la chandelle et le sacrifice paraît
plus qu'acceptable. Tant le Conseil mu-
nicipal que la commission de construc-
tion recommandent vivement l'accepta-
tion de ce décompte final et la ratifica-
tion des dépassements de crédits lors de
l'assemblée communale du 20 décembre
prochain. (Texte et photo mw)

Assises annuelles des Amis de la nature de Saint-lmier

Récemment s'est déroulée l'assemblée
générale annuelle des Amis de la nature
de Saint-lmier au chalet «Berg Frei» à
Mont-Soleil. Sous la présidence de Mme
Madeleine Sigrist, l'ordre du jour assez
chargé, comme d'habitude, est présenté
et accepté sans modification.

Dans le rapport présidentiel, il est
rappelé que le chalet est ouvert toute
l'année à tout le monde, membres et
non-membres, Suisses et étrangers. A la
lecture des différents rapports, il ressort
que les finances sont saines et la cabane
bien fréquentée.

Le programme d'activité pour 1983 se
compose de manifestations sur le plan
local, jurassien, cantonal, romand et na-
tional. Il est accepté sans modification à
l'unanimité. Les taxes et cotisations res-
tent inchangées.

Pendant trois ans, un challenge canto-
nal a été remis à la section, celle-ci ayant
trouvé le plus grand nombre d'annonces
pour l'annuaire cantonal des Amis de la
nature. C'est grâce à quelques 'membres
dévoués que ce challenge, une belle
channe valaisanne, a été remporté par la
section. Un grand merci est adressé à
tous les commerçants, industriels, arti-
sans, hôteliers et restaurateurs pour leur
soutien efficace, ainsi qu'à la Société de

développement de Saint-lmier et aux
Téléskis du Chasserai et des Savagniè-
res.

Pour le renouvellement des comités,
aucune démission n'est à signaler. Le
comité de section pour 1983 se compose
comme suit: président d'honneur, M.
Franz Scheurer; présidente, Mme Made-
leine Sigrist; vice-président, M. Walter
Sigrist; secrétaire-correspondance, Mme
Ginette Hinden; secrétaire des verbaux,
Mme Erna Ryser; caissière, Mme Liliane
Zaffaroni; responsables des juniors, MM
Germain Schultess et Walter Sigrist;
caissière des juniors, Mme Betty Châte-
lain; membre-adjoint, Mme Edwige Bé-
guelin; vérificateurs des comptes, MM,
Marcel Isler et Paul Schlegel; sup-
pléants, • MM. Roger Favre et Léon
Romy.

Le comité du chalet est formé de: pré-
sident, M. Edouard Délalay; chef de ca-
bane, M. Jean Hinden; caissière, Mme
Gertrude Schulthess; membres-adjoints,
MM. Germain Schulthess et Walter Si-
grist.

Dans les divers, plusieurs travaux con-
cernant l'entretien du chalet et de ses
alentours, sont mentionnés par le chef de
cabane, (sp)

Une cabane très fréquentée

BIENNE

L'entreprise Schindler-Digitton,
Brugg-Bienne s'est vue attribuer une
commande de 18 millions de francs
suisses pour la fabrication de 500
plates-formes électroniques de mon-
tage 'destinées à l'atelier de montage
de General Motors, à Anvers (Belgi-
que). Les livraisons porteront sur
une durée de deux années.

Cette commande aura des effets
positifs sur la situation de l'emploi
dans la région, écrit dans un commu-
niqué le direction de Schindler-Digi-
tron, dont l'effectif est actuellement
de 240 personnes environ, (ats)

Contrat important
pour une firme de la ville

Subventions cantonales

Le Conseil executif bernois vient d al-
louer une subvention cantonale de 4,52
millions de francs pour la transforma-
tion et l'exhaussement du bâtiment abri-
tant actuellement la physiothérapie à
l'Hôpital régional de Bienne, pour que
l'on puisse y installer un service d'hémo-
dialyse, un centre de physiothérapie et
d'ergothérapie.

477.000 francs ont également été ac-
cordés pour la rénovation de deux im-
meubles situés à Tavannes, destinés à
abriter un foyer pour handicapés. Enfin,
une somme de 290.000 francs est accor-
dée pour financer une partie des acquisi-
tions faites à la Clinique psychiatrique
de Bellelay. (oid)

Plus de 4 millions de francs
pour l'Hôpital de Bienne

Service social du Jura bernois

La ville de Moutier a refusé son adhé-
sion au Service social du Jura bernois,
lancé par le FJB. C'est le Conseil munici-
pal (compétent en la matière) qui en a
pris la décision. Ainsi, la municipalité
entend préserver son autonomie dans le
secteur social avec son service qui fonc-
tionne depuis de nombreuses années.
Toutefois, une collaboration avec le Ser-
vice social du Jura bernois peut être en-
visagée, (pve)

Moutier ne va pas adhérer

LE FUET ..

Hier à 14 heures, un automobiliste des
Genevez qui circulait sur la route canto-
nale au Fuet a glissé sur la chaussée en-
neigée et a embouti le car postal venant
en sens inverse. Il y a des dégâts pour
5000 francs mais pas de blessé, (kr)

Une voiture
contre un car postal

Le groupe pdc-psa de Tramelan a pu-
blié le communiqué suivant:

Dans sa séance du 14 décembre, le
Conseil municipal a désigné le vice-maire
pour l'année 1983. Depuis plus de 20 ans
cette nomination se fait selon une procé-
dure qui veut que chaque parti ait accès
successivement à ce poste. L'année pro-
chaine celui-ci revient au représentant
du groupe pdc-psa. Or, dans sa dernière
séance, le Conseil municipal a élu un
nouveau venu au sein de l'autorité,
membre du parti radical.

Le groupe pdc-psa ne peut accepter
sans réagir cette action mesquine et inu-
tile vis-à-vis d'une partie de la popula-
tion qui se voit ainsi mise à l'écart.

Le groupe pense que le travail effectué
par notre représentant, M. Chaignat, au
sein du Conseil municipal dans le do-
maine de l'aménagement du territoire,
des finances, de la station d'épuration et
de la protection de la nature, mérite
pour le moins qu'il soit considéré comme
l'égal de ses collègues. Depuis 1976, notre
représentant travaille avec dévouement
pour le bien du village et aujourd'hui par
le fait qu'il est autonomiste, on le récom-
pense par une mesure d'ostracisme. (...)

(Comm.)

Communiqué du groupe PDC-PSA



Hôtel du Lac

Grand feuilleton de «L'IMPARTIAL» 1

Régine Andry

Roman
Presses de la Cité, Paris

Droits réservés, Cosmopress, Genève

Pierre et Suzy tiennent depuis long-
temps l 'Hôtel du Lac, à Amphion, une
petite station située sur la rive française
du Léman, en face de Lausanne. Ils ont
adopté Sophie, la f i l le  de leur amie Flo-
rence dont le mari s'est tué au cours
d 'une ascension en haute montagne.
Suzy aime un peu trop le whisky et
Pierre aime un peu trop Florence. L 'Hô-
tel du Lac, lui, marche cahin-caha. So-
phie vient d'avoir 18 ans. Comme une
ombre, elle rôde dans l 'hôtel et sait tout
ce qui s'y  passe...

Sophie lâcha les rames et la barque partit à
la dérive.
- Attention! lui cria Jérôme. Tu t'appro-

ches trop du bord. Tu sais bien qu'il y a des
rochers dans le fond, de ce côté.

Elle ne répondit pas. Son regard s'attardait
sur l'«Hôtel du Lac». Des mouettes acrobates
fleurissaient le ciel. Deux cygnes décoraient la
petite plage encadrée par la roseraie. Elle
ferma à demi les yeux.
- Ramène-moi au milieu, dit-elle. D'ici, je

ne vois pas très bien.
- Mais tu es cinglée. Tous les jours, tu

m'obliges à faire la même balade. Pourquoi ?

Que penses-tu découvrir sur la façade de cette
baraque qui tombe en ruine ?

Elle réagit avec vivacité, le visage crispé et
l'œil mauvais.
- Qui tombe en ruine ! Tu trouves qu'elle

tombe en ruine ?
- Je ne suis pas le seul à le penser. Tu sais

même ce qu'on raconte dans tout Amphion à
son sujet ?

Elle serra les mâchoires et le foudroya du
regard.
- Non. Et je ne veux pas le savoir. Cela

m'est égal. Complètement égal.
Il se pencha pour reprendre les rames.
- Laisse, dit-elle. Le vent et le courant nous

poussent maintenant dans la bonne direction.
C'est par là que je veux aller justement.

Il esquissa un geste d'impatience.
- Le jour où nous chavirerons à cause de

tes excentricités, tu seras bien avancée.
Elle se laissa glisser au fond de la barque,

croisa ses mains sous sa nuque et fit comme si
elle ne l'avait pas entendu. Elle était très
jeune et très jolie. Une masse de cheveux
bruns, de larges yeux clairs, un visage étroit
aux traits harmonieux et fins.
- Qui tombe en ruine ! répéta-t-elle en je-

tant un coup d'œil furieux à Jérôme Duval.
C'était son dernier flirt. Il surveillait la rive

avec inquiétude et s'énervait. D'où ils se trou-
vaient, l'hôtel ressemblait à une énorme boîte
à moitié montée sur pilotis. Des piliers courts
le maintenaient au-dessus des eaux du lac
comme un navire en cale sèche. Dès le prin-
temps, une guirlande de pétunias multicolores
le cernerait.

Sophie contempla encore la façade un peu
délabrée qui plongeait à pic dans le Léman.
Elle savait que Jérôme avait raison même si
elle ne voulait pas l'admettre. Des plaques en-
tières de crépi s'étaient détachées. La ferron-

nerie des balcons était rouillée. La toiture s af-
faissait. L'ensemble faisait vieux et sale.

Elle secoua tristement la tête.
- Ils ne comprendront donc jamais...
Jérôme profita d'un rayon de soleil pour re-

prendre les rames et proposer:
- Alors, on rentre ? Si tu veux aller te bai-

gner, profitons-en. Dya une éclaircie.
Elle soupira.
- Tu ne comprends pas mieux qu'eux. Vous

êtes tous complètement bornés. Cet hôtel,
c'est ma vie. J'y suis née et je l'aime passion-
nément. J'y suis toujours bien. Il me protège.
Pour rien au monde je ne voudrais le quitter.
Alors ça me fait mal au cœur de constater que
personne ne pense à l'entretenir. Pas plus
Pierre que Suzy. C'est vrai. Ils le laissent pres-
que à l'abandon. Ils s'en foutent. Quant à Flo-
rence, ma mère, elle y vient de plus en plus ra-
rement. Il y a des semaines que je ne l'ai pas
vue.

I

Florence regarda autour d'elle avant de
baisser la grille de son magasin d'antiquités.
Elle avait peur. Comme toujours la rue était
sombre, humide. Le cordonnier russe qui fre-
donnait des airs de son pays dès qu'il là
voyait, promenait son corps tordu derrière sa
vitrine sale. L'enseigne d'un restaurant en
faillite grinçait lugubrement. Seule note de
couleur et de gaieté dans cette rue étroite, la
boutique de l'épicier arabe qui ne fermait ja-
mais. Des cageots de fruits et de légumes esca-
ladaient son bout de trottoir. Un poster repré-
sentant Tozeur, sa ville natale enfouie dans le
Sud tunisien, ensoleillait la façade, car il
l'avait placé de manière qu'un miroir reflétât
les maisons blanches, le ciel d'un bleu lisse et
les palmiers figés qui décoraient le paysage

comme des touffes de plumes ébouriffées. Flo-
rence sortit de son sac quelques kleenex afin
dé s'essuyer les mains salies par la grille pous-
siéreuse. Tozeur, c'était le rêve. La réalité,
c'était un jour gris de novembre dans une des
rues les plus moches de Thonon-les-Bains.

En la voyant fermer de si bonne heure, le
cordonnier se demanda s'il devait, selon son
habitude, entonner «Tanechka» de sa voix
chevrotante. D'un œil mauvais il regarda sa
montre, contempla longuement la silhouette,
de la jeune femme enveloppée d'un imperméa-
ble blanc dont la ceinture traînait par terre.

Elle s'arrêta un peu plus loin devant la
glace extérieure d'un restaurant savoyard
posé de biais sur le coin de la rue. Le rniroir lui
renvoya l'image rassurante d'une jeunesse qui
tenait le coup. Elle y vit aussi le reflet fidèle
d'une sorte de beauté un peu particulière faite
d'un regard bleu immense et d'un petit visage
triangulaire, sous une frange de cheveux
blonds coupés très court.

Du bout d'un doigt, elle essaya de corriger
l'ombre trop creuse qui soulignait ses yeux
sous les cils bruns. Elle trouva qu'une expres-
sion crispée trahissait son angoisse et respira
profondément avant de poursuivre son che-
min. Sa voiture était garée près de la place du
Château. Elle s'y engouffra mais hésita avant
de démarrer. L'émotion qui cisaillait le cœur.
De l'endroit où elle était, elle pouvait aperce-
voir, encadrée par une branche de tilleul, une
portion de ciel d'automne qui tentait de laper
la brume vautrée sur le Léman. Au loin, mi-
nuscules et immobiles, des barques de pê-
cheurs semblaient piquées dans l'eau comme
des fleurs dans une vasque.

Par habitude elle mit la radio en marche. Le
flash d'information la dispensait de lire les
journaux. Il fut question de pétrole, de révolte
de l'Islam, de l'ex-shah et de Carter. A l'am-
bassade de Téhéran, des étudiants iraniens
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détenaient plus de cinquante otages améri-
cains. Devant une foule grondante on brûlait
les mannequins du président des Etats-Unis
et de l'ancien souverain d'Iran.

Florence, qui, les jours précédents, s'était
passionnée pour ces événements, prêtait une
oreille discrète aux communiqués prononcés
d'une voix grave. Depuis la veille, elle ne s'in-
quiétait plus des autres mais tremblait pour
elle-même. L'univers s'arrêtait aux limites de
Thonon. Le reste du monde la laissait indiffé-
rente.

Un peu plus loin, vers les parterres circulai-
res qu'un jet d'eau transperçait, un attroupe-
ment se forma à cause d'un accrochage entre
deux mobylettes. Elle regarda la foule qui
s'agglutinait et soudain sursauta. Debout,
haut et large, le poil brun et le dos légèrement
voûté, elle crut reconnaître Pierre, et une
sueur froide la glaça. Elle mit le contact, étei-
gnant la cigarette qu'elle venait d'allumer et
gagna la sortie de la ville sans savoir où elle al-
lait. Elle essaya de se raisonner. Ce ne pouvait
être lui. Qu'aurait-il fait à cette heure dans les
parages sans se rendre directement chez elle ?
Peut-être la surveillait-il ou bien aurait-il de-
viné ? Elle passa sa main sur son front moite.
Un peu perdue, les nerfs fatigués par une nuit
sans sommeil, elle pensa qu'elle aurait mieux
fait de lui téléphoner comme prévu afin d'évi-
ter qu'il ne se manifestât. Il avait dû se de-
mander pourquoi elle ne l'avait pas appelé et
il s'était précipité sans doute pour lui deman-
der des explications. S'il apprenait qu'elle
avait décidé de rompre il serait capable des pi-
res violences. Depuis longtemps il l'en avait
menacée.

Machinalement elle prit la direction de
Port-Ripaille où habitait Mady, sa meilleure
amie. Elle prierait celle-ci de l'héberger jus-
qu'au lendemain. Ce serait une halte. Le

temps de mettre un peu d'ordre dans ses idées,
de recouvrer son sang-froid, de faire le point,
d'y voir plus clair et de décider de quelle ma-
nière elle annoncerait à son amant qu'elle ne
voulait plus de lui. Elle passa devant le châ-
teau de Ripaille, ramassé et trapu, étalé de-
puis des siècles au milieu de ses vignes remon-
tées jusqu'au toit. Du côté d'Evian, la Dent
d'Oche épinglait au passage un banc de nua-
ges sombres qui fonçaient vers la Suisse. Deux
kilomètres plus loin elle entra dans les allées
bien tracées de la gracieuse cité lacustre située
en face de Nyon. Port-Ripaille chevauchait de
ses immeubles bas et souples au milieu des
fleurs, des arbres et des pelouses, les larges
langues d'eau blême qui venaient caresser les
embarcations tenues en laisse devant chaque
jardinet. Le canot à moteur de Mady, à la co-
que lisse et blanche, se balançait au bout
d'une corde entre deux voiliers aux ailes re-
pliées.

Florence trouva son amie occupée à couper
des roses dans son minuscule jardin. Elle se
précipita vers elle:
- Je craignais que tu ne sois absente ! Il

faut que tu m'aides. J'ai peur, très peur.
Pierre et moi, tu sais, il y a longtemps que ça
ne va plus. Mais il s'accroche. Il est au bord de
la déprime. Il devine que nous deux, c'est défi-
nitivement terminé et il se prétend capable du
pire si je le lâche. Je ne puis plus le supporter.
Il est devenu si ennuyeux. Son chantage
m'exaspère. La semaine dernière, il m'a giflée
et m'a tordu le poignet. Regarde ! Je porte en-
core les traces de ses ongles sur le bras. Je me
demande parfois s'il n'est pas un peu fou.

Mady demeurait debout, la bouche entrou-
verte et le sécateur en suspens, quelque roses
coupées jetées en vrac à ses pieds sur la pe-
louse. '
- Tu me surprends, ma chérie. Je n'atten-

dais personne cet après-midi. Quelle tête du
as ! Comme tu es pâle ! Pierre et toi, c'est une
vieille histoire. Pourquoi es-tu dans un tel
état ?

Florence baissa la tête. Elle s'installa sur la
balancelle bleue placée devant la porte-fenêtre
du ravissant appartement en duplex que
Mady et son mari louaient depuis deux ans.
Elle était gênée d'étaler ses problèmes dans ce
décor où tout semblait avoir été conçu pour
d'éternelles vacances.
- Depuis quelques jours, murmura-t-elle,

les événements se sont précipités.
Mady rassembla les fleurs répandues

autour d'elle. Elle pénétra dans le living, plaça
le bouquet dans un vase posé au milieu de la
table.
- On n'est pas avec un homme spéciale-

ment pour s'amuser, dit-elle d'un air rêveur. Il
s'agit souvent, d'éviter la solitude. On prend
un mari ou un amant comme on fait un en-
fant: pour justifier ce besoin d'aimer et de
donner que nous avons toutes.
- Pourquoi me dis-tu cela ? Rien à voir

avec ma situation.
r- Je te connais. J'ai peur de ce que tu vas

m'annoncer. Pierre n'était pas si mal pour toi.
Tu as plus de quarante ans. Méfie-toi d'une
nouvelle aventure !
- Qui t'a parlé de nouvelle aventure ?
— Je le devine à ton air, à ton visage chif-

fonné, à tes yeux cernés. En dehors de cela, il
n'y a guère d'événements sensationnels qui
puissent survenir dans la vie d'une femme.
L'existence des êtres manque de fantaisie. Si
tu es venue sans me prévenir, ce n'est sûre-
ment pas pour me parler de Pierre, mais d'un
autre. Les femmes aiment tellement raconter
leurs amours, leurs coucheries. Cela fait partie
de leur plaisir. Souvent elles cèdent à un type,
rien que pour ça.

- Peut-être, mais pas moi.
Florence paraissait découragée. Habituelle-

ment, l'attitude décontractée de Mady lui re-
montait le moral, la simulait.
- Où l'as-tu rencontré ? poursuivit celle-ci.
- Je n'ose te le dire. Cela te paraîtra si ba-

nal. Au «Top bar». Il faisait très chaud ce
jour- là. J'avais soif et j'y suis entrée pour
boire un verre.

-J Tu as couché avec lui ?
- Bien sûr. Je n'ai pas de temps à perdre,

Mady. J'ai quarante-deux ans. Julien n'en a
pas trente. Bientôt, je pourrai toujours me
brosser pour qu'un garçon de son âge, beau de
surcroît , s'intéresse encore à moi. Alors je pro-
fite de ce qui me reste de jeunesse. Depuis
vingt ans je n'ai pas pris un gramme et mon
visage se passe encore très bien de lifting. Dis
ce que tu veux. A aucun prix je ne laisserai
passer cette occasion.
- Il fait bien l'amour ?
- Pourquoi ?
- C'est important. S'il ne s'y prend pas

mieux que Pierre, je ne vois pas pourquoi tu te
compliques la vie.

Florence restait debout derrière la vitre.
Elle contemplait le rectangle d'herbe rase qui
succédait aux autres, derrière un paravent de
troènes, et ressemblait à une carpette. Devant
elle, un rosier en tenue de combat montait la
garde et brandissait quelques fleurs encore su-
perbes.
- Celles-ci, tu ne les cueilles jamais ? de-

manda-t-elle.
- Jamais, répondit Mady. Elles sont trop

belles. Au moment de leur agonie, j'en arrache
les pétales que je mets sécher. Je les colle sur
des feuilles blanches. J'en ai déjà rempli deux
albums.
- Tu as d'étranges idées

(à suivre)

Votre dessert de fête: notre BUCHE DE NOËL

22
AUMUMI ^Élfefef 'l kirsch, moka, praliné ou chocolat dans plusieurs

§ 1 ^ ĵjfcjfc 7.50 11.50 17.50 20.-
«-2Ï5 5 ^̂ SfilP ' Sur demande, bûches plus grandes

_J J^ Nous vous recommandons aussi nos SPÉCIALITÉS, fabrication maison :¦SBaHErafl ^
¦¦i soufflé glacé Grand Marnier, chocolat, whisky, tourtes Forêt-Noire, cakes aux marrons, St-Honoré,
pan ""! bombes et vacherins glacés, religieuses, Eugénies, petits fours,noix et dattes fourrées au massepain,
JftlIBfllIlPl I biscuits sablés, feuilletés salés pour apéritif

Mercredi 22 décembre, nocturne, ouvert sans interruption de 10 h. à 22 h.
Le Super-Marché et le bar seront ouverts dès 8 h.
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M AVIS MORTUAIRES ¦
Monsieur et Madame Rémy Jaquet-Thiébaud, à Genève, leurs enfants et

petits-enfants;

Monsieur et Madame Philibert Jaquet-Boiteux, au Locle, et leurs enfants; l

Madame et Monsieur Jean-Jacques RamuzOaquet, à Préverenges,

ainsi que les familles parentes, alliées et amies, ont le profond chagrin de
faire part du décès de

Mademoiselle

Eliette JAQUET
leur chère sœur, belle-sœur, tante, cousine, nièce, parente et amie,. enlevée

\ à leur tendre affection, le 17 décembre 1982, dans sa 62e année, après
| une longue maladie, supportée.avec courage.

L'incinération aura lieu au Centre funéraire de Montoie, à Lausanne, le
i mardi 21 décembre.

Culte à la chapelle B à 11 heures. - |
Honneurs à 11 h. 30. |

Domicile de la famille: Mme et M. J.-J. Ramuz
| Ch.-Neuf51

1028 Préverenges.

En lieu et place de fleurs, pensez au Foyer de La Sagne, cep. 23-36.

Je sais en qui j 'ai cru devant la mort
sombre de mystère.

Cet avis tient lieu de lettre de faire-part. 105869

SAINT-IMIER J» Au revoir cher époux, papa et
y à grand-papa.

I Repose en paix.

Madame Carmen Macchi-Perucchi;

Madame et Monsieur Robert Fluckiger-Macchi et leurs enfants, à Courtelary
et en Appenzell;

Madame et Monsieur Harry Glûck-Macchi et leurs enfants, à Palgrave, au i j
Canada;

Madame et Monsieur Dario Schiavi-Macchi et leurs enfants, à San Pietro, au
Tessin;

Madame Marie Daulte-Macchi, à Saint-lmier;

Les enfants et petits-enfants de feu Jean Perucchi,

ainsi que les familles parentes et alliées, ont le chagrin de faire part du
décès de

Monsieur

Roger MACCHI
leur cher époux, papa, grand-papa, frère, beau-frère, oncle, cousin, parrain,

\ parent et ami, que Dieu a repris à Lui dans sa 77e année, après une pénible
maladie, supportée avec courage.

SAINT-IMIER, le 17 décembre 1982.

L'incinération aura lieu mardi 21 décembre 1982, à 10 heures, au
crématoire de La Chaux-de-Fonds.

La messe de requiem sera célébrée en l'église catholique-chrétienne de
Saint-lmier, à 11 heures, après l'incinération.

L'urne funéraire sera déposée au domicile de la famille: rue Pierre-
Jolissaint 25.

En lieu et place de fleurs, veuillez penser à l'église catholique-
chrétienne, cep. 23-2226.

î Cet avis tient lieu de lettre de faire-part. 105866

Un cadeau apprécié
qui garde sa valeur :

une pièce d'or
ou

un petit lingot d'or
Passez à nos guichets
pour voir notre choix

^mhmà Union de
^KjK/ Banques Suisses
1 RRnm

La Chaux-de-Fonds
Le Locle

-

Si vous êtes sympa... gai(e)...
Si vous êtes de première force,

alors... nous avons une place pour
vous en qualité de

coiffeuse - coiffeur
dames

Faire offres sous chiffre 91-856 à Assa
Annonces Suisses SA, case postale,
2301 La Chaux-de-Fonds. 91 229

¦ DEMANDES D'EMPLOIS ¦
SÉRIGRAPHE-DÉCALQUEUR

sur automatique, expérimenté, cherche emploi.
Libre immédiatement.

Faire offres sous chiffre LL 63934 au bureau de
L'Impartial.

JEUNE FEMME
29 ans, Suissesse, excellente présentation, instruction
solide, aisance dans les contacts sociaux, avec certificat
de capacités, cherche travail ou collaboratrice dans hô-
tel-restaurant.
Faire offres sous chiffre Y 28-300773 à Publicitas,
2001 Neuchâtel. 
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La Chaux-de-Fonds

Pour vos cadeaux de NOËL

Moulin à poivre
dès Fr. 15.30

Marmite à vapeur
dès Fr. 105.—

Service à fondue bourguignonne
dès Fr. 1 63.-

Lundi 27 décembre fermé toute la
journée

Tél. 039/22 45 31 64072

N.

! Appartements
à louer

I au premier janvier
1983 ou date à

I convenir

3 pièces
I + 1 chambre indé-

pendante tout
confort, cuisine, salle
de bain, WC. Quartier
Bois du Petit Château.

3 pièces
cuisine a/frigo, salle
de bain, WC, tout
confort, ascenseur,
serait offert à per-
sonne intéressée au
service de concierge-
rie, centre ville.
Téléphoner au (039)
22 36 36 entre 8 h.
et 12 h. 62949

i EXXS
*n^.a Ville
**—»* de La Chaux-de-Fonds

îïïV
BASSIN

IMUMA-DROZ
Fermé du 22 décembre 1982 au 5

janvier 1983 inclus.

OFFICE DES SPORTS !
63187

A vendre

Lancia
A 112
23 000 km, mise en circulation

! 9/80, expertisée du jour. Parfait
état. Fr. 6 300.-.

Carrosserie Efarth, La Sagne,
tél. 039/31 53 33. 64048

(èMM W M OTM
Votations communales à Delémont

Le corps électoral delémontain s'est
montré plus critique que l'on pouvait le
penser. A une très faible participation,
9,59 pour cent (quelque 764 électrices et
électeurs, sur un total d'ayants-droit de
8000 environ, se sont rendus aux urnes)
ils ont dit oui au budget communal par
396 oui et 355 non, soit à une très faible
majorité.

En revanche, ils ont dit non au règle-
ment communal concernant les eaux
usées par 371 oui contre 383 non. Ce rè-
glement permettait le financement de la
station d'épuration régionale de Delé-
mont et environs dont le coût s'élève à
50 millions de francs, la part delémon-
taine est évaluée elle à cinq millions.
Pour la financer, le règlement sur les
eaux usées prévoyait la perception d'un
émolument de 3,5 pour mille, payable
sur trois ans à partir de 1983. Calculé sur
la valeur incendie et officielle cumulée
d'un immeuble.

Ce refus est une surprise si l'on sait
que tous les partis politiques recomman-
daient l'acceptation de cet objet , à l'ex-
ception du pdc qui laissait la liberté de
vote.

Mais, à l'évidence, c'est l'intervention
dans la presse d'un ténor de la politique
delémontaine qui a fait pencher la ba-
lance en faveur des non. Dans une lettre
ouverte, l'intervenant estimait que la
ponction de 3,5 pour mille sur tous les
propriétaires était calculée de manière
aberrante. Pour ce dernier, le paiement
par les propriétaires d'immeubles actuels

d'une somme de cinq millions en trois
ans était tout simplement inéquitable.

Le budget, qui a malgré tout été ac-
cepté, n'était pas en soi contesté. Mais
comme pour le règlement sur les eaux
usées, des critiques avaient été émises
sur la manière dont il a été présenté aux
citoyens; ce qui explique peut-être lé fait
qu'il n'ait été accepté que de justesse.

Pour le reste, le règlement concernant
la distribution de l'eau et le règlement
relatif à la fourniture d'énergie électri-
que ont été acceptés sans difficulté. Il est
vrai qu'il s'agissait dé modifications de
règlements sans grande importance.

(pve)

Les Delemontains réticents

GLOVELIER

Samedi vers 18 h. 30, à la suite d'un
dérapage provoqué par la chaussée
glissante, un camion est venu heur-
ter la barrière du passage à niveau
situé entre Bassecourt et Glovelier.

Le contenu du réservoir de ce
lourd véhicule s'étant répandu sur
une distance de quelque 100 mètres,
il a fallu avoir recours au Groupe hy-
drocarbures de Delémont. Les dégâts
causés aux installations des CFF se
montent à plusieurs milliers de
francs. Quant au camion, il en coû-
tera 15.000 francs pour le remettre en
état de marche, (rs)

Un camion contre
la barrière des CFF



Tournoi de football en salle au Pavillon des Sports

Durant tout le week-end, de vendredi
à dimanche, soixante-quatre équipes de
football représentant plus de cinq cents
joueurs se sont données rendez-vous,
pour la cinquième fois consécutive au
Pavillon des Sports de La Charrière, afin
d'y disputer le fameux tournoi organisé
par «Show-de-Fonds Spectacles» et le
«Clan Charcot».

Cette manifestation d'envergure a
réuni, répartis sur ces trois jour s, plus de
2500 spectateurs, avec cependant un net
record pour la journée de dimanche où
avaient lieu les deux finales des groupes
licenciés et non-licenciés. Relevons aussi

la très bonne qualité de la cuvée 1982; les
deux tiers des joueurs étant licenciés, et
évoluant en deuxième ligue et troisième
ligue voire quelques-uns en première li-
gue.

La sportivité est demeurée exemplaire,
excepté le fait que des joueurs ne com-
prennent pas toujours la formule des
tournois populaires et contestent régu-
lièrement les décisions des arbitres et
font par là un manque flagrant à la plus
élémentaire sportivité.

Selon le Service de secours, organisé
par les membres locaux de la Société de
samaritains, il n'y aurait eu qu'une tren-
taine de «bobos» pas trop importants, la
plupart provoqués par le revêtement
quelque peu rugueux de la salle.

(ms - photo Bernard)

CLASSEMENT FINAL
Licenciés: 1. Rudi-Silva (vainqueurs

après quatre penalties); 2. Les Chuchos;

3. Caliméro; 4. Les Passoires; 5. Pierrots;
6. Bar Le Rubis; 7. Les Plombages; 8. FC
Boéchet.

Non-licenciés: 1. Ragusa; 2. Sobris-
quarts; FC Sellita; 4. Bisons Bourrés; 5.
Les Plombiers.

Le «Bol d'Or» du ballon ou presque Vivre la musique
Temple des Ep latures

Trois musiciens professionnels Jean-
Philippe Schœr, Dimitri Vécchi et Pas-
cal Guinand, nous ont fait  redécouvrir
samedi l'excellente acoustique du Tem-
ple des Ep latures, cadre aux proportions
idéales pour la musique de chambre. La
voûte de bois, très haute, of fre  résonance
pour les instruments à vent. Voilà certes
de belles qualités architecturales qui,
s 'ajoutant à l'intiativé des animateurs
du lieu, au talent des musiciens, ont fait
de ce concert de l'Avent une réussite.
Une réussite qui ne tenait pas à quelque
super-performance technique mais à la
façon de jouer des interprètes, d'appré-
hender les œuvres classiques, de les vi-
vre. Précisément vivre.

Il va de soi qu 'en duo, trio, ce genre
d'interprétation est réservé, comme c'est
ici le cas, à des musiciens qui se connais-
sent de longue date et surtout possèdent
une sensibilité du même ordre. On a
l 'impression que Jean-Philippe Schœr,
Dimitri Vecchi, flûtes et Pascal Gui-
nand, violoncelle et guitare, «vivent» la

musique classique un peu comme les mu-
siciens de jazz vivent la leur. Cela ne se
voit pas tous les jours.

Le concert plaît par la richesse musi-
cale, le naturel avec lequel les interprè-
tes parent les thèmes qu'ils abordent. Il y
a une spontanéité, une force qui donnent
à chaque instant un éclat intéressant.
Tout est minutieusement précis, que ce
soit œuvre de Jacques Ibert «Entracte*
pour flûte et guitare, complainte élizab-
béthaine et ses multiples variations, duo
ou trio de flûtes avec violoncelle, Lœillet,
Jean-S. Bach, les musiciens ont un sens
rythmique développé; d'où l'excellente
cohésion des interventions, la justesse
d'intonation est sans faille; Haydn
«Londoner trio» en sol majeur, (deux flû-
tes et violoncelle), Vivaldi, trio en sol mi-
neur, toujours la musique est présente,
vivante, simple, jouée dans un climat
d'amitié.

A suivre. On attend, si c'est possible,
d'autres rendez-vous musicaux au Tem-
ple des Eplatures. E. de C.

Les athlètes locaux se distinguent
Coupe de Lausanne de body-building

L 'équipe féminine vainqueur de la Coupe de Lausanne; de gauche à droite: Christine
Aubert, Patricia Waldmann, Isabelle Resin et Lise Zaugg.

Il y a quelque temps, huit athlètes du
Club de culture physique Carlino Robert
ont participé à la Coupe de Lausanne de
body-building. Chez les filles, les quatre
représentantes chaux-de-fonnières ont
remporté le titre de meilleure équipe fé-
minine en catégorie «Miss».

Chez les hommes, l'équipe locale a éga-
lement remporté le prix de la meilleure
formation masculine. En classement in-
dividuel Jacques Larisse a décroché le se-
cond rang en catégorie petite taille et
Eric Bertolotti le troisième. En catégorie
grande taille, Didier Humbert-Droz s'est
classé second et Carlino Robert cin-
quième.

Le lendemain, se déroulait à Crissier -
Lausanne, le quatrième championnat
suisse de body-building féminin et mas-
culin.

Trois athlètes féminines du Club
culturiste Willy Monnin se sont présen-
tées à ces joutes musclées. Sur quinze
concurrentes, Mlle Evelyne Reichenbach
s'est classée cinquième, Mlles Sylvie Fis-
cher et Marie-France Bonnemain septiè-
mes ex-aequo. Ces jeunes femmes sont
actuellement entraînées par M. Martial
Beyeler à raison de deux heures d'efforts
quotidiens et cela cinq jours par se-
maine... on a vraiment rien sans mal.

(cp, Imp)

N 5 à Neuchâtel

En cette fin d'année 1982, on peut dire
que sur l'ensemble des chantiers de la
N5 à Neuchâtel, les travaux continuent
de se dérouler selon le programme établi
et sans incident notable.

Dans la cuvette de Champ-Coco, on
poursuit l'élaboration du «nœud» cen-
tral que constituera, entre les tunnels est
et ouest, l'échangeur N5 - T10-T20-Cen-
tre. Le pont CFF sous lequel se glissera
la T20 est maintenant achevé. Les ponts
provisoires viennent d'être enlevés. Ne
restent à faire, jusqu'en janvier, que les
travaux de finition ainsi que le ré-
ajustement des voies. Le mur de soutè-
nement nord est en voie d'achèvement.
Le gros œuvre de la partie ouest sera ter-
miné pour la fin de l'année, celui de la
partie est pour la fin de l'hiver, y com-
pris les travaux de consolidation de la
fondation des voies CFF au-dessus de la
zone du futur portail des tunnels est. Le
bandeau qui doit coiffer le mur nord-
ouest ainsi que l'habillage prévu pour lui
donner une esthétique agréable seront
réalisés ultérieurement.

Enfin au rythme d'un élément de 10
mètres par semaine, la partie centrale du
nouveau canal couvert du Seyon sera
terminée pour la fin de l'année, le raccor-
dement de cette partie centrale aux voû-
tages existants devant se faire au début
83. On a commencé maintenant la cons-
truction du mur de soutènement sud et
de la galerie couverte de quelque 80 m.
qui doit abriter et dissimuler la T20 et
sur laquelle passera un cheminement
pour piétons.

Dans le secteur Vauseyon - Maillefer,
on a lancé les travaux de construction du
passage inférieur pour piétons qui tra-
versera en L la rue des Poudrières entre
l'immeuble Galenica et l'immeuble Coop,
et la rue de Maillefer entre ce dernier et
le collège de Vauseyon. On est en train
de terminer le talus de Vauseyon avec la
rampe pour piétons qui le gravit. On
poursuit le plan de déplacement des
conduites des Services industriels qui
doit permettre, sans interruption de dis-
tribution, la réalisation d'un nouveau ré-
seau plus cohérent dans ce secteur, à la

faveur du chantier routier. En janvier
commencera la construction de la culée
sud du passage sur route (T10 - T20) des
Poudrières, à l'emplacement des anciens
immeubles Poudrières 18-20. Trois im-
meubles restent à démolir dans ce sec-
teur et le seront au cours du deuxième
semestre 83; il s'agit des numéros 8, 10 et
12 de la route des Gorges, qui doivent
faire place au futur viaduc T20 entre le
bas des gorges du Seyon et le carrefour
de Maillefer.

A Prébarreau, le gros œuvre du tunnel
sera terminé fin mars, et les travaux de
finition et de pose des installations élec-
tro-mécaniques en juillet. Durant toute
l'année 1983, on construira le carrefour
dénivelé de Prébarreau, au nord du tun-
nel; dans le même temps, mais sur une
durée moindre, on aménagera le côté sud
(ruelle Mayor); ces deux aménagements
complémentaires du tunnel en sont ac-
tuellement au stade des projets de détail
et de la mise en soumission. Mais on
compte pouvoir utiliser dès le deuxième
semestre 1983 le tunnel de Prébarreau
comme accès à la zone de chantier de
Champ-Coco, voire au secteur industriel
de Prébarreau.

Concernant les futures jonctions est et
ouest enfin, au Nid-du-Crô, les rem-
blayages se poursuivent. Environ 70.000
m3 de sable dragué ont déjà été noyés
sur un volume d'environ un million de
m3, et quelque 40.000 tonnes de tout-ve-
nant rocheux provenant de la carrière
des Pacots ont déjà été mis en place ou
en dépôt. Dans ce secteur, en prévision
de l'aménagement autoroutier, il faudra
déplacer au Mail, les câbles coaxiaux des
PTT et le gazoduc qui suivent actuelle-
ment la route des Falaises; la soumission
relative à ces déplacements est en voie
d'adjudication. Du côté de Serrières, la
transformation de la station de pompage
de Champ-Bougin touche à sa fin et l'on
entame les travaux préparatoires des fu-
turs remblayages, notamment la cons-
truction d'un passage à niveau permet-
tant aux camions de franchir la ligne 5
des TN. (comm)

Le point sur les chantiers

Les parfums et leurs secrets :
un nouveau magasin spécialisé

Et voilà, c'est chose faite. A l'instar de
Genève, Lausanne et Fribourg, La
chaux-de-Fonds a son Euro-Parfums.
Oh, il ne s'agit pas d'une nouvelle créa-
tion odorante, mais simplement d'un
magasin particulier attaché à la vente de
ces senteurs diverses qui de tous temps
on fait rêver les humains.

Depuis vendredi dernier, le magasin
situé au 14 de la rue Daniel-Jeanrichard
est devenu un de ces lieux fascinants où
s'alignent petites boîtes et flacons aux
étiquettes prestigieuses; on a tout spé-
cialement soigné le décor et l'ambiance y
est de douce musique.

Son originalité toutefois est à situer
dans sa politique de vente, consistant à
offrir une grande gamme de produits de
parfumerie et de soins corporels à des
prix plus avantageux que ceux pratiqués
habituellement et imposés par les fabri-
cants. Ce petit miracle se concrétise
d'une part par des achats massifs et
groupés - une chaîne associée du même
type existe en Suisse allemande - et
d'autre part par une utilisation astu-
cieuse des failles de la distribution, sa-
chant que les parfums, produits de luxe,
ont leur prix fixés en fonction du niveau
de vie du pays importateur.

A la tête de ce petit royaume des bon-
nes odeurs, Mme Henriette Augsburger;
elle est secondée par deux vendeuses
qualifiées et met pas mal d'espoir dans la
corbeille de ce nouveau-né du commerce
local.

Pour l'heure on y trouve toutes les
grandes marques françaises et étrangè-
res, des lignes de soin - les hommes
n'étant pas oubliés — et les colifichets

aux griffes assorties.
Mais par volonté d'intégration dans la

vie locale, par esprit de souplesse, l'as-
sortiment peut varier selon les demandes
et Mme Augsburger veut prêter une
oreille attentive aux désirs de sa clien-
tèle.

La moquette, les nouveaux parfums
ouverts et offerts à l'essai, le choix im-
pressionnant pouvaient nous le faire ou-
blier, mais en fait, Euro-Parfums, c'est
avant tout un discount attaché à un
marché bien défini. (ib)
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M. Simon Vallélian, 1913. - M. André

Veuve, 1912.
CORTAILLOD

Mme Agatha Kuster, 82 ans.
SAINT-SULPICE

M. Constant Bobillier, 80 ans.
COUVET

Mme Vittoria Clottu, 77 ans.

Décès CORTAILLOD

Samedi à 6 heures,, un conducteur de
Moudon M. R. F. montait la route du
Sachet. Peu avant l'immeuble No 10,
dans une courbe à droite, il a perdu la
maîtrise de sa machine qui, après avoir
dérapé, a fait un demi tour et a heurté la
barrière se trouvant devant cet immeu-
ble, ceci avec le flanc droit. Dégâts im-
portants.

Une voiture
heurte une barrière

A Buttes

Au «faubourg» à Buttes, le petit ma-
gasin de Mme Jonin va fermer ses portes
ces prochains jours. La marchandise sera
liquidée à prix réduit avant Noël.

Mme Jonin avait repris cette épicerie
en 1978 quand M. Hirtzel qui la tenait
depuis de nombreuses années cessa son
activité.

Comme d'autres, cette épicerie de vil-
lage a été victime de la concurrence des
grandes surfaces. Depuis quatre ans, les
affaires diminuaient avec une nette ten-
dance à la baisse cette année. D'où la dé-
cision de mettre la clef sous le paillasson.

Buttes perd une épicerie. Il lui en reste
encore une, heureusement, ainsi qu'une
boucherie et une boulangerie. Mais cette
fermeture devrait inciter les habitants à
faire leurs emplettes plus souvent dans
la localité. La pérennité des autres
points de vente en dépend, (jjc)

Un petit magasin
ferme ses portes

(mmm m WBW&WL
NEUCHÂTEL

Mme Gabnelle •©edikmg-Ferrand, de
Glion, a décidé de-donner au Musée
d'ethnographie de Neuchâtel une presti-
gieuse collection d'objets indonésiens et
chinois, ceci en souvenir de l'amitié qui
la liait à la famille de Philippe Godet et
en témoignage de son attachement à la
ville. Il s'agit de 157 pièces comprenant
des textiles (batiks, ikats, brocarts,
plangi), des broderies et des vêtements,
ainsi que des vanneries, de l'orfèvrerie,
des armes, des éventails et des marion-
nettes. Des photographies et des ouvra-
ges descriptifs complètent ce remarqua-
ble ensemble.

Comme le veut la loi sur les commu-
nes, le Conseil général devra se pronon-
cer le 10 janvier prochain et autoriser le
Conseil communal à accepter cette dona-
tion.

Un important don pour
leMusée d'ethnographie

Vendredi à 22 h. 25, un conducteur de
Neuchâtel M. M. J. circulait rue de La
Maladière en direction du centre ville.
Alors qu'il venait de s'engager sur l'ave-
nue du ler-Mars, il est entré en collision
avec l'auto conduite par M. T. S. de Ma-
rin qui, arrivant du faubourg de l'Hôpi-
tal, venait également de s'engager sur la-
dite avenue en direction de Saint-Biaise.
Dégâts. '

Collision

Retraites à l'Etat
Lors d'une brève cérémonie, M. André

Brandt, chef du Département des Tra-
vaux publics, a pris congé de MM. Victor
Cordey et Joseph Collomb, tous deux
cantonniers à la division d'entretien I,
mis au bénéfice de la retraite, (comm).

Promesses de mariage
Amstutz Jean Paul et de Cordova Car-

men Gloria. - Ryser Michel André Roger et
Fernandez Maria-Luz.
Mariages

Martin Charles-Albert Antoine et Jacot
Chantai Liliane. — Perrino Luigi et Zaugg
Monique Bluette.
Décès

Veuthey, née Mermoud Andrée Jeanne
Eugénie, née en 1895, veuve de Veuthey,
Alphonse Joseph.

ÉTA T CIVIL

Le Club de natation de La Chaux-de-
Fonds a fêté Noël dans les locaux du
théâtre Saint-Louis. Devant une salle
comble, le président, M. Jurg Maier, ap-
porta le salut du comité et souligna
combien il était sympathique de se re-
trouver pendant quelques heures ensem-
ble et aussi nombreux.

La partie récréative, préparée par les
actifs du club et les mamans des jeunes
compétiteurs, retraçait l'activité d'un
cirque. Chacun put admirer les sketches
et s'amuser à reconnaître les enfants gri-
més et costumés en fauves, clowns, acro-
bates, trapézistes ou jongleurs. L'arrivée
du Père Noël avec sa hotte superbement
garnie, fut très remarquée et appréciée
par les heureux destinataires des ca-
deaux. La soirée se termina par la dégus-
tation de diverses gâteries confection-
nées par les membres spécialistes en la
matière. Les plus chanceux furent encore
récompensés par les lots de la tombola.

(cp-Imp)

Le Club de natation fête Noël



12.20* Lundi... l'autre écoute. 12.30
Journal de midi. 12.45 Magazine
d'actualité. 13.30 Avec le temps. Sé-
quences magazine et récréatives.
18.05 Journal du soir, sport. 18.30 Le
petit Alcazar. 19.00 Titres de l'actua-
lité. 19.05 Dossiers et revue de la
presse suisse alémanique. 19.30 Le
petit Alcazar. 20.02 Au clair de la
une. 22.30 Journal de nuit. 22.40
Théâtre: Le Noël des grands, de M.
Maillet. 23.10 Blues in the night. 0.05
Relais de Couleur 3.

12.40 Accordez nos violons. 12.55 Les
concerts du jour. 13.00 Journal. 13.30
Alternances. 14.00 La vie qui va.
15.00 Suisse-musique. 17.00 Informa-
tions. 17.05 Empreintes: Des arts et
des hommes. 18.00 Jazz Une. 18.50
Per i lavoratori italiani in Svizzera.
19.20 Novitads. 19.30 Ce que je crois.
20.02 L'oreille du monde. 20.30 Un
homme, un musicien, Michel Tabach-
nik. 22.30 Journal. 22.40 L'oreille du
monde (suite). 24.00 Informations.
0.05-6.00 Relais de Couleur 3.

Programme donné sous toutes réser-
ves. 12.30 Le Jeu des milles francs,
Lucien Jeunesse. 12.45 Journal. 13.30
P. Miquel: Les faiseurs d'histoire.
14.00 J. Pradel et M.-Ch. Thomas.
16.00 Parenthèses, par J. Chancel et
J. Morzadac. 17.00 Y a d'ia chanson
dans l'air, par J.-L. Foulquier et G.
Aumond. 18.00 Journal. 20.00 Feed
back: B. Lenoir et M. Soulier. 22.10
Intersidéral - Smith and Wesson, par
Ph. Manoeuvre et P. Cresta. 23.00
José Arthur et X. Fauché.

12.35 Jazz. 13.00 Jeunes solistes.
14.04 Musiciens à l'oeuvre: les petits
opéras de Mozart. 17.00 Repères
contemporains. 17.30 Les intégrales:
symphonies de Mendelsshon. 18.30
Concert de musiques traditionnelles.
19.38 Jazz. 20.00 Les muses en dialo-
gue. 20.30 Concert: Nouvel orchestre
philharmonique et Choeurs de Ra-
dio-France: La flûte enchantée, Mo-
zart; avec: E. Gruberova, J. Blegen,
R. Littig, A. Salvan, G. Oertel, E.
Hagegard, S. Dickson, R. Lloyd, etc.

12.05 Agora. 12.45 Panorama. 13.30
Les différentes versions des sympho-
nies de Bruckner. 14.00 Sons. 14.05
Un livre des voix, par Pierre Sipriot.
14.47 Les après-midi de France-
Culture. 17.32 Instantané, magazine
musical. 18.30 Feuilleton: Dracula,
de B. Stoker. 19.25 Jazz. 19.30 Pré-
sence des arts. 20.00 Retour du Para-
dis, de K. Yamamoto. 21.00 L'autre
scène ou les vivants et les dieux; La
crèche, ses bêtes, ses gens. 22.30
Nuits magnétiques.
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Inform. toutes les heures et à 12.30,
et 22.30 - 0.05 Relais de Couleur 3.
6.00 Journal du matin. 6.00, 7.00, 8.00
Editions principales. 6.30 Actualités
régionales. 6.35 Sports. 6.55 Minute
œcuménique. 8.10 Revue de la presse
romande. 8.38 Mémento des specta-
cles et des concerts. 9.05 Saute-mou-
ton, des séquences magazine, dis-
trayantes et notamment à 9 h. 50
L'oreille fine, un jeu téléphonique
avec les auditeurs.

0.05 Relais de Couleur 3. 6.00 Infor-
mations. 6.05 6/9 avec vous, un réveil
en musique. 7.00, 8.00 Informations.
8.58 Minute œcuménique. 9.00 Infor-
mations. 9.05 Connaissances: Autour
de l'ésotérisme chrétien. 9.30 Albert
le Grand ou la révolution du savoir.
10.00 Ce que je crois. 10.30 La musi-
que et les jours. L'intégrale des sym-
phonies de Mendelssohn-Bartholdy.
12.00 Table d'écoute, les nouveautés
du disque classique.

Informations toutes les heures. 0.05
José Artur et Xavier Fauché. 1.00
Frantz Priollet et Maryse Friboulet.
2.00 Au bonheur du jour. 3.00 Les
bleus de la nuit. 5.00 Louis Bozon.
7.00 Annette Pavy et François-Xa-
vier Andreys. 8.00 Le journal. 8.30
Huit et demi, de G. Davidas. 9.00
Eve Ruggeri et B. Grand. 9.30 Gérard
Klein et G. Aumond. 11.00 Le tribu-
nal des flagrants délires, de Claude
Villers, avec P. Desproges, L. Rego.

Toutes les émissions sont diffusées en
stéréophonie.
Les informations sont à 6.00, 7.00,
8.00, 9.00, 12.30, 14.00, 17.00, 19.30,
23.30. - 6.02 Musiques du matin, par
A. Gorgo. 8.07 Quotidien musique,
par Philippe Caloni. 9.05 D'une
oreille à l'autre, pages classiques de
compositeurs divers. 12.00 La musi-
que populaire d'aujourd'hui, par
Serge Kochyne. 12.35 Jazz, par J. Bu-
zelin: le blues urbain.

7.02 Matinales, magazine de C. Du-
pont et J. Fayet. 8.00 Les chemins de
la connaissance. Visages au fond du
puits (2). 8.32 L'eau et le corps. (2).
8.50 L'herbe des falaises. 9.07 Les ma-
tinées de France-Culture: La matinée
des autres: la violence au Mexique;
Les herbes et les cultures. 10.45
Etranger mon ami, par D. Arban:
«La marche de Radetzky», de Joseph
Roth. 11.02 Les clarinettes, par J.-M.
Gouélou: l'apprentissage.
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17.20 Point de mire
17.30 Téléjournal
17.35 Babibouchettes en fête
18.35 Les Schtroumpfs
18.35 Famé

1. La Métamorphose. Avec:
Debbie Allen: Lydia - Lee Cur-
reri: Bruno - Erica Gimpel:
Coco - Albert Hague: Shorofsky
- Carlo Imperato: Dany - Carol
Mayo Jenkins: Sherwood

19.30 Téléjournal
20.00 Sur un air d'ocarina: Dimitri
20.05 L'Etoile d'Or

Concours de chants de Noël. Sé-
lection du canton du Tessin.
1. Vecchio Natale
Paroles et musique: Italo No-
dari. Interprété par le Coro
misto di Lugano. Direction:
Italo Nodari.
2. È nato il Redentore
Paroles et musique: Remo
Giambonini. Interprété par Re-
gina Pacis. Direction: Vicenso
Giudici
3. Natale
Paroles: Margherita Moretti-
Mana. Musique: Enéa Saporiti.'
Interprété par I Ticines da Mi-
nus. Direction: Antonio Vigani

20.40 Spécial
cinéma

Emission : : : de
Christian Defaye et
Christian Zeender.
LE RETOUR DE
MARTIN GUERRE;
Un film de Daniel Vi-

: ,¦¦.¦ gne. : Avec: Gérard
Depardieu - Nathalie
Baye - Roger Man-
chon - Stéphane

: ":" Péan ::Beniard-^
Pierre Donnadieu -
Sylvie Meda. 22.45:¦ : UN I^UrjML, UNE JOS-

- TOIRE, - UN/ : ::VIL- !
IAGE; mistoire qui
a servi de hase an
film, telle qu'elle a
été vécue par le scé-
nariste Jean-Claude

' ::;:. ""Carrièrë j -le^mètteur:
en scène Daniel Vi-
gaé^ le comédien Gé-
rard Depardieu, l'his-
torienne Nathalie Ze»
tnon-Davis et des ha-
bitants du village où
s'est déroulée Faction
i! y a quatre siècles

23.35 Téléjournal
Bonne nuit Dimitri

BBM w bl "
11.10 Vision plus
11.50 Contes pour Noël

La Larme versée
12.00 Météo première
12.10 Juge box

Invitée: Chantai Goya
12.30 Atout cœur

Invitée: Annie Cordy
13.00 Actualités
13.35 Portes ouvertes

L'épilepsie
13.50 Après-midi de TF1 d'hier et

d'aujourd'hui: La croisée des
chansons

14.20 Le Fou du Labo 4
Film de Jacques Besnard. Avec:
Jean Lefebvre: Eugène Ballan-
chon - Bernard Blier: Beau-
chard - Pierre Brasseur: Père
Ballanchon - Maria Latour: Ré-
gine - Michel Serrault: Granger,
etc.

15.45 Le temps d'une rencontre
17.05 Paroles d'homme
17.25 Rendez-vous au club
18.00 C'est à vous
18.25 Le village dans les nuages
18.50 Histoire d'en rire

Invitée: Annie Cordy
19.05 A la une

Les Dames à la Licorne
19.20 Actualités régionales
19.45 S'il vous plaît

L'Ecole buissonnière
20.00 Actualités

20.35 Les Dames
à la Licorne
Fihn de René Barja-
vei et Olehka de
Veer, d'après leur ro-
tnan. Réalisation: La-
zare Iglesis. Avec:
Ivah TJeshy: Sir John
- Madeleine Robin-
sont Lady Augusta -
Alexandra Stewart:
Lady Barriét - Nicole
Jamet: Griselda -
Manuel Bonnet:
Shawn - Jacques
Maury: Ambrose -
Monique ̂ ;VeraiBer:j

:: ; ; ;:: .. ;:::.. Helen - Françoise ;
Viau: Alice - Patricia
Cartier: Kitty

22.00 Un lieu, un regard: Athènes
Candilis

23.05 Contes pour Noël
Enrico Macias raconte: La
Larme versée

23.15 Actualités

fflWh ™~~
12.00 Midi informations
12.08 Jeu: L'Académie des 9
12.45 Journal
13.35 Cette semaine sur l'A2
13.50 Les Amours de la Belle Epo-

que
La Duchesse bleue (1)

14.00 Aujourd'hui la vie
15.00 Super Jaimie
15.50 Mœurs en direct
17.05 La télévision des téléspecta-

teurs
17.45 Récré A2
18.30 C'est la vie
18.50 Jeu: Des chiffres et des let-

tres
19.10 D'accord, pas d'accord
19.20 Actualités régionales
19.45 Le théâtre de Bouvard
20.00 Journal

Emmenez-moi au théâtre

20.35 La Flûte
enchantée
Opéra en 2 actes de
Wolfgang Amadous

":;¦ ';; :¦ Mozart. Nouvel Or-
chestre philharmoni-
3ue de Radio-France,

irection: Théodor
Î Guséhlbauer.; "v"""-

. Chœurs de Radio-
France, direction:
Jacques Jouineau.
(Enregistré au Festi-
val d'Aix-én-Pro-
vence en 1982,). Inter-
prètes: Edita Grube-
rova: La reine de la
nuit¦- Joan Rodgers:
Pamina - Rèbecca

: ¦¦ IâinUg: P p̂agëna -

23.20 Antenne 2 dernière
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16.15 Rendez-vous
Avec Eva Mezger

17.00 Mondo Montag
Le Rossignol (3)

17.30 Pause
17.45 Gschichte-Chischte
17.55 Téléjournal
18.00 Boomer der Streuner

Film de Larry Elikann. Molly
l'Arracheuse

18.2,5 Les programmes
18.35 Die Laurents

Le Temps des Français. Série
19.05 Actualités régionales
19.30 Téléjournal-Sports
20.00 Tell-Star
21.20 Hommes, techniques, sciences
22.25 Téléjournal
22.35 Critique des médias
23.35 Téléjournal

18.30 FR3 Jeunesse
Lassie: L'Excursion de Pêche

18.55 Tribune libre
19.10 Soir 3
19.20 Actualités régionales
19.40 Télévision régionale
19.55 B était une fois l'Espace

Les Géants (2)
20.00 Les petits papiers de Noël
20.35 Au Gui l'An neuf

L'Escale imprévue. Avec: Gilles
Sega] - Michèle Simonet - Ma-
rie-Christine Darah

21.05 Les Mariés
de l'An II
Un film de J.-P. Rap»
penau. Musique: Mi-
chel Legrand. Avec:
Jean-Paul Belmondo
- Marlène Jobert -
Laura Antonelli r Mi-;
chel Anclaîr - Sami;
Frey - Pierre Bras-
seur, etc.

22.40 Soir 3
23.10 Musi-club

C. Arrau, piano: 15 variations et
fugue sur un thème de F«Héroï-
que», Beethoven

23.50 Bonne année

llftiilinfW 1 Si3  ̂1
18.00 Spécial Noël

Robin et Rosi: 13. L'Anniversaire
de la Grand-Mère

18.45 Téléjournal
18.50 Le monde où nous vivons

2. Quand le charbon était maître
19.15 Objectif sport
19.45 Magazine régional
20.05 L'Etoile d'Or

Concours de chants de Noël iné-
dits. Le Choeur mixte de Lugano,
les chorales Regina Pacis et I Tici-
nes da Minus

20.45 Téléjournal
21.10 La médecine aujourd'hui

La tuberculose
22.35 Thème musical

Sette Canzoni, Malipiero. Sept ex-
pressions dramatiques (1918).
Avec: I. Ligabue, soprano; A. Be-
vacqua, ténor; M. Basiola, bary-
ton; A. CorbeLli, baryton; Orch. et
Choeur de la RTSI, dir. F. Travis

23.35 Avant-premières cinématogra
phiques

23.45 Téléjournal

BESBffl r >
13.15 Vidéotexte
15.40 Vidéotexte
16.10 Téléjournal
16J.5 Avec Petra Schûrmann
17.50 Téléjournal
18.00 Programmes régionaux
20.00 Téléjournal
20.15 In Frankreich notgelandet

Téléfilm, avec David Beames, etc.
21.15 Contrastes
22.00 Der Weihnachtsmann

Téléfilm, avec Hans Scheibner,
etc.

22.30 Le fait du jour
23.00 Das Dorf an der Grenze

Téléfilm
0.30 Téléjournal

13.15 Vidéotexte
15.40 Vidéotexte
16.00 Téléjournal
16.04 Kinderpalast Shanghai

Flash d'actualités
16.35 Lassie

Au Secours d'un Vieil Ami
17.00 Téléjournal
17.08 L'Ulustré-Télé
17.50 SOKO S113

Cocaïne (Ire partie)
Flash d'actualités

18.25 SOKO S113
Cocaïne (2e partie)

19.00 Téléjournal
19.30 Thomas Gottschalk et ses invi-

tés
20.15 Recherche et technique
21.00 Téléjournal
21.20 Leben im Winter

Film, avec Brigitte Mira, etc.
23.00 Mon ami Heinrich Boll

Un portrait en paroles à l'occasion
de son 65e anniversaire

24.00 Téléjournal
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M. Schûrmann, pag de la SSR,
lors d'une conférence de presse du-
rant le dernier festival de Locarno,
en août, a mis à disposition des par -
ticipants des informations numéri-
ques sur les investissements que f ait
la télévision hors de ses services, au-
près des producteurs qualifiés d'indé-
pendants.

Il est intéressant de citer quelques
chiffres qui permettent de comparer
la situation de 1980 avec celle de
1981. En 1980, la télévision a soutenu
86 projets avec 9,89 millions de
francs et 79 en 1981 avec 9,51 mil-
lions.

Par son intermédiaire, des parte-
naires étrangers — stations de télévi-
sion — ont investi en même temps
13,51 millions en 1980 et 6,9 en 1981,
selon une estimation seulement.

Non sans ironie, la SSR consacrait
une petite ligne aux contributions de
la Confédération pour le cinéma, 32
millions en 1980 et 4,12 en 1981, cela
pour montrer V«effort» accompli par
la TV, qui dépasse largement celui de
la Confédération. Notons que c'est le
contraire qui serait anormal dans les
structures actuelles.

Enfin, en 1980, la télévision a dif-
fusé 107 heures de films suisses et
150 en 1981 - mais le document ne dit
pas s'il s'agit d'un cumul sur les trois
chaînes nationales.

Pour les gens de cinéma, ces infor-
mations auraient étéplusL intéressan-
tes encore si la notion de producteur
«indépendant» avait été précisée. Il
fallut, à Locarno, s'adresser à M.
Schûrmann, puis à deux de ses colla-
borateurs qui tous trois ne surent ré-
pondre avant d'en trouver un troi-
sième permettant de comprendre que
ces investissements comprenaient
aussi ceux faits auprès des sociétés
«indépendantes» liées de très près à
la télévision, comme Telvetia en
Suisse romande. Cela modère consi-
dérablement l'investissement fait  par
la TV auprès de producteurs vérita-
blement indépendants d'elle. La ré-
partition des montants n'ayant pas
étéprécisée.

Freddy LANDRY

L'oreille fine à la Radio suisse
romande 1, à 9 h. 50.

Indice de demain mardi: Offen-
bach.

La SSR et le cinéma
indépendant


